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poar les soi,u intimes de la femme 

I ~1. ~~~:~2-2!= I 
7'us t1eveux (i,,; 
?atfu. wus-mhne ce sim~ ,.,,,id, 
Dans uq quort d• litre, verMa 3 o.,if'9,H• 6 
MNpe cf'Eou d• Cofoel'te, une cuilleNe 6 caf6 
de g1,.cef'1n•, le contenu d'un• boil• delEXOl 
et H_!npli~sc.r: oTtc de reau. Empfoye~ c.•tt• 
lottOn dwa toi• por sen1oine jusqu'6 ~ qwe 
to nvance desirff aoir obrenve; ff 

robsenc• de gfyc4!rin•, pos.-a les 
,he¥eua O lo bfillqnline entre le1 
oppfications. lEX.Ol fonc. Je, ch• 
<Hua dicotores ou gria et les rend 
sovpl.s et brillonts, ii ne todw PG• 
le cuir cheveh,, ii n'ert ni gros 
ni poitffuJl et n.• deteint 
pas. En..,..,. rovtes phor­
mociea et .. tfv1MJriet.. 

Pour les Rhumatisants 
coutteux, arthritiques et tous malades 
souffn.nt de sciatique, maux de reins. 
nevrites. nevralgies. fin idol est un remede 
nouveau, puissant qui calme rapidement 
lesdouleurs, elimine f'acideurique et reas­
souplit muscles et articulations. Sans dal"­
ger pour l'escomac. finidol. Ttes pharm. 
laboratoire.s SALVOXYL, a Rochecor',,on 
(lndre-et•loire), Vis• n• I 082 F. 786. 

BARREZ LA ROUTE 
A L'ARTERIO-SCLEROSE 

On a l'lge de ses arteres et de ses veines 
Rajeunissex-les 

par une bonne cure D'IODE NAISSANT 

VIVIODE 
DEUX OU TROIS FOIS PAR AN 

Ttes pharmacies.laboratoires SAL VOXYL. 
aRochecorbon (1.-et-l.)Vis•n• I 082 P.25f 

JEUX 
£TES-VOUS ASTUCIElJX •? 

En vous servant rl<>s lettres comprises dans le mot 
PROGRAMME 

trouvez au moins 30 mots. 
Exemple : Gamme, Rome, Pomme, etc. 

1'"oir solution e>i-dessous. 

ACTU 
le-grand hebdomadaire Fran~is 
I 00 POUR I 00 ACTUALIT~ 

lllustre et en couleurs 

PARLE DE TOUT 

S'INFORME DE TOUT 

EST VIVANT SURTOUT 

En vente dans tou~e la France 
Prix : 3 francs 

Numero spEcimen rratuit sur demonde 
21, rue Chauchat, PARIS (Z. O.} 
29, rue Republique, MARSE ILLE 

(Z. non 0.) 

DIRECTION, 
ADMINISTRATION, 

REDACTION 
55, Avenue des Champs-Elysees 

Telephone : BAL 26-70 

PUBLICITE : S. N. P. 
11, Boulev. des luliens, PARIS 

T/;/. : RIC. t>l-90 

• 
PRIX DES ABONNEMENTS 
6 fuois, 70 fr.; Un an, 130 fr. 

Adreuer YOtr• abonnement : 

55, Avenue des Champs-Elysees 
PARIS-8• 

Coml>le Cheque Postal 147.805 Paris 

• 
Reproduction da textea. desain• 
et procr~mes formellement 
interdite. Toua droih d'a.daptation 
reserves. Lu manuscrita inaerea 
ou non ne aont paa rendu•. 

E flJDES CHEZ SOI 
Les cours l;)Sr correspondence 

de !'Ecole Vmverselle permeltent 
de faire chez soi, dans le moindre 
temps et aux moindres frais, des 
eludes completes dans toutes 
lrs branch"s. Dtmandez l'en,poi 
gratuit de la brochure qui vous 
interesse : 

Br. 36702 : Classes et examen prim. 
Br. 36i07 : Classes second., bacc. 
Br. 36713 : Licences (Dr., Sc., Let.) 
Br. 36i18 : Gr. Ecoles speciales. 
Br. 36724 : Carrieres administrat. 
Br. 36727 : Industr. et Trav. puhl. 
Br. 36730 : Carrieres de J'Agr1cult. 
Br. 36n6 : Carrieres du Comm. 
Br. 36742 : Orlhog., RMact., Cal~. 
Br. 36742 : Langues Hrangeres. 
Br. 36753 : Air, marine. 
Br. 36758 : Arts du dessin, prof. 
Br. :16762 : Musiq. theor. et instr. 
Br. 36767 : Couture, Coupe, Mode. 
Br. 36773 : Secretariats et journ. 

ECOLE UNIVERSELLE 
59, bcl Exelmnns. PARIS (16•) 

11 et 12 pl. .J.-Ferrv. LYON' (Rh.) 

MAUX D. E5TOMAC 

Pouure OOPS 
TOUTES PHARMACIES 

OUHESNY Pt, ·• JQ9 Av M1(hCI B1zot Pc}nS 
Vil:. ,. ;,;;,~ 

Tovjours oua 4coufes dea derniir•• 
rvmevr• de l"Actuolit6 

L'HEBOOMAOAIRE PARISIEN POUTIQUE 
LITTERAIRE, SATIRIQUE 

__ revile avec humourles indiscr6• 
tions de la semaine et n'h6site 
pas Cl crier bien haut les vi6rit6s 
que cfoutres n'osent pas dire. 

EN VENTE 
,,.uour ~ 

PARAir IE 
SAMEOI 

55, Chomp1-8ys6e1 • Poris 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
LES CAUSERIES DU D' FRIEDRICH 

Journaliste allemand 
Paraissent tous Jes jeudis PRtx Au NUM~Ro: I fr. 
Yente exclusive dans nos bureaux : 55, Champs-Elysees - Paris 

PRIX DE I S1 numero• ( I an) . . • . 40 fr. 
L'ABONNEMENT ! 26 numero• (6 mois). . . 25 fr. 

Tel. BALzac 26-70-55.CHAMPS-ELYSEES-C. Ch. p.147.805 • 
•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

REPONSE 
·;uow 'JJclurnJ 

\JdWl?.t 'a~1?JO '.I1?WO '.1,l.11:rl •J.JJ1?!f 'a.te.ff 'a.1a 'JJW \)W.10 'J::JWJU 
'.c)W.11? 'a~.ICW 'Jl?d 'dun 'J;:JWl?d 'a.1od '.1a~o 'a;:fuw '.'.)WWCJ~ 

'Jwwoli '.IWJJ)j ';:i.1:Jo 'J.ll!W 'UH 'Jawy 'uwma 'ou 'JJliOH 
·0.1 'alfed 'a5u.1 '.1.1we.1 ';1we .. 1 •;,wwa.8 '..lruwod '.->u!Ol--f ' ;,wwll!) 

: Jlta!llli! .1JAno.11 l/ s1ow s;q ·311:1\'YHDOlld jow Jf suuu 

.. x _,.:n:).'l..LSV s :10.\-S:;t..l,::Jn: aUJ~J(iO.Id Ill' UO! 1n1os 



l 
I 
I 

LA 
MUSIQUE 
POPULAIRE 

ET LE 
FOLKLORE 

,,,._,. .... _,,, A chanson populaire etait 
en pleine decadence avant la 
g1ierre. Actuellement, de 
louables efforts sont tentes, 
s1wtout q,ans les ecoles, pour 
Im redonwer vie. Reu.ssir,ont­
ils f 

Mais qu'est-ce exactement 
qu,e la chanson populaire f 
Sous ce vocable vague, on 
groupe des elements tres 
divers, et sou.vent contra­
dictoires. 

Essayons d'y voir un peu 
clair. 

O'est d'abord l'enorme ap­
port du folkiore. Oes chants, 
ces airs, ces tontin,es qui se 
transmettent, verbalement, 
depu.is des siecles, et qui 
egayaient les heures diverses 
de nos ancetres. On disait, 
avant : « Cantant Galli ». 

Ils chantaient des chan­
sons de metiers, des Noels, 
des chansons de province, de 
noces, de chasse. Les en/ants 
mimaient des rondes, et 
scandaient des t.ontines. 

Mais il y a toute une autre 
categorie de chants popu,­
laires dont l!JS -origin.es sont 
plus recentes, et qwi sont, 
surtout, des productions qui 
ont eu un tel .succes qu'on 
conti'WUe de se les trans-

LE AVEUGLE 
NOTRE-DAME DE THERMIDOR 

(MADAME TALLIEN) 

THEATRE 

Piece en trois' actes 
de Jacques Cossin 

'EST encore une femme, ap­
partenant A l'Histoire, qui 
va donner dimanche pro­
chain, a 20 h. 20, aux audi-

'\ teurs de Radio-Paris, l'occa-
/ · sion d'entendre une ceuvre 

1· d'entre eux l'idee qu'ils se 
-~'!\ qui ebranlera, chez beaucoup 

M 0,1 -":_..'.--~-· ...... ,. faisaient d'une pure heroine 
. revolutio-nnaire. 

1:1 L'emission de Notre-Dame 
'\ de 'l'hermidor, trois a<:tes de 
I M. Jacques Cossin, va leur faire 

L E CYCLE BEETHOVEN DE RADIO-PARIS, organise par le . connaitre Mme Tallien, telle 
grand poste de la capitale sous la direction de Will8'111 qu'elle fut assurement et non 

. Mengelberg, vient de se terminer de la fa~on la pLus 
bnllan,ej par !'audition de ce monument genial qu'est la telle que I'Histoire officielle la 
NEUVIE:t,~ SYMPHONIE. presente. 

Dans ces lignes, je parle rarement de musique et je n'ai Semblable A bien des person-
pas !'intention, aujourd'hui, de me livrer a des considerations nages de la Revolution francaise 
artistiques que certains de mes collaborateurs, dans ·c• meme que la legende a couronnes d'une 
numero, ne im,anqueront pas de formuler. 

-".lais voyez-vous, pour moi qui ai assiste aux sept represen- aureole de gloire et de vertu, ac-
tations de Ce cycle, Ce qu'il y a de remarquable, c'est !'am- ,quise A hon compte, Theresia 
bi?nce, !'atmosphere dans lesquelles se sont deroulees ces Cabarrus, qui fut appelee Notre-
somles : vraiment, a travers le11 quelques milliers d'auditeura- Dame de Thermidor, fut tres cer-
spectateurs qui e.urent la bonne fortune de « voir » ces inter- tainement telle que la •montre 
pretalio1UJ magistrales de l'a,uvre die Beethoven, j'ai devine M. Jacques Cossin : coquette, avi-
le peupJe de Paris - et a !ravers !es lettres re~ues de tolls de ,de luxe et d'argent. Jouir de 
!es. co~ de noire pay•, le peuple de France - ce peuple 
qw a v1bre, qui a ete transporte, enthousiasme, conquis par la vie pendant une epoque trou-
la beaute musicale. blee fut son seul desir et elle ne 

Et c'est cela qui est consolant .•• II est consolant de voir recula devant rien pour assouvir 
qu'apres des annees .de prostilution musicale au cour1 de■• ses ,g.oftts, ' 
quelles des organ.isateurs, et surtout ce:ta~ dtrecteurs de Sensuelle, de vertu complai-
postes de radio, ne cesserent de pratiquer le mauvais go0t sante, elle fit de Tallien, tout 
et de flatter lea plus vilains instincts artistiques. on trouve 
quand mil,nie, en France, une majorite populaire qui, eloignee d'abord un prevaricateur, mon-
de toute idtle .de snobisme, sail apprecier el go0ter !'art musi- nayant les graces que son pro-
cal dans ce qu'il a de grand et de beau. eonsulat bordelais Jui permettait 

Je ".'e souviens de certain depute de gauche q,ui, aux temps d'accorder a ceux qui pouvaient 
«. b~n1s » de la Troisieme Republique, et parlant des ouvriers, les payer. Menacep par Robes-
d1sait : Y 

- !ls n'ont aurun gout, ils ignorent re qui est beau : pierre, qui se qualifiait d'incor-
donnez-le11r de l'accordeon, ils sont contents donnez-leur ruptible, peut-etre a juste titre, 
de la gra_nde musique, ils dorment. ' eHe tenta de sauver sa tete, elec-

C_omme ii se trompait, , ce « brave » depute populaire I Depuis trisant Tallien menace lui aussi, 
d~ux ans, par !es concerts publijcs de RADIO-PARIS. depui11 l'animant, le lancant A l'assaut 
hier par le CYCLE BEETHOVEN, - et c'est la une preuve> du colosse que, grace a l'appui de 
nouvelle &t combien ectatante, - nous avons, la certitude abso~ gens qui, comme 1 Jui, etaient tor-
lue que 1~ Frani;ais moyen sait aimer et goO.t-er la grande &t 
belle mus1que. Le tout, et c'est bien nature!, etait de savoir lui tures par la crainte il reussit a 
p~eaen~er cette grande musique, de savoir la lui faire apprecier. abattre. II est de ces revirements 
C est I honneur de RADIO-PARIS d'avoi:r conduit a bien cette rapides dans l'Histoire. 
lourde !ache. Et ce fut l'epoque de detente. 

Theresia, reine des M«;!rveHleuses, 
se montra femme profondement, 
eblouissant Paris d'un luxe qu'en­
tretenaient Barras, puis, sur le 
conseil de cet amant. u::i peu desar­
gente et peu scrupuleux, Ouvrard, . 
le grand banquier de l'epoque. 

m ,ettre de bouches en bouches. Nous citerons Le 

La vie fit ,d'elle, en troisiemes 
noces, la princesse de Chimay. 
Elle avait pris sa retraife, etait 

une tres grande dame, et ne fit plus scandale. Par . 
une curieuse co.incidence, une princesse du meme 
nom, Clara, devait, juste un sjecle apres, ·alimenter de 
facon penible la chronique parisienne. 

cerises, Les blii"s d'or, Les deux gendarmes, La Madelon, 
Oertaines ont eu, il y a des siecles, une origine politique. Mais 
parfois le sens d,es allusions a ete entierement oublie ... , cD'l1Vlne 
c'est le cas de Compere G.uilleri. 

Enfin, la chanson populaire fut celle qui eta.it chantee au 
des rues. La comtplainte, l'air obsedant, aux paroles nnives : 

« Attention ! T,ous en chreur pour le refrain ! >> 

Avant la guerre, on avait, helas ! trop SO'Uvent ten:dance a con­
fond.re populaire et vulgaire. Une certaine reaction se dessine 
d'ailleurs aotuellement. Puisse-t-elle etre durable ! 

C'est des le tres jeu'l'l)e d,g,e qu'il faut donner a:ua; en/ants le gout 
de la musiq•ue simple et jratche. A cet ega1•d, l'-0rga11!isation de 
chorales dans chaque ecole a,urait une heureuse influence. 

Pierre Mariel. 

L'ceavre de Jacques Cossin est vivante et sincere. 
Soucieux de verite, il montre les gens tels qu'ils 
etaient, presque tons animes par un sentiment : la 
peur, qui .Jes poussa A commettre plus d'exc~s . que · 
•le voisin, de crainte d'etre taxe de manque de c1v1sme 
et d'expier cette faute. 

Ce qu'on appelait alors la vertu a cause plus de 
crimes que la liberte qu'evoquait ~lme Rolland. 

Notre-Dame de Thermidor sera interpretee par Jean 
Marchal, Jean Davy, Maria Casares, Jandeline, .Colette 
Regis, l\larcel Vibert, Georges Chamarat, Roland Ar­
montel, Jany Castelmur, etc. 

Jacques Miral. 
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fi 1,.-,,· 
GT le seep­

et le monopole de 
a ,t.,,d an s e semblent 
desotmals appartenlr a. 
!'Opera. La sa,lson qui 
a prls fin 11 Y a deux 
ans a et6 une suite 
lninterrompue de creations nou­
velles. mals l'on peut dire que 
toutes ces creations ont ete 

faites a !'Opera, ou du molns dans son 
cadre. Autretols, nous etlons convies regu­
llerement a la Salle Pleyel, au Palals 
Challlot et autres ; aujourd'.hul, ces sortes 
d'lnvltatlon se font de plus en plu~ rares, 
parce qu'll s'est prodult une selection na­
turelle et l'Academle natlonale de Musl­
que et' de Danae s'est a.ssuree la predoml-

na.j1;~als encore, la da.nse acade':'lque ne 
s'est tmposee avec une telle a.utonte ; tout 
ce qui se falt en dehors d'elle est ephe­
mere - la sa.lson 1941-1942 en a tournl 
de nouvelles preuves. II faut attribuer ce 
fa.It au « serleux » retrouve de notre art. 
J'entends cette epithete da.ns le sens le 
plus ta.vora.bie - -Je veux dire le « se­
rieux » de J'a.rtlste pour qui !'a.rt est un 
culte et non un divertlssement, qui salt 
que le rt',ve ne peut suffire sl l'on ne Jul 
adjoint Je Ja.beur et la meditation, et non 
pas Je « serleux » qui dlsslmule la penurle 
crea.trlce sous des aspects pedants ou 
retrogrades. En ce moment, !'a.rt a.dopte 
une orientation nouvelle que nous ne pou­
vons pas encore definlr a.vec precision, 
blen que nous Jul decouvrlons deja un 
cara.ctere 6tonna,mment saln, vibrant, un 
deslr de vltallte et de regeneration, a.Uie 
fl. une sorte de n6o-romantlsme : a.pres 
avolr longtemps cherche le cauchema.r, 
nos artistes createurs deslrent de nouveau 
le r~ve. Un a.rt « neo-cla.sslque » pour la 
torme et « neo-romantlque » ,pour le tond, 
puur !'esprit .- volla. ce qui nous attend 
demaln. A ujourd'hul, a pres J'ecloslon et la 
mort du cublsme, du futurisme, du surrea.­
llsme. II n'_y a pas d' « lsme » nouveau, et 
le crea.teur n'obelt qu'A son ela.n lnterieur 
sans ge preoccuper de le classer ou de le 
plier A une definition-etiquette. 

Ce « serleux » et ce retour A des notions 
sa.lnea ont marque !'a.rt de la da.nse au 
cours de la sa.lson. 

La salson de da.nse a !'Opera. a debute 
en 1941, le 1.,. octobre ; II Y a eu 39 mer­
credls de la danse et, du 13 julllet au 
13 ao0t, un « mots du ballet », c'est-A-dlre 
15 galas. Cela ta.It, au total, 54 represen­
tations consa.crees excluslvement A !'a.rt 
choregra.phlque, sans compter Jes specta­
cles mlxtes opera-ballet. II y a eu quatre 
gra.ndes creations, dont j'al regle la chore­
gra.phle - btar, de Vincent d'Indy ; Bo­
lero, de Maurice Ravel ; Joan de zartna, 
de M. Werner Egk ; Jes Antrnaux rnodelt'•, 
de M. Francis Poulenc - et deux reprises 
effectuees par M. Aveline· : le ballet du 
Cid, de Massenet et Le• deux pigeon.,_ 
d'Andre Messager. 

■ 
pouR ce qui est <le mes propres reuvres, 

par 
Serge 
LIFAR 
moitre 

de ballets 

cl l'Op~ro. 

tout, ou presque tout, a ete dlt A leur 
propos. Pour ma pa.rt, je puls estlmer seu­
lement que c'est Bolero et Joan de zarl•aa 
qui ont exlge de mo! le travail le plus 
a.cha.rne. Avec le premier, tra.nsforme en Espagnol, ii m'a. fa.llu 
a.cquerlr en un mots une technique speclale et « ethnlque • 
qui necesslte des Hudes prolongees ; qua.nt au second. ii m'y 
a. ta.llu realiser une synthese de J'expresslonnlsme pur et de la 
da.nse academlque. Je ne sa.ls st j'y a.I reussl, ma.is je puis 
me rejouir de ce que Joan de ZarlHa lna.ugure une ere d'inter­
penetratl-0n a.rtlstlque que je souha.lte depuis longtemps. 

A propos de Bol<'ro, II m'est arrive de lire un avls assez 
surprena.nt : ce ba.11et seralt une sorte d'imitatlon du Pas 
d'acler represente chez Dla.ghilew. Mon critique a.-t-il vu da.n­
ser le Pa■ d'acleor ? J'en doute. 

■ 

QUELQUES jours a.pres la rentree. le 17 octohre 1941. 
M. Marcel Samuel-Rousseau succeda.lt au regrette maltre 

Philippe Gaubert. Sa premiere sa.ison fut tellement cha.rgee 
qu'll n'a. pas ete possible de vroceder aux exa.mens de la danse 
et lls ont ete remis il. l'a.utomne. Regrettons que Jes derniers 
exa.mens nous a.lent prlves de MJJes Kergrist et Didion. grands 
sujets demlsslonna.lres; regret tons a.ussl !'absence pro I on gee 
de M. Paul Goube. premier da.nseur. Felicitons-nous de la nomi­
na.~ion de Mlle Cha.uvlre au titre de da.nseuse-etoile, Ia cin­
qu1eme de nos etoiles. 

Les exa.mens de la danse. au Conserva.tolre, ont fait va.Jolr 
une fols de plus !'excellence de l'enselgnement de Mlle Jeanne 

Schwarz ; Mlle Cla.lrambault a remporte 
un premier prlx. 

Sur notre seconde scene lyrlque, M. Tcher­
kass a presente une version choregraphl­
que de Ma !mere l'Oye, de Maurice Ravel, 
spectacle frals et jeune, 

Parmi Jes manifestations choregraphiques 
qui ont eu lieu •en dehors des scenes natlo­
nales, retenons trois reel tals . lone et 
Brieux il. !'Opera, Janine Charrat et Roland 
Petit A la Salle Pleyel, Mlle Tcherlna et 
moi-m~me, A la Salle Pleyel egalement. 

Ione et Brieux n'auralent pas d0 parat­
tre A !'Opera. Leurs danses ne se pretent 
qu'a une petite scene; lorsqu'lls dansent 
da.ns une grande sa.lle, comme ce fut le cas a 
!'Opera, lls ne « passent pas la rampe ». 
Transfuges de l'Academle natlonale - et 
cela confere a Brleux certalnes connalssan­
ces « classlques » - lls jolgnent une tech­
nique tres tmparfalte a des ponclfs de la 
danse pretendue libre. 

Janine Charrat a tenu ses promesses. 
C'est une jeune danseuse tres douee, cul­
tlvee, a !'Imagination vive et orlgina.le. Ses 
danses exotlques merltent d'~tre remar­
quees parce qu'elles revelent une person­
nallte lndlscuta.ble. De plus, sa technique 
academlque s'est beaucoup Hoffee. J'ai pu 
m'en rendre compte en reglant, pour elle, 
sur des rythmes poetiques : Lu nult d•uollt, 
d' Alfred de Musset (a !'Exposition des Bal­
lets romantiques). M. Roland Petit est J'un 
des espoirs de !'Opera. Jeune danseur en 
possession d'une tres belle technique mlse 
au service d'un go0t artlstlque vlf, ii ne se 
contente pas de danser, ii vit et ii s'exprlme 
par la danse. 

Mlle LudmiJla Tcherlna, a.vec qui j'al cree 
Je· ballet de Romeo et Juliette, sur l'ouver­
ture-fanta.lsie de TchaYkowsky, est une 
excellente danseuse possedant une gra.nde 
technique, un equlllbre etonnant et une 
force d'expresslon pulssante. Le pas de deux 
du Lac des eygne• a prouve qu'elle salt 
exprLmer la grandeur des traditions. C'est 
une artiste d'avenlr, mais elle est encore en 
train de cholslr sa vole veritable, pulsqu'II 
lul arrive de sa.crifier A des dleux etrangers 
la da.nse academlque · - _i'enteu<ls par la 
certain recital A la Comedle des Champs­
Elysees. 

La Comedie des Champs-Elysees a ete, 
sous l'impulllion de M. Leandre Vaillat, un 
thM.tre d'essal pour Jes jeunes artistes : 
c'est une entreprlse qui meritait toute notre 
sympathle,. 

■ 
pouR commemorer le centenalre de Gl-

11elle, j'al organise en collaboration avec 
!'Union des Arts decoratlfs une grand<> 
exposition qui a dure trots mols : Le bullet 
et la duru<e A l'epoqne romantlque (1800-
18.~), au Pavilion de Marsan. Malgre !es 
rlgueurs de l'hiver, des foules de visiteurs 
se sont presses dans Jes salles de !'exposi­
tion ou ressuscitaient Jes ombres de Vestrls, 
Tagllonl, Fanny Eisler, Carlotta Grisi. Co­
ra.Iii, Dldelot, Jules Perrot ... Tous Jes Jeudls 
avaient lieu des conferences lllustrees de 
danses. En ·plus de mes trols conferences, 
Mimes Lucienne Delforge, Marcene Mau­
rette, Alice Theo-Bergera.t. MM. Jean Cor­
dey, Joseph Gregor, Roger Lannes, Paul Le 

(Photo personnel/e.J Flem, Daniel Mornet, Paul Theophlle-Gau-
tler et Leand're Vaillat ont pro.Jett< une 

lumiere nouvelle sur Jes grands falts du theA.tre romantlque. 
Mlle Solange Schwarz, 1es eleves de Mmes Alessandrl Bala­
chova. Coralli, Egorova, Kschesslnska, Preobra.jenska, 

0

Jeanne 
Schwarz, Trefllowa et de M. Volinlne ont prete leur concours 
a ces Jeudls, dont la regle generale eta.It confiee a M. Zvereff. 

En fin de saison, on a termine un grand film en deux 
pa.rtle!I. consacrees l'une A l'hlstolre de la danse Ja Dan■e 
t"ternelle, l'autre a l'hlstolre du ballet, !,ym,phonl~ en blanc. 
J'ai collabore a la realisation de ce film, avec M. Leandre 
Vaillat. 

Mon tableau de la danse au cours de cette belle sa.lson 1941-
1942 ne seralt pas complet sl j"omettals dti parler des publi­
cations auxquelles elle a donne lieu. M. Leandre Vallla.t a 
publie deux llvres : une •belle Hl8tolre de la dan■e et une 
poetlque Vie de Tagllonl, ou !'on ne salt qui admirer de.van­
tage, l'erudit ou le conteur. Mol-meme j'a.l eu la jole de volr 
parattre une Carlotta 
Grist, un catalogue 
de !'Exposition du 
Ballet et de la Danse 
A l' epoque romantl­
que, avec mes notices, 
et enfln une Gl8elle 
- apotheo"e du bul­
let ro1nuntlque pour­
son centenaire. 

(Suite page 17.J 
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L 
E CYCLE BEETII0VEN de Radio-Paris vient 
de s'achever, Le Grand Orchestre, place 
sous ta direction de Willem Mengetberg, 
a egrene ses (lernleres notes. Le sltence 
regne sur ta scene du Thedtre des 
Champs-Elysees et partout, dans le vaste 
monde Jes fostes se sont tus sur le su­
preme' appe de la supreme symphonie. 

Mais Jes grands reves, quand ils sont chantes par 
des hommes de i:enie, pe renaissent-ils pas eternelle­
ment ? Et ne sont-ils pis plu« durables que Jes palais 
de marbre? Les poetes diront un jour que, grace aux 
ondes, Ia musique de Beethoven a lalsse dans Jes 
grands espaces du ciel un sillon inettacable ... 

Souvenez-vous I La premiere soiree fut donnee le 
20 mai, avec le concours de Mona Laurena et du 
violoniste Pierre Nerini. Le programme, presente, 
comme tous ceux qui devalent sulvre, par Pierre 
Hiegel comprenait la Premiere .Symphonie en ut 
majeu;, la Romance en fa majeur, la scene de !'air: 
Ah I perfido, et la Deuxie• 
-me Symphonle en rt! ma­
ieur. Nous avons dit ici­
mlme ce que le peuplc de 
Paris, dont on ne Jouera 

jamals assez la siirete de jugemen(f a 
pense de ce gala. Premiere Symphonie ... 
l)euxieme Symphonle... Beethoven s' atta­
que a J'<l!uvre monumentale et decouvre 
des accents nouveaux qui Miil font un 
bruit de gloire ... 

Le cycle se poursult par J'ouverture du 
bail•, fromethee, le Troisleme Concerto 
pGu• p.ano et orchestre en ut mineur, -
magistralement enreglstrc par Otto Son­
nen, - et par la Trolsleme Symphonle en 
mi btimol maieur : l'Heroi'que. Puis c'e«t 
Branka Musulin qui joue, en sollste, le 
Quatrleme Concerto pour piano et orches­
tre en sol maJeur dont !'allegro, !'andante 
et le rondo sont encadres par l'ouver­
ture de Fidelio et cette Quatritme Sym­
phonle en re bemol majeur qui doit peut­
!tre sa naissance et sa rayonnante beaute 

allx flancailtes de 
Beethoven avec The­
rhe de Brunszvik. 

La quatrieme soiree 
est consacree A I' ou­
verture de Corio/an, 
~u Concertn pour vln-

la Joie .... 
bien compris que ce soir-la la prodl2:ieuse diversite 
de son genie. S'il est peut-itre exaeere d'attribuer ti 
la Hultieme ces fameuses qua/ites humorlstiques qu, 
d'aucuns tut reconnaissent, m'a-t-il declare, on peut 
affirmer par contre que la Septieme nous transporte 
,tans les plus hautes regions metaphys/ques de la 
pensee. Ce ju2:ement !era sans doute sourire Jes histo­
riens et Jes musicoi:raphes. 11 emane, au surplus, 
d'un simple auditeur qui ne se pique pas de melo­
!nanie. Je ne le rapporte ici que pour montrer que le 
cycle Beethoven a eveille dans toutes les ames tton­
nHes ct'admirabl~s resonances ... 

Faut-il ajouter que l'alleeretto de la Symphonic en 
la valut a Beethoven une des plus grandes joies qu'un 
compositeur piit eprouver? C'etait quelques jours 
avant sa mort. II se dirigeait A pied vers Vienne 
lorsque ses forces le trahirent et ii dut demander 
l'hospitalite a une famille de paysans. Ceux-ci, pour 
divertir leur hOte, firent aussitOt un peu de musique. 
Beethoven, hflas! ne pouvait entepdre! - Per.mettez­
mol, leur dit-il, de lire cette musique qu/ vous cause 
une si vive et sl · douce emotion I II prit le cahier 
qu'on lui tendait ses yeux s'obscurcirent et ii se 
mil A pleurer : ce que jouaient ies paysans, c'etait 
I' allegretto de la Symphon,e en /a/ - /e suis Beetho­
ven, murmura-t-it. Alors 1es paysans se ctecouvrirent 

et baiserent les mains de celui 
qui etait plus grand qu'un roi. 
Et Beethoven, durant toute la 
nuit lmprovisa pour eux des 
chants de • bonheur qui de­
vaient etre ses supremes ac­
cents... . 

/on et orchestre, -
vio1on solo : Gui1.i 
Bustabo, - et A la 

Clnquleme S)•mphon'r 
en ut mlneur dont un 
critique a dit qu'elle 
etalt dedaigneuse de 
plaire, et qu'elle ne 
visalt qu'A domlner 
et A confondre. Dans 
la Slxieme Symphon ·, 
en fa majeur: la Pas­
torate, qui figural!. 
avec l'ouverture dr 

(Photo Radio-Paris-Baer/hell!.) 
Un coin de la salle du Thecill'e des Champs• 
Elyaeea pendant l'audition de la <1 Neuvi8me 
Sy~phonie •• ex&cut&e par le Grand Orchestre 
de Rdd.io.-Paria sous la direction du maitre 

Et nous voici enfin parvenus 
A la septieme et derniere soiree 
du Cycle, au cours de laquelle, 
apres J'ouverture Zur Weihe 
des Houses, le Grand Orches­
tre de Radio-Paris et la cho­
rale Emile Passani lirent en­
tendre, avec le concours de 
plusleurs solistes : Janine Mi­
cheau, soprano; Eliette Schen­
neberg, contralto; Georges 
Jouatte, tenor, et Etcheverry, 
hasse, la Neuvieme Sym­
phonle en re mine,ir (sur 
l'Hymne ti la Joie de Schiller), 
ou Beethoven chante pour la 
derniere lols, dans une dtmos­
phere pathetique que nul de­
puls n'a retrouyee, le cpmbat 
de l'homme contre le destin et 
Ia recherche de Oieu. Le final 
instrumental que le composi­
teur avail d' abord prevu fut 
remplace, comme on sait, par 
une symphonic chorale et par 
tes strophes de Schiller. Ainsi 
l'reuvre dans laquelle Beetho­
ven a mis toute la souttrance 
humaine s'acheve::t-elle p~r 
une exaltation de la joie .. , 

Ce serait trop peu dire que 
le Cycle organise par Radio• 
Paris a remporte un triompl)e 
sans precedent. Les admi,_­
teurs du genial composite.ur 
n'oublieront pas de sit0t avee 
quelie Ame ardente et quefle 

Willem Menqelberg, 

Leonore Ill et le Clnquieme Concerto pour 
piano et orchestre en ml bemol ma1eur, - so­
lisle : Cor de Groot, - au pro2:ramme de la 
cinquieime soiree, Beethoven, au contralre, ex­
prime des sentiments plus accessibles il l'hom­
me. C'est sans doute a J.-J. Rousseau qu'il laut 
demander la transcription Jitteraire des Scenes 
au bord du rulsseau evoquees par !' andante. La 
poesie champHre, Jes Jeux joyeux des paysans, 
l'orage qui s'abat tout A coup sur la terre ivre 
de soteil, Jes heures divines (!Ui succedent a la 
tempete, tous ces poncils chers a tan! d' artistes 
ont inspire a Beethoven des paJ!es d'une am­
pleur et d'une majeste auxquelles les nrofanes 
eux-memes ne sont point restes lnsen,ibles. 

,L'ouverture d'Egmont, la Septteme Symphonie 
en la majeur et la Hultlemc en fa majeur cons­
tituaient le proi:ramme de la slxleme soiree. 
Ces deux symphonies, ecrites en quelques mois 
par Beethoven, ne se ressembtent guere et un 
auditeur m'' a confi~ qu'il n' avait jamais aussi 

, irtuos1te le Grand Orcheslre dirige par Will~ 
Mengelberg a interprete avec le concours de ta 
d'emrnents sohstes, Jes i,eul symphonies de Bei,th • 
ven. Mais ce n'est point 
encore la tout ce qu'il laut 
retenir d'qne des plus 
emouvantes manifestations 
radiophoniques de ces der­
nieres annees. Car la divine 
musique, vibrant A travers 
le ciel, est venue une lois 
de plus au secours des 
hOmmes plonges dans la 
nuit et it convient de r• 
mercier le destin de ni,s • 
avoir. par ta volx e 
Beethoven et de Sehl r, 
permis le retour de la lu­
miere et de ta Joie ... 

Jacques Grace. 
Jllustrations de R. Morit:. 
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DIMANCHE 20 JUIN 

8 h . Le q.uart d'heure 
de culture physique, 

avec Andre G,uichot. 
8 h. 15 Ce d'sque est pour vous, 

presentation de Genevieve 
Jlfaquct. 

9 h . Le Radio-Journal de Paris. 

9 h . 15 Deux poemes symphoniquea 
de Saint•Sains : 

Phaeton, par un orch. symph., 
dir. Jean Fournet - Danse 
n1acabrc, par un orch. symph. 

J 9 h . 30 La Rose des Vents. 

9 h . 45 Qu->lques melodies, 
Enlcvement, tiro des " Chansons 
de Page » (Levade-Bordese), par 
Georges Thill. - Le bonheur est 
chose legcre (Sa.nt-Saiins), par 
Leila hen Sedira. - 0 ma belle 
rebelle (Gounod-Bai/), par Geor­
ges Thill. - Theme varie (Saint­
Saens), par Leila hen Scdira. -
Le cavalier d'Olmcdo (Lazarro-Le 
Senne-de Saix), par Georges 

Thill. 
10 h . Transmission de 

la messe dominicale. 

11 h. C'etait une fable, 
une realisation de Roland Tes-

sier, interpretee par 
Marie Laurence. Helene Garau.d. 
Helene Daa■onvi.le, Luc·enne Vigier. 
Pierre Bayle, Jacque.Simonot, Re-

ncnid Mary el Michel Delve!, 

11 h . 30 Lea Maitres 
de la Mu1iq11e « Strawinsky •• 
avec l'Orcheatre de Chambre 

Maurice Hewitt. 
Presentation d'Horace Novel. 
Apollon musagete, pour or­

chestre a cordes. 

12 h. Raymond Legrand el son 
orcbeatre. 

Un rien de vous (Me,tier), Co­
lomba (F. Chardon), Rien que 
tol (Durand). Trois valses 
gaies : La f~te a Neu-neu (Betti), 
Le creur .sur la main (Bourtayre), 
Moi a.ussl (R. Legrand). - Trois 
sketches : Nichi-nichl (Dubut), 
L'orpheon (Lanjean), Histoire de 
cocher (Lopu). - Trols chansons 
rythmees : Points (Scotto), Le 
gangster almait la musique (L. 
Blanc), Eide et lui (Combelle). -
Trois fox : Jazz Club (Paquinet), 
Ambiance (Warlop), Telegraphe 

swing (R. Legrand), 

13 h . Le Radio-Journal de Par'a. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Par's. 

13 h. 20 Le docteur Friedrich. 
journaliate alleimand, vous parle. 

13 h. 35 Lea nouveautes de la 
aemaine. 

llfachine a ecrirc (J. Metehen). 
par Jacques Metehen et son ore. -

J'al ouver1 !es vole!& de mon 
creur (van Parys-Marcillac), par 
G,uy Berry. - Davina (Scotto­
Franroi•) , par llarie Jose.-Le plus 
beau serment, du film c La femme 
perdue >, par Georges Guetary. -
Oh I ma m'ami (P. Durand), par 
Paul Durand. - Le coffre aux 
souvenirs (Lope:-Llena,-Hiegel), 

par Andre Claveau. - Triste ro­
mance, (Melehen-Solar). par Lu­
cienne Delyle. Evangeline 
(Plante-Lafarge), pa.r Andre Cla­
veau. - Fantaisie sur 'ies themes 
de la Serenade de Toselli, par 

Jacques Metehcn et son orch. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 

14 h. 15 Ginette el Jean Neveu, 
Sonate n• 8 en sol majeur 

(Beethoven). 

14 h. 30 Pour nos jeunes : 
Sans Famille, une realisation de 

Tante Simone. 
15 h . Le Radio Journal de Paris. 

15 h . 15 Poelea et Musiciens, 
une presentation de Luc Berimont, 

realisee par Pierre Biegel. 

16 h. Grande emission 
de vari8t8s, avec l'orchestre 
Pa.ul von Beky, Richard Blareau 
et son orchestre, Jacqueline 
Moreau, Francie Kernel, Marthe 
Ferrare. Yvonne Tellier .et la 
· Chorale Em;l,. Passani. 
Presentation de Roland Tes­
sier. - Le beau Danube bleu, 
par l'orch. von Beky, Jacque-
1 ine ~1oreau ct la chorale Pas­
sani. - Du vieux fox-trot au 
Tigre en folie, par Porch. 
Blareau. - Vive la musique, 
par l'orch. von Beky. 
Ombres blanches, par l'orch. 
Blareau et la chorale Passani. 
- Tu reviendras, par Porch. 
von Beky, Francie Kernel, 
lllaMhe Ferrare et Yvonne 
Tellier. - Paganini, par l'orch. 
Blareau. - !lfadame Dubarry, 
par J'orch. von Beky, Jacque­
line !\foreau et la chorale 
Emile Passanl. - Passy, par 
l'orch. Blareau. - Entends-tu ? 
par l'orch. von Beky et Jac­
queline Moreau. - Je crois 
faire nn r~ve, Quand revien­
dras-tu , 'foujours en avant, 
par l'orch. von Be.ky. - Pa­
rade d'ainour, par l'orch. von 
Beky et Ia chorale E. Passanl. 

Au coun du concert, reportage 
du Grand Steeple-Chase cie 

Paris, a Auteuil. 

Radio-Journal de Paris. 

17 h. OS Grande emis1ion 
de Varietb (suite). 

18 h: • La vie joyeuse des etudianl& 
au temps de la Renaissance, 

hocation rediophonlque d'Amedee 
Bolnet. 

18 h . 15 Quelquea enregistrementa 
de Lily Pons, 

18 h . 30 N;ppon, 
Cn1ission consacree au Japan et 

a I' Asie Orientale. 
18 h. 45 Barnabas ~on ,Bec,:y el son 

orcheatre. 
Diable rou.ge (B. Ples,ow) - Bar­
bara (Sieyel) - Serenade nocturne 
d'amour (Goletti) - Danse cu­
baine (H. Riller) - Orchidees noi­
res (Richarl:) - -Jc ne t'al jamais 
vue aussi helle qu'aujourd'hui 
(Rixner) - Serfoade exotique (Va­
lente) - Piccolo signor (Apollo­
nie) - La premiere etolle (Raf­
faeli) - C~la arrive tons lP.< 

Jours (Glaser). 

19 h. 15 La Tie parisienne. 

19 h. 30 Le 1port. 

19 h. 45 Yvonne Blanc el son 
ensemble. 

Pour danser (B. De/tour) - Passy 
(J. Mengo) - B_elleville (D. Rein­
hardt) - Premier pas (Carrara). 

lO h. Le Rad:o-Journal de Paris. 

20 h. IS Le programme Sonora de 
Radio Paris. 

20 h. 20 Soiree the/Hrale : 
« Notre-Dame de Thormidor » 
(llfadame Tallien), piece en 
trois actes de Jacques Cossin, 

in1crpretee par 
Jean Marchal, Jean Davy, Maria 
Casares, Janda! ne, Colette Re­
gis, Marcel Vibert Georges 
Chamaral, Roland Ar,montel, Ja­
ny Castelmur, Georges Rolrn. 
Jean Bonvilliers, Michel Salina, 
Jacq,ues Serviere, Andih Guize, 
Roland Pi6tri, Rolla Norman, 
Charle a Nia■ar, Louis Perdroux, 
Paul Enteric, Marcel Raine, Ro­
bert Dartois, Marcel Lagrande, 
Alain Nobis, Claude Boyer et 

Paul Delon. 

22 h. Le Radio Journal de Paris. 
22 h. IS Rea.ultata 1porlifa. 

22 h. 20 L'Orcheslre du Normand'•• 
S0\111 la direction de Jacques Me-

lehen. 
La trompette .en fer blanc (R 
Scott), Bientot (D. Bee), 'La fausse 
maitresse (.If. Yuain), Sirenes (G. 
Rolland), Deux cigarettes dans 
l'omhre (PaU~x), Le chant du 
postilion, du film « Le rossignol 
suedois (Grothe), Le clown 
(Borchard), En dansant, du film 
Pie pus > (J. Melehen l. _ Vieux 

succes de Jlfaurice Chevalier : 
Oh ! Jlfaurlce, oh 1 ; Dites-moi, 
m" mere ; Quand on lalsse en­
trer une fenuue dans son ereu1· ; 
Quand on revicnt. - Les trois 
bateaux du r~ve (A. Siniavine) -

Une chanson ' (Louiguy). 

23 h. cc Souvenirs : La maison 
d'Honore de Balzac, d'Henri IV 

ci nos jo.ura », 
par Andre Ci,ancerel. 

23 h. IS Jean Max Clement 
Au piano : Eugene \Vagner : 
Sonate (Sammartini). - Prelude 
en ut majeur de la troisieme suite 
(Bach). - Plainte (l.:aix-d'Herve. 

lois). 

23 h. 30 Martha Angelici. 
Au piano : Marthe Pellas-Lenom. 
La jeune religi~use (F. Schubert). 

Barcarolle (F. Schubert,. 
L'attente (Saint-Saen,). - Berge-

retie blanche (G. Aubanel). 
23 h. 45 Quintette II vent de Paris. 
Variation!'\ sur tol the"l<· corse 
(H. Tomasi). Scherzo (R 

Bo:za•). 

24 h. Le Radio-Journal de Pari1. 
0 h. 15 PAI• mile de nuit, . 
Tutti !rutti (Gaill,zrd), par Jean 
Omer et son or,·h. - Le wa-di-wa­
wa-"u (Durand-Cab-Tutelier), par 

Marie Bizeti. - 1{111ro 7 (H. J\tunso­
nius), par !lfichael J ary el son 
orch. Mon hcuro Uc :hving 
(Rawson-Georgius ), par Georgi us. 
Glub prive (Delahaul), par Jean 
Omer et son orc.h. - Eg1anliJ1 (Du­
l'and-Cab-Bizet), par Marie .BiZPct. 
· l"n peu fou (H. Mansoniu.•), 
Dure de la feuille (Claut-Geor­
gius). - Champs - Elysees (Ro•­
,ainy-Chauliac). - Horizons (Ros­
laing-Glwnliac), par liube1·t (l,.!­
li:.ini; et sor, orch. - Rcginclla (di 
Lazzaro-Polerat-Rodor), par Tiuo 
.Rossi. - Sombreros et manti!le, 
par :\fichael Jary Cl son orc..'t. -
C ~ .. aissade - Cllanty), par l\in:1 
J,etty. - Serenade pres d e Mexico 
(Kennedy --Carr-Poleral /, par Tin'> 
l\ossi. - J'attendrai (O•ivieri-Pole­
rat), par Rina Ketty. - Conte du 
Danabe (H. Bruckner), Flcurs 
ctans le vent (H. Busch), par Hans 
Busch et son orch. - Carmen 
(Combes - Gautier), Le rideau de 
ma voisine (Combes-Mussel), par 
Jean P-Ianel, - Les saltimbanques· 
(L. l!anne), par un orch. symph. 
- Sais-tu? (de l'onlenailles). 
L'anneau d'argent (Chaminade­
Gerard), par Ninon Vallin, -
Oanse hongroise n• 4 en sl mi­
neur (Brahms), vlolon solo. -
Valse impromptu en la bcmol 
maJeur (Liszt), par Alexandre 
Drailo,, sky. - Danse slave n° 2 
en n1i m1ncur (Dvorak), violon 
solo. - llfarche militalre en re 
bArnol majeur (Schubert), pat 
Alexandre BraHowsky. Les 
oetits riens, ballet (ex traits) : 
Adagio, Gavotte (Mozart). - Cosi 
fan tutte (Mo:arl) : < Ouver­
ture », par l 'Orch. Philharm. de 
llerlin, dir. H. Schmidt-Isserstedt, 
• Couplets de la fidelite >, par 
~I T. Gauley, - L'enlcvement au 
,era ii, ouverture (Mo:arl), Danses 
alicmandes (Mozart ), t>ar l'Orch. 
Philharm. de Berlin, dir. H. 
Schmidt-Isserstedt. 
2 h . Fin d'emis sion . 

LUNDI 21 JUIN 
7 h. Le Radio-) ournal de Paris. 

7 h. IS Un quart d'heure 
de culture physique. 
avec Andre Gulchot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Mascotte (Ferrari), La rabouine 
(Ferrari), par Louis Ferrari et 
son ens. - J'ai tout garde pour to! 
(Vai,dair-He.s), Jlfon seul amour 
(Scotto), ,par Jean Y.ntove ct son 
orch. - Tctuan (Milek), Le forgc­
ron du villa~e (Huber- Trommcr) , 
par Heinz \\ ehner et son orch. -
Fidele Vienne (Kom:ak), Prome­
rtade (Ziehrer), par le Quartctte 
Schrammel. - Sombrcs pensecs 
(Demany), Melodie en nolr (De­
many), par Stan Brenders et son 

orchesti-e. 

Au moment de mettre sous presse. nous apprenons 
avec peine le deces du pare de noire redacteur en chef 
Roland Tessier. 

Que noire ami et sa famille trouvent ici nos oondo­
leances emues. Nous sommes persuades, en outra. etre 
!es fideles interpretes de nos lecteum, en transmettant a 
Roland Tessier, toute leur sympathie en cette rude 
epreuve. 



LcS SAMMARTINI 

~ 
- Pierre fut. au milieu du XVII• aiecle, musiclen clt la 

Cour de Florence. On connall peu de choses de lui. D a 
lmao, cependant un recueil de motelo. 

' 

ROIS grand.a m.uaiciena ont porM le nom de Sammartini (I). 

- Giuseppe, dit le Londonien, vecut en Angleterre de 
1727 clt 1751. Ce fut I• plus grcmd hautboiate de oon tempo. 

- Le lrere de ce dezuier. J•an-Baptiate, d1t le Milanaio, 
le plus celebre des ~artini. naquit en 1701 et ma.urut 
en 1775. ll tut orgciniate dcuw huit eglioea de Milcin, et 
maltre de chapelle du co11vent de Sainte-Madeleine. ll joua 

un r&le comid4table dcmis la creation de la oymphonie claHique. A d•• 
degre• divers, Mozart, Jean-.Chretien Bach et Haydn lui doivent beau­
ooup. ll fut pendant quatre am (1731 clt 1741) le maltre de Gluck. 

P. M. 

(I) Jean-Max Clement, le 20 juin, a 23 h. 15. 

,aaaaaaacacaacaacccaaaaaaaaaaacaaaaaaaaaaa 
I h. Le Radio Journal de Paria. 
8 h. IS Lea chansons de charme. 
M8.lllour, m'aimcz-vous ? (Coqua­
trix), par Jacques Pills. • La 
melodic ,perdiue (J. Jaque-Delmas­
Bourtuyre), par Elyane Celis. -
Mon ange (Coquat~ix-Feline), .par 
Jacques Pills. - Buenas noc.hes se­
nora (Poterat-Delmas-Gody), par 
Elyane Celis. - Tout me rappelle 
sa chanson (Sinlavlne-Larue), 
Chiquita (Sentis-Mlcaelli), par 
Jacqueline Moreau .• Tu pourrais 
~Ire a,u bout du monde (Lafarge­
Llenas ), p.ar Andre Claveau. -
Tout en bleu (Poteral), par Jac­
queline Moreau .• J)ltes-lui de ma 
part (Detmon-Coudert-Larue), par 
Tino Rossi. - Loin de to! (Miin), 
par Marie Jose. - Ma .. 1tournelle 
(Bourtayre-Vandair), par Tino 
Rossi. - Le Piconero (Mou.sta.to­
Lemarchand), ,par Marie Jose. -
Tu m'oublieras (Sentls-Lagarde­
Vaysse), par Andre Pasdoc. - Je 
n'cn connais p.as la fin (Monnot­
Asso ), par Lucienne Delyle. - La 
malson sans bonhcur (Delannay-

Thoreau), ,par Andre Pasdoc. 

9 h. Le Radio-Journal de Paris. 

9 h. 15 Arr6t de l'nni••ion. 

• 
11 h. 30 :Louio Ferrari et aon 

ensemble. 
Beaulieu swing (I,. Ferrari) 
Rieu du tout (Llenas-La/arge) -
J'al peur de la nnlit (Ferrari-Sl­
nlavlne) - On s'almera quelques 
Jours (Larue-Loulguy) - Jeannet-

te (Vlseur-Ferrari). 

11 h. 45 Soyona pratiquH , 
Conserves par antiseptiques. 

12 h. L'Orcheotre de Casino de 
Radio-Paris aoua la direction de 
Pierre Tellier, a-rec G•~aine Cor• 

ney et Pierre Gianotti. 
Le roi d'Ys (Lalo), p.ar l'orch. -
Fortunio (J.fessager) : c Si vous 
rrovez QUe je vais dire >, par P, 
Gianotti, c Duo >, par Germaine 
Corney et Pierre Gianotti, - In­
troduction et allegro pour harpe 
(M. Ravel) : aollste : ?,UJe Le 
Dentu. - La fianeee vendue : 
c Ah I reflechlr > (Smetana). ,par 
Germaine Corney .• F~tes gltanes 
(Infante), Fruhling an der Berg­
strahe (W. Richart:), par l'orch. 
13 h. Le Radio-Jawnal de Paris. 

13 h. 15 Le J)ro9Tamme aonore de 
Radio-Pana. 

13 h. 20 L 'Orchealre Richard lllareau. 
Prebude pour un r~ve (P. Boisse­
/et) - Chansons de Maurice Che­
Yalicr (divers) - Spirituals (P. 
Bolssetel) - Chansons de Charles 

Trcnet (dfoers). 

1' h. Le Radio-Journal de Paris. 
1' h. 15 Le fumier a 1'6coule. 
Causerie o c Au Jardin- fruitier : 

l'ensachage, complement de trai­
tement ; quelques bonnes varietes 
de cerises > et un reportage agri-

cole. 
14 h. 30 Caaae-tete musical, 

par Andre ~llthaut 
15 h. Le Radio-Je,umal de Paris. 
15 h. IS Lea grand& aoliate1. 
S,uite n~ 3 eu re majeur : Ouver­
ture, Air, Gavotte, Bourree-Gigue 
(J.-S. Bach), par un orc.h. de 
chambre, dir. Adolf Busch .• Con­
certo en ro maJeur : Allegro aper­
to, Andante ma non troppo, Alle­
gro, par Marcel Moyse et tm orch. 
symph. dlr. Piero Coppola. - Soi­
ree dans Grenade (C. Debussy), 
Rcfiets dans l'eau (C. Debussy), 
Prcl•udes : Minstrels (C. Debussy), 

par \'lialter Gieseking. 

16 h. Lea muaea au pain 1ec, 
par Boussac de Saint-Marc. 

16 h. IS Pour TOua, Meadam ... 
presentation de Lola Robert. 

17 h. Le Radio-Journal de Paris. 

17 h. 05 « Noa amia du cirque 1 

c L'illuslonnlste >, 
par Guy des Can. 

17 h. 20 Rendea-voµa a Radio-Paris, 
presentation d'Andre Clave.au. 

18 h. Lea 1,moina ailencieux, 
unc realisation de Roland Tessler, 

lnte11pretee par 
Marie Lcr.urence, Helene Garaud, Lu­
ci.- Vigier. Michel Delvet, Re. 

naud Mary et Jean Lanier. 
18 h. 30 L .. actualitea. 
18 h. 45 Andre Mond,. 

Au piano : Jean Neveu. 
Vlllanelle (H. Berlw:) • Les 
champs, aubadc (H. Berlioz) -
Passez, passez toujoura (C. 

Franck), Aimer (C. Franck). 
19 h. Lea orcheatrea que voua aim••· 
.Mateloltc (G. Viseur), Giboulee 
(G. Vlseur), par Gus Viaeur et 
son orch. - Tierra de fuego (Loui­
guy - Bravo - Chamfleury), C'csl 
la cueca (Gulda-Chamfleury), par 
Quintin Vcrdu et son orch. ~ 
Mon amant de Saint-Jean (Car­
rara), Mam'zelle Nicole (Murena­
Ferrel), par Tony Murena et son 
ens. - Mai d'amour (E. BlancQ), 
Mon deslln (E. Bianco), •par Pe­
ter Kreuder et son orch. - Musi­
que pour Yetty (Deloof-Candrix), 
Joyeuscs ambades (Engelen-Can­
drl:r:), par Fud Candrlx et son 

orchestre. 
19 h. 30 La France dam le monde. 
19 h. 45 La minute du travail. 

19 h. 50 Jean Galloux et 
Henry Gautier. 

Improvisations sur une gavotte 
de Gluck (K. Reinecke). 

20 h. Le Radio-Journal de Perri&. 

20 h. IS Le programme aonore de 
Radio-Pana. 

20 h. 20 • Le ccaur de Paris •• 
par Pierre Hlegel. 

21h. Noa prisonniers. 

21 h. IS L"Orchestre Paul von Beky. 
Succes de films de Grothe. 

Inspiration (Edgar) - Deux soli 
pour ,piano (Edgar) - Chansons 
hongroiscs (uon Beky) - Solo 
pour barpe (uon Beky) - Fata 
Morgana (Bullerman) - Un bou­
quet d'etoiles (Bockman) - Chante 

avcc mo! (Grothe). 

22 h. Le Radio Journal de Paris. 

22 h. 15 • La vie musicale clt la 
Villa M6dicis •• 

par Andre All!\ha,ut. 

23 h. Au rythm• du temps. 

23 h. IS Raymond Verney et aon 
eD.Bembie bigane et Georg•• Streba 

el oea balalaikas. 
Airs tz,lganes (Espajo), par R. 
Verney, - Sachinka, par G. Streha. 
- Dame en brun (Robrecht), ,par 
R. Verney. - Tango bolero (Llos­
sas), p.ar G. Streha. - Maraima 
(Espinosa), par R. Verney. -
Danse gltane (Llossas), p,ir G. 
Streha. Piroska Czardas 
(-Warms), par R. Verney. - Bonne 
nuit (Kunnelce), par G. Strcha .• 
Galantcrie (Borchert), p;:r R. Ver. 

ney. 

24 h. Le Radio-Jou,nal de Paris. 

0 h. 15 « L"h,.ure eapagnole », 
comedic musicale en 1 acte de 
Maurice Ravel, lntcrpretee par 
Krieger, Arnould, Gilles, Aubert, 
Dufranne et un orch, symp,h. dir. 

Georges True. 

l h. IS Muaique de danae. 
Plage (Chadel-Rostaing), par An­
dre Ekyan et son orch. - Vous 
rappelez-vous ? (Strecker - Sar­
beck), ,par Boris Sarbeck et son 
orcb. - Nunca (Melfi-Battistella) , 
par Marlo Melfi et son orch. - Ja­
mais ne s'oublient (Mackeben), 
par Boris Sarbeck et son orch. -
Automne (Yatoue), par J. Yatove 
et son orch. - Adlos vida (Melfi­
B,attistella), par Mario Melfi et 
son orch. - Exageration ( Ya.toue­
M irty), par J can Yatove et son 
orch. - Rumba d'automnc (G. 
Brie:), par Georges Briez et son 
orch. - Confiseur (P. Allier), par 
Pierre Allier et son orch. - Le 
refrain de la pluie (Monaco), par 
Jacques M~hen et son orch, - Le 
rytbme de Pierre (P. Allier), par 
Pierre Allier et son orch. - Tes 
mensonges (Cayla), par Georges 
Briez et son orch. - Boogle-Vvoo­
gie (Henry-Bertonneau), par Fre­
dy Jumbo et son orch. - Restez 
encore mn peu (J. Metehen), ,par 
Jacques Mt\tchen et son orch. -
Margie, par un orch. de danse. -
Vous m'ebloulssez, par Jacques 
Metehen et son orch. - Bagatelle, 

par un orch. de dense. 

2 h. Fin d ' emission. 

MARDI 22 JUIN 
7 h . Le Radio-Journal de Paris. 
7 h . 15 Un quart d'heure 

de culture physique, 
avec Andre Guichot 

7 h. 30 Concert matinal. 
En tulle et en polntes (Siede), 
par \Valter l{lischc et son orch. -
Lakme (L. Delibes) : « Ouver­
tnre », « Entr'acte du 3e acte », 
par un orch. symph., dir. Cloez. -
ExceJ.sior (Marenco), par un orch. 
viennois. .. Mireille. ouverture 
(Gounod), par un orch. symph. 
Carnaval (Guirand), par un orch. 

symph. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Concert gai. 
Le rat des villes et le rat des 
champs (Lopez), par R. Legrand 
et son orch .. Ta-ra-zim (J. Tran. 
chant) , par Jean Tranc.hant. -
Le colonel a fait un;i valse (J. 
.Hbert) , p.ar Jacqueline Moreau. -
C'etait ,une cannibale (J. Tran­
chant), par .Jean Tranchant. • 
Ma carriole (G. Lafarge), par 
Raymond Legrand ct son orches­
tre. - C'est a vous que j'ai souri 
(P. Marion), par Andrex. 
Grand-pere n'nime pas le swing 
(N. Matisson), par Josette Dayde. 
• Elle n'a pas !res hon curactere 
(Gaste), par E. Pruqhomme. et 
son orch. - Bt!bert (H. Martinet), 
pur Andrex. - La demohellc de 
Poitiers (lluard - Plngaull), pnr 
Jeunne Manet. - Le petit cannrd 
(Lucchesi) par Jo Bouillon et son 
orch. - Oh ! lit ... lit ... quelle rumba 
(M. Charmel) par Betty Spell. -

11 est innocent (Claret-Bouillon), 
pnr Jo Bouillon et son orch. -
Jeepers creepers (Mercer), pnr 
Emile Prudhomme et son orch. 

9 h. Le Radio-Journal de Par's. 
9 h. IS Anet de l'emiBBion. 

• 
11 h . 30 Lydiane Roche. 
Au piano : Nadine Doliveau : 
,l'ccoute la pluie (Junet-Erlange), 
Mndame, reditcs-moi cette chan­
son (Jean Jal). - Oh I la la (M. 

Hal,n). - La chan,son du souvenir 
(IJussmann-von Vecsey-Horne,). -
J•a, vu danser l'espoir (Dura:, t-

Mortaane) . 
11 h. 45 Protegeona nos enfants 
La culture physique pour Jes 

tout petits. 

12 h . Association des Concerts 
Paadeloup sous la direction de 

Francia Cebron. 
Rosamunde, ouverture et bal­
let (Schubert). - Slcilienne 
(Dµrufle). • Suite pastorale 
(Chabrier) - Ballet d'Antar 

(G. Dupont). 

,caaaaaacccccoooaoaaoaaaocoocccaaacaoaaaaa 

SMETANA 
UE co......St-on de S.,,,6tana ? La Fiancee vendue (I) 1 
~ ce grand compoaiteur a aussi ecrit d'autres operaa 
tort int8re1aanta tels que Dalibor, Libussa, Deux veuves. 
Avant Vin.cent d'llndy. ii ecrivit un Camp de, Wallens• 
tein. On lui doit a.u■si de nombreux po&mes aympho­
nigues. 

5,melana naq,uit le 2 .mars 1824 en <Boheme, el lit ae1 
,tudH a Prague, et pendant quelque tempa, Fram Lissi 
fut 10n maitre. II ouvrit une « Ecole de musique • a Pra­
gue, puia devint en 1856 directeur de la Societe Philhar-

monique de Goteborg, En, 1866, noua le relrouv-ona a Prague encore, chet 
d'orehNlre du Th66tre National. II conaerva ce poate juaqu'en 1874. Maia 
ii aut la douleur de d.evenir totalement sourd, ce qui l'obligea clt demia• 
aionner. En 188', II mourut. fou, dana cette Prague ou ii avail paue le 
meille,ir de aa vie tourmenth, 

(I) Oreb. de Casino de Radio-Paris, le 7!1 juin, a 12 heures. 7 
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Mme DE LAUSNAY 
(Photo Harcourt.) 

13 h. Le Radio-Joumcd de Paris. 
13 h. IS Le pro9ramme aonore de 

Radio-Pari•. 
13 h. 20 Muaique de liuna. 
Fillc d'Eve (Kreuder-Schroder) : 
Par une nuit de n1ai ; Hawal, 
po.radis du n1on<lc, par Lucienne 
Dugurd. - Narcisse (Sylviano-Le­
lit!vre-llauzena) : L'amour est a 
tout le mondc, Mon cceur reste 
a,•ec vous, pur Rellys. - Plegcs : 
:llon amo;ir (Ganloni-Chavoll), II 
ph•urait (\"ant/air), par Maurice 
Chevulic1·. - Premiere : Je crois 
n'avolr jamais aime (Dents-Bu­
day), par Dam in. - Operette : 
c I..'amour chante dans mes rt1ves 
(Schmidt - Gtnlner), Le rossiimol 
,u~dois : Chanson du rossigr,ol 
((;rothe) , par Annie Rozane. - Lt 
club des soupirants (Pare.,-van 
Pary.,) : Jr connais des baisers, 
J'airn' tout's les femmes, per 
Fernande!. - Un gr11nd amour 
(.If. Jary) : Je sais qu'un jour, 

Ce n'est pas la fin du monde, par 
un orch. de dense. 

14 h. Le Radio-Joumal de Paria. 
14 h. IS Le ferm.ler a l'ecoute : 
Causerie : < Elevage et cngrais­
sement des agneaux en elevtlge de 
plein air ,, et un reportage 

agrlcole. 

14 h. 30 « La clef d'or, 
par Charlotte Lvses, a..-ec 

Mar'e-Antoinette Pracfier et Martha 
An9,lici. « Raoul Laparra •· 

Petenera, Tentos, Sevillanil, par 
~1.-A. Pra,lier - Le hon.hrur est 
dans le pre ; C'est fait, ii n'en 
faut plus parler ; La belle de 
Gnnrev, par ~I. Angclici: au pia­
no : \farth.- Pcllas - Lenom .• 
Fol<•a, Rueda <:alisrra, par ~1.-A. 
Prndler. - I.es fourriers d'ete sont 

venus ; L'Ane de Llanda ; Quand 
Je fus prls au pavilion, par 
~I. Ang~lfrl; au piano : :II. Prllas. 
r,enom. - Pages d'Espagne, par 
~!.-A. Prudll'r. - lI \' avail dix 
flllt•s <Inns un prt'. per M. Ange­
lid : au piano : ~f. Pellas-1,enom. 

IS h. Le Radio-Jour11al !fe Paris. 
IS h. JS « La-haut •• 
opfrHte en trois actes de '.\laurlce 
Yvaln. St'leclion radiophoniqtH' 

anc Maurice Chevalier. 
16 h Le Bonnel de M'mi Pinson 
< Le proc~s des Egerics ,, par 

Fran~olse Landes. 
16 h. 20 H,l~n• Sully, Geor9iiu, Fud 

Ccmdrix et 1011 orchestra. 
Ce qu• m 'traeasse Usso). Le Joli 
h:,uqurt (Asso-Louiguy), Y a rien 
que to! (Clotrtc-Asso), Clair de 
lttne (1,ouiguy-Auo), par Helene 

Sully. - Le blu!Teur (Poussigu•­
Georgiu.!), Ucs ldees (Trtmolo­
Georgiu•), Le badaud du di­
manche (Re1Jil-Georuius), Trlste 
lundi (Gabaroche - Georgius), Au 
lyc6e Paplllon (Juel-Gtorpiu•), par 
Georgius. - Jdylle (Frt!km), Musl­
que pour Erika (F. Candru:), 
Orchcstre de danse (F. Engeltn), 
.Fud Candrlx ae falt prier (John­
n11 - Candrlx), Chaque solr ; Tu 
m'as tout de suite manque 
ti. Schmitz), par Fud Candrix et 

son orch. 

17 h. Le Radio-Journal d~ Paria. 

17 h. OS La France coloniale : · 
< Le gra phlte de Madagascar. • 
17 h, 20 Quatuor AndolJI el Jean 

Huheau. 
(Julntette , Allegro brlllanle, In 
n1odo di una n1arcia, Scherzo. 
Allegro non troppo (Schumann). 

17 h. SO Camille M.aurcrn•. 
D'Anne qui Jecta de la nelge (M. 
Ravel) - D'Anne Jouant de l'espl­
nctte (JI. Ra1Jel) - Qu'ont done ses 
yeux (.II. tl'Ollont) - L'enf.ant 
d'Eros (.It. d'Ollont) - Gultare (JI. 
d'Ollont) - Flr•tr de Grenade (M. 

Btrthomt,u). 

18 h OS • Le coffre crux aouyeaira •· 
presentation de Pierre Hlegel. 

18 h. 30 L•• actuallt'•· 

18 h . 4S Quintet!• Guy Luypaerta. 
Assleds-tol s,ar mes gcnoux (G. 
/,uypaerts) - Elle ecoutait aux 
portcs (G. Luypauts) - Tout !a­
has, madame (G. Luypaerts) -
Ding ding dong (G. Luypaerls) -

Estrellita (Pone,). 

19 h. c LH Juifa contre lcr Frcrnce "· 

l9 h IS Retransmission depuia 
le Palaia de Chcrillol du Concert 
de muaique h,roique dond en 
l'honneur de la L,9ion des Vo­
lonlair•• Fran~aia contre le Bol­
chevisme, =•c l'OrchHlre Na­
liooai, le:. ch<a'lfS F,l'x Rau9el. 
,oua la direction de D. H. 

In9h•lhrecht. 
llnrche berolque (Saint~aens J 
- :\larch!' (R. Wagner) - Les 
Preludes (Lls:I) - Marche de 
< J,a Damnation de Faust , 
(Berlioz) - Andante et finale 
de la Symphonle avee orguc 
(Saint-Sal!/1s) - Appel des 
morts de I.a L.V.F. - Hymne 

II la France (H. Busser). 

21 h . 30 Miuique enrelldtrh. 

22 h. Le Badio-Journal de Par;.. 

22 h. IS L'Heure d11 Cabaret 1 
Revue dH var,1h. 

presenttt par Jacques Dula!. 

23 h. • La 9omme •· 
de Charles Guyard. 

23 h IS Jeao Gulttoa. 
Fnntalsie en fa mineur (Chopin) 
- La malson de la cloche (N. Ga.l­
ion) - Le~ fleurs du Jardin (N. 

Gallon). 

23 h . 30 Le QuiDtette lnatrumentcrl 
Pierre Jamel 1 

Clnq Mondr.as : La terre s'6vellle, 
Le lotus s'ouvrc, L'abellle tour­
nole dans les floors, Les clmea 
drs arbres •e baloncent, Le paon 
salue le solcll (.lf.-F. Gaillard) -
Qulntette : Assez anlme, Anlme, 
Assez lent, Trca anlme (J. Gras). 

:U h . Le Radlo-Joun>al de Pcrria. 
0 h. IS Sur 1.. born du Daau!>e. 
Ch.ant populalre hongrola (Doczl{­
Jozu(), Chant populalre hongr01s 
par un orc.h. tzigane. - Bonbons 
de Vienne, Sang vlennols (Joh. 
Strauss), par un gel orr. de danse 
viennols, dlr. Alois Melichar. -
Dcux chansons populalrea hon-

groises, Feulllcs de mais humldes 
de roacc, par Klas Lajos et son 
orcb. tzigane hongrols. - Les !lots 
du Daoabe (foanovlci), Chant 
d'amour (Joh. Strauss), par l'Orc. 
Phllh. de Berlin. - Valse de Mes­
sine (ll. Btla), SI j'ctais un ar­
bre, vous seriez ma flcur (B. Ar­
pad), par Magyar! Imre et son 
orcb. - Contes du Danube (J. Fu­
cik), Nareuta (Konuak), 'Par !'ore. 
de !'Opera de Bc1·lln, ,ur. H. Ot­
to. - Serenade .hongrolse (La1Jor­
ta), Chanson tzigane, par Lilly 
Gyenes et scs vlngt tzlganes hon-

grols. 
1 h. Concert aymphonique. 
Symphonic en sol majcur : Alle­
gro con brio, Adagio, Allegretto 
grazioso, Allegro ma non troppo 
(D1Jorak), par !'Ore. Philh. Tche­
que, dir. Vaclav T.allch. - Danses 
slaves n .. 15 et 16 (Dvorak), par 
!'Oreb. Symph. de Prague, dlr. 

Otto.kar J cremlas. 

I h. 45 Mualque douce, 
Avcc une petite melodle (H. 
Weiss), Petite Mltsu (F. Doelle), 
par l'orch. de danse Hans Busch. 
_ Tu .hantes tous mes r~ves 
(Kreudtr-Beckmann )1 Muslque de 
revc (Kreudtr - BtcKmann), par 
Perer Krcuder et sea sollstcs. -
Rose-Mousse (A. Bose), S<!renadc 
galante (H. v. Platen), par Hans 

.Sasch et son orch. 
2 h. Fin d"6mission. 

MERCREDI 23 JUIN 

7 h. Le Radio-Journal de Perris. 
7 h. IS Un qucrrt d'heure 

de culture physique, 
avtt Andre Gulchot. 

7 h. 30 Concert mcrUnal. 
{,es fenttres chantent (Cab-.Uar­
bol), par Fred Ad Ison et son 
orch. - Chanter ( Toliama), par 
Toh.ama-P. Muray. - l..es petits 
canards (Chamfleury - Mon/red), 
par Fred Adlson ct 10n orch. -
J'nl Jett mon bonnet par-dessus 
Jes moullns (Dolys-L011gloi.!), par 
Toh.ama. - Le blstrot du port 
(Saudemont - Grontr), ,par Fred 
Adlson et son orch. • Tango de 
Marla (Fugal - Ferrari - Viaud -
Syam), par le _Chanteur sans 
Norn. - A In cosa loma (lVras­
ko/f), par Fred Ad Ison et son 
orch. - Sans tol, Jc n'al plus rlen 
(.lfacktben-Loyul), par le C.'1an­
leur sans Norn, - A l'ombre des 
marronnlers (Kennedy - Connor -
Poterat), Le swlnf111lero (Sinla­
vint-Htrmittt-Arlys), par Fred 

Adlson et son orch. 
I h. Le Radio-Journal de Pana. 
I h. IS L'Orch .. tre de RennH-Breta-
9J1e aoua la direct'on de Maurice 

Henderick. 
Le callfe de Bagdad, ouv. (Boie/-

dieu) - Prlntemps (J. Ptn1Jtn) -
Suite orlentale : Les Bayaderea, 
Au bord du Gange, Les Almees, 
P.atrouille (F. Popy) - COie 
d'Emeraude (B. Costa) - Fraa-

quita, selection (Lehar). 

9 h. Le Radio-Journal de Pcrria. 
9 h. IS Arr&t de 1''11uuion. 

• 
II h. 30 Lucien Lavaillotte. 
· Au ,piano : Eugene Wagner. 
Air de ballet des Perscs (X. Lt­
roux) - Chanson indouc (Rlmsk11-
Korsakoff) - l:n air anclen -
Cantabile et presto (G. Enesco). 

11 h. 45 Cuiaine •t reatrictlooa 1 
Le_s conserves f.mlllules, _ Con­
sells et recetles pr.atlcrues donnes 

par Ed. de Pomlanc, 
12 h. Paul Durand el aon orcheatr• 

;m,lod:que. 
Mi Jaca (J. Mosta:o) - Gavotte 
des vers lulsants (Lincke ) - Bon­
soir, mon bel amour (P • .Durand) 
- L'or et !'argent (F. Lehar) _ 
Oh ! ma m'aml (P. Durand) -
SercDBde des ba I sers (M icha,l I) _ 
Souvenirs, vous n'~tcs qu'un r~ve 
(Scotto) - St'r~nade (Toulli) -
Eloile de Rio (Berg,r) - Lettre de 
Manon (Gillet) - Melodie pour 
vous (P. Durand) - L'anne8Al 
d'argcnt (Chamlnade) Rose 
noire (Aubry) - Vole, wvaller 

Odele (Sltgel). 
13 h. Le Radio-Journal de Paria. 

13 h. IS Le prolJl'amme aonore de 
Radio-Pana. 

13 h. 20 L'Orcheatre de Ccralno d• 
Radio-Paris aoua la direction de 
J•an Entremont, anc Mona Laur,oa 

el Albert Glrial. 
Ouver~ure de la Dame de Pique 
(SuppeJ, par l'orch. - \\' erther : 
c Invocation a la nature , (.Uas­
unel), Palllasse : < Grand air • 
(Leonca1Jailo), par Albert Glrlat. 
- La caprlcieuse (Ries), par M. 
Arru6 et l'orch. - Aida : < Vera 
nous, revlens valnquour • (Ver­
di), Valnes toutca !es pelnea 
(.\fa,,keb,n), par Mona •T...aurena, -
Paganini, ~lectlon (F. Lehar), 

par l'orch. 
1' h. Le Radio-Journal de Paria. 
14 h. IS Le Fermier a 1•,coule : 
Causerie : «- Comment ac rcgle 
unc succession au seln d'une fa­
mille ,, et un reportage agrlcole. 
14 h. 30 Monique de la Bruchollerie, 
Serenade (R. Strauss) - Bcrceuaa 
(Chopin) - Polonaise en la bemol 

(Chopin). 

14 h. 4S Plene N,rlnl. 
Au piano: Janine Nerlnl-Bourrli. 
Serenade (Rachmaninoff) - An­
dante (Faur~) - La cloehette (Pa,. 
ganini) - Menuet de grand-pere 

(Grieg). 

IS h. Le lla.dio-Journal de Paris, 

~aaaaaaaaaaaaaaaa~aaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaa 

MAX O'OLLONE 

11 
AURJCE RUYel a ,cril J 

- En France, la musique est un art arlatocratique. 
Mcrx d'OUon• (I) ••Ht 41eY, riolemmenl contre Ulle tell• 

•th,Uqu•. 
- Non, a-I-ii r4pliq,u,. La musique doit &tre , chez nous 

accessible au gr<i:11Ci public, si elle ne veut pas mourir. 
Et ii a dh·•lopp4 aH ldha dcroa dH mllc!H /ul,li,a. 

en 1932 dcroa Le M6nestrel et qui lirenl alon 9ran 1,ruit. 
Max d'OU-. cdlinne - ce qui pcrrcdt ~b loglque -
qu'on •er au th'4tr• d•op,ra non pour ,couter de 1cr 

muaique aymphoniq.ue, mala pour entendre de hellH volx, dH • cdn •• 
dea morcea.ux de braYoure. 

JI aHur• ~11• c'ut a11 public a dieter a l'artlate ce qu'II 'HUI, et noa 
~ !'auteur d ¥DPOHr "" exig•nce• ~ HS audlteura. 

(I) Camille Maurene, le 22 Juin, a 17 h. 50. 



LES « VE.PRES S/C/UENNES " OE VERO/ 
A pr•mi•re repr6a.,rtation dH Vepres Sicilienn<>s (I) eut 
lieu clt l'Op6nz de Paris. le 13 !um 1855. 

L' .. une nouvelle fut acc:ueillie lroldement par le public: 
el par la critique, Auaal n• rHla-t-ell• que Ir~• peu .d• 
temps clt I' crfficbe. 

Ce demi-inaucc•• HI d'autant moi,,a explicabl• que. dana 
1 .. Vepres Siciliennes, Verdi aYait ele egal clt lui ... ,,,... 
- c·••t--CJ.~dire trla vrcrnd. 11 ••nait de donn:er aucce■■i.Y•• 
m•nt troi■ c:heb•d· mun•. qui GTGient connu tout de auh• 
le auccn : Rigoletto (1853). Le Trouvere (1853). La Tra-
viata (1853). 

Maia la plus grande gloire de Verdi fut AIDA. Cet opera fut repreHnle 
pour la premi•re loia au Caire I• 24 d6cembr• 1871 pour l'inaugunztion de 
!'opera italien de c•tt• ville. Ce fut n,n triomphe comme II T en a peu 
d'exemple du.all loute l ' biatolre de la muoique. 

(I) Orchestre de Paris, le 24 Juin, ~ 13 h. 20. 

;ooocaoaocoocoooaaoaoaaooooaoaoooaoooooaoo 

IS h. IS Concert en chanaon1. 
Dis-mo! que tu m'aimes .(Durand­
Rodor), par Reda Caire. - Pour 
f~ter ton retour (Teuier-Bayle­
Simonot), pnr Annett<! 'Lajon. - Je 
rhe au n1 de l'cRfll (Chaumette­
f,emarchand ), par Reda Caire. -
Compagnons, dormez-vous ? (Tc!­
:c!-1,lenas), par Annette Lajon. -
La chanson des ombres (J. Trun­
thanl), par C',,uy &!rry. - L,: reste 
est sans importance (Siniaoine­
Larue), par Lucienne Delyle .• La 
Mgende du troubadour (Louiguy­
Larue), par Guy Berry: . Un jour 
qui va flnir (Larieu-Dangry), 
par Lucienne Delyle. - On le <lira 
(Rlchepln-Lys~s), Chanson pour 
elle (Joeguy-Malleron), par Andre 
Pasdoc . • J'entends la _.ir/me (As­
•o-Monnot), Le chacal (Auo­
Juel), par Edith Piaf. - II n'y a 
qu'un Paris (Richepln-Batta{lle), 
II falselt trop beau dlmanche 
( Ga,te-Poteral), per Andre Das-

sary. 
16 h. Le p•l•rin de France : 
« Champagne, Ardcnncs et Nord > 

par Paul Fort. 

16 h. IS LH nounautea 
aymphoniqu••· 

Variations pour orchestre sur un 
!Mme de Mozart (M. Reger), ,par 
l'Orch. de ta Ste des Concert.. du 
Conservatoire, dlr. Abendrot•h. -
Concerto romantlque pour vlolon­
celle et orchestre : Allegro, Noc­
turne, Finale (A. Lavagne), par 
Paul Torteller et l'Orch. des Con­
certs Lamoureux. dlr. Eul¢ne Bi­
got. - Marche solennelle (Dewan­
ger), ,par l'Orch. de Radio-Paris, 

dlr. Dewanger. 
17 h. Le Jladlo-JoW1lCII de Parl1. 

17 h . 05 Senlque ""' le Cornell!• 
romaiD. 

par Gabriel Boissy. 
17 h. 20 « Cette he\lN Ht clt voua •• 
une presentation d' Andre. Claveau. 
18 h. 30 Ln aetdalltea. 

18 h. 45 Odette Ertctud. 
Au .piano : Jean Neveu. 

Ballade d'Eleapuru (M. Drlannoy) 
Chanson de Rochester (M. De­

tannoy) - Chanson de Tes&& (Jlf. 
Jaubert) - Deux chansons medle­
vales (Jf. Thiriet) • La flt\te de 

jade (M. Ravel). 

19 h. La L'91on dn Volontalrn 
lrcm~ala contre le bolcli•Yi•m• 

You.a parle. 

II h. 05 L'OrchHtre Richard Blareau. 
Bavardage musical. 

I 9 h. 30 Le docteur Friedrich. 
/ournaUate allemand, ,._ pad•. 

19 h. '5 Lcr minute clu INff<ID. 
19 h. SO Annie lloaane, 

Au piano : Marg. A.-Chastel. 
Trois melodies de Chopin : Pour 

I 
tol, Madrigal, Si j'etals l'olseau, 

Oh I quand Je dors (Liszt). 

20 h. Le lladio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Noa prisonnlera. 

20 h. 30 
Soir~e theo.trele : 

« Crlatobal •• 
piece en 3 aetcs de Charles 
Exbrayat (Retransmission dlf­
ffree depuis le Thr.l\tre Mont- · 

p.arnasse). 

l2 h. 1- Jlcrdlo-Jo.....,al de Paris. 
22 h. IS Le pro9nJ1D.me aonore de 

Radio-Pari1. 
22 h. 20 Jlaymond Legrand et 1cm 

orcheatre. 
Jazz concert (M. Warlop) • Mon 
bamea,u sous Ia nclgc (Durand) 
. Appel au rythme (Chiboust) -
L1t ~um~arsita (.Alonge) - Ella 
(Moll!'ell1) - Toujours (Wayne) • 
Paqmta (Bourtayre) • Des mot-s 
qui s'envolcnt (Coquatrix) - La 
belle dame (Kennedy) • Beau 
prince (Coste) - Souvenir de iLa 

Havane (l)rlesch). 

23 h. • Le courtier de Chine • 
nouvelle radio.phonlque 

de Charles Coulon. 
23 h. 15 Eliette Schennebe19. 

Au piano : Marg. A.-Chastel. 
Le nuit de mai (Brahms) • La 
mort est une fralche nult 
(Brahm•) - line Jeune fllle parle 
(Brahm•) Ode saphique 

(Brahm,). 

23 h. 30 L'OrchHtre Marlua-Fran~la 
Gaillard. 

line veillee en Bresse (Ptrilhou) -
Fragments poetlques (B. Godard) 

Ballade (M. Jaubert). 

24 h. Le Radio.Journal de Parbo. 
0 h. IS Le cabaret de mlnull. 
Hores Lejenas (0.'Calle), Lucuml 
(0. Calle), par Oscar Calle et son 
(lrch, cubaln. - Sur un air de pol­
ka (Jaque-Lerot), ~a se danse 
(L/enas-Matiuon), Swing fo1lles 
(Jaque-Lerol), par Jean Jaque. -
!-'lie, ma trolRa (R. Gordon). Dans 
le cre.puso:.,Je (Bo11rdel-Gordon). 
Tout nous parlc d'amour (Bou­
langer-Cab), Le clel est lourd 
(Bourtayre-Legrand), par Fred 
Hebert. - La C.hacarrrlta (Davon. 
Calle), par Oscar Calle et son 
orch. - La tonnelle des amoureux 
(Laurent - Valandr!), Du solell 
dans mon co,ur (Ferrari), Mon 
secret (Costa-Jeanides), Vous que 
j'esperals (Grouya-Mariel), par 
Suzy Solldor. - Deuda de amor 
(Sarbib-Calle), Plegarla amorosa 
(Calle-Davon), par Oscar Calle et 

aon orch. 
l h. Extralta d' op6ras. 
Le rol d'Ys (Lalo) : 1: Ouver­
ture >, par un orch. symph. dlr. 
P. Gaubert : c Aubade », par 
Rogatchew,;ky : « En silence, 

pourq,uoi -'OUffrlr ? >, par Char­
lotte Tirard e~ Jeanne Manceau. -
Faust (Gounod) : c Chceur des 
soldats >, « La .kermesse >, ,par 
orch. et chceurs du TheAtre Na­
tional de !'Opera de Paris ; « La 
mort de Valentin >, par Charles 
Carnbon et Bernadette Lemichel 
du Roy : < Ballet >, par un orch. 
symph. dlr. A. Melichar ; « Val­
sc >, par l'orch. <le J'Opera de 

Berlin, dlr. Osk.ar Fried. 
2 h. Fin d'emission. 

JEUDI 24 JUIN 

7 h. Le Radio-Journal de Paris. 

7 h. 15 Un quart d'heure 
de cul \ure phyaiqu•. 
avec Andre Gulchot. 

7 h. 30 Concert malinal. 
La-haut :,;.1r la montagne (Grothe), 
par Barnabas von Geczy et son 
orch. - Serenade (Hey kens), .par 
Peter Kreudcr. - Ch~nt du postil­
ion (Grothe), par B. von Geczy et 
son orch. - Serenade n.apolltalne 
(Winkler), par Peter Kreuder. -
Barnabas von Geczy joue Paul 
Lincke. - Peter Kreuder joue 
Franz Docile. - Tango (J.· Rixner), 
Marche espagnole (J. Rixner), -par 

B. von Geczy et son orch. 

8 h. Le lladlo•Journal de Pcrrla. 

8 h. IS Chanteura et chanteU&H de 
charm•. 

Un seul amour (Sentis-Vay,u­
Lagarde), par Christiane Lorrai­
ne. - Je suis pres de vous (Sar­
beck-Vay .. e), par Yvon Jean­
claude. - Pense a mo! (Sentis­
Borgo), par Christiane Lorraine. 
- SI l'on ipouvalt choislr ses reves 
(Faure-Doddy), ,par Yvon ;Jean­
claude. - Les prenoms effaces (J. 
Tranchant), par Rose Avril . -
Reverie (Larue-Sinlavine), par 
Jean Sebion. - Chanson d'espoir 
(Sylviano-Poteral), par Rose 
Avril. • Mon village .au clalr de 
lune (Larue-Lutece), par Jean Sa­
blon. - Sans tol, je n'al plus rlen 
(Loysel-Mackeben), par !Leo Mar­
jane. • Une lettre de France (T. 
et E. Richepin), par Jean Lumie­
re. - Quand tu revlendras (J. Hc!­
berlol), par Elyane Cells. - Tout 
slmplement (l>rejac-Borel-Clerc), 
par Jean Lumiere. - Mon souve­
nir, c'est ma chanson (Malleron­
Joeguy), p.ar Elyane Cells. -
Chante encore (Hamel-Liautaud-

Belloc). 

9 h. Le Radio-Journal de Perris. 
9 h. 15 Arrlt de I' '1nlaalon, 

• 
11 h. 30 Fran~IH d6coune la 

mwriqu•. 
par Pierre Hiegel, 

avec la petite Simone Metgen. 

11 h. 45 )eaut6. mon 1,ectu aouci 1 

« Les solns du visage >, 
presentation de Fran~olse Laudes. 

12 h. llaymond Legra>ld et son 
orchHtre, crnc: Swcy Solldor, Jac­
qqn Chanel et lH s .. ura Etienne. 
Presentation de Camille Fran~ois: 
Stomp (Tranchant), Chansons 
d'amour (M. Monnot), Trois jolies 
chansons de charme de Charles 
Trenet, Roull-roula (Barelli), par 
Porch. - L'aubade (Gaslt!), Re­
frain sauvage (Lopez), par Jes 
Scem·a Etienne. - Le clocher de 
mon creur... a la manlere de 
Johnnl Hess, Rifs 43 (Chiboust)\ 
par I orch. - Marie 1lant mle,ux 
(M. Jlfonnol), J..e marin et la rose, 
Lily 111.arlene (Schult:), Pourquo! 

pas moi ?, par Suzy S"lidor. -
Joie (Lopez), Sous le eil'I de la 
Plat.a (Bourtayre), Mlle Sw, :1g, se­
lection (R. Legrand), ,par :•orch. 

13 h. Le lladio-Journal de Paris, 

13 h. IS Le programme aonore de 
Radio.Paris. 

13 h. 20 L'orchestre de Paris, aou1 
la direction de Xostia de Xona.tan-

linolf. 
Ouverture des Vepres siciliennes 
(Verdi) . Bcrccuse elegiaque 
(Bussani) - Danses profanes pour 
harpe et orchestre (Debussy) -
Valse (B. Godard) - La bataillc 

de Hunnf (Liszt). 

14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le fermier clt l'ecoule 1 
Causeries : « Quelques travaux du 
mois de Juillet » , c Songez aux 
engrais verts >, et un reportage 

agricolc. 
14 h. 30 Jardin d'enfanta : 

Dame Holle (d'apres Grimm), 
realisation de Tante Simone. 

IS h. Le Radio-Journal de Paris. 

15 h. 15 « Au soir da ma vie •• 
p.ar Charlotte Lyses. 

IS h. 30 Vieux airs, vieux refraina. 
L'l!to!le d'amour (Delmet-Fallot). 
par Lucienne Boyer. - Si tu le 
veux (Krech/in-de Marsan), par 
Jean-Pierre Dujay. - J'al r~v~ de 
t'aimer (Goublier-F'allot), par 
Lucienne Delvle. - Cceur de tzi­
gane (Vercolier-Foucher), par Ro. 
bert Buguet. - La chanson des 
llots (Goublier-Gael), par Demia. 
. Les doux creurs (de Fontenail­
les-Lucas) , par Louis Bory. -
Les vieux succes fran~ais, 'Pot­
pourri, par Annette Lajon et Reda 
Caire. - Chanson d'automne (M. 
Rollinal), par Louis Bory. - Bar­
carolle venilienne (.lfarinier), par 
Robert Bugt1et. - Evocation de 
vieux succ~s fran~als, ·par Paul 

Sandra et Jean Lambert. 

16 h. Le micro aux Cl911•11 1 
« A la poursuite des muses >, 
reportage dens Jes coulisses du 
Conservatolre, par M. Hontang. 
16 h. IS Pour voua. meada,mea. 

presentation de Loi.a Robert. 
17 h. Le Radio-Journal de Paria. 
17 h. OS La France coloniale. 
c Jules Ferry, pere de )'Empire > 

17 h. 20 Robert Caaadesus. 
Sonates (Scarlatti), n° 449 en sl 
mineur, n° 38 en sol majeur, 
n° 413 en re mlneur, n° 48 en 
sol majour, n° 411 en r~ majeur, 
n° 263 en si mineur, n° 463 en 
re majeur, n° 395 en Ia majeur. 

M. DE LAUSNAY 
(Photo Harcourt.) 



JA..N 
f,\,\...DA. 

JEANNE MANET 
(Croquis Jan Mara.) 

17 h. 35 « Musica scicra : Michel 
Pretorius et Hans Leo Hasler. les 
de.ux plus grands maitres de la 
!in du XVI• siecle », avec la 
chorale Emile Passani et Line 

Zilgien. 
Presentation d 'Horace, Novel. 
Hymne d e Pi\ques pour orgue: 
« Vita Sanctorum » (Preto­
rius) - Bea ta es Virgo Maria, 
pour chreur (Hasler), Domine 
deos meus, pour chceur (Has­
ler) - H ymne de la Trinite : 
0 Jux bcata trinitas, pour or­
gue (Pretorius) - Cantate Do­
minum Can ti cum noveum, 
pour chreur (Hasler) - Hymne 
de .la Trinite : Te mane lau­
dirum carn1ine, pour orgue 

(Pretorius). 

18 h . Lucien Bellanger 
et son ensemble. 

D<lux danses du xvi• siecle (Ca­
dou) - Interlude (G. Rolland) -
Men~t vif (Petitjean ) - Ballet de 

cour (G. Pierne). 

18 h. 30 Les jeunes copams. 

18 h . 45 Nos vedettes chez elles. 
une presentation de Jacques 

Etievant. 

19 h . Les succes de la chanson. 
Oui (.'1. C<>mbelle ), par Alix Com• 
belle et son orch. - Paree cru'il 
faisait beau (J. Tr~nchant), par 
Jean Tranchant. - Le bar de !'es­
cadrille (Sim!lrnet-Tessier), par 
Marie Jose. - Les jours sans ma 
belle (Hess-Vandair), par Tino 
Rossi. - Refrain sauvage (Lopez) , 
par Aime Barelli et son orch. -
Un soir de f~te (Delannay-Lyses) , 
par Andre Pasdoc. - Chiquita 
(Sen.tis-lllicaelli), par Jacqueline 
Moreau. - En fredonnant• la meme 
c,hanson (Lafarge-Llenas), par 
Andre Claveau. - J'ai qu'a l're­
garder (Siniavine-Piaf), 'Par Edith 
Piaf. - Notre valse a nous (Loui­
guy), pa~olle Pr,udhomme et 

n ens. 

19 h. 15 d'rene Eneri. 
Son.ate fn ° 2 en mi mineur 
(Haydn ) - Sevillanas (Albeniz ) . 

19 h . 30 La France dans le monde. 

19 h . 45 La minute du travail. 

19 h. 50 M. et Mm~ d<> Lausnay. 
Sentimiento (M. Infante) - Etudes 

chromatiques (Saint-Sa.ens). 

20 h. Le Radio-Journal de Paris. 

20 h . 15 Le programme sonore de 
Radio-Paris. 

20 h. 20 « A !ravers l'optlrette 
viennoise », 

grand pot-pourri radiophonl­
que de Victor Hruby, avec le 
Grand Orchestre de Radio-Paris, 
sous la direction de- Joseph Hol­
zer, avec Odette T1urba~Rabier. 
Georgette Denys, Fram Vroons. 
Rene Herent et la chorale Emile 

Passani. 
Presentation d' Andre Alleha0Jt 

et Marcel Sicard. 

22 h., Le Radio-Journal de Paris. 
22 h. 15 Marco! ll',jUle &I Marthe 

Pellas-Lenom : 
Sonate en ut diese mincur : Mo­
dere, Andante, Flleuse, Nocturne 
et Ronde! (F. Decruck) - Deux 
histoires : Dans la maison 1:riste, 
Le petit i\ne blanc (J. Ibert) -
Scherzo (P. Pierne) - Diverti-

mento (P. Vellones). 
22 h. 45 Marcelle Faye. 

Au piano : Marg. A.-Chastcl. 
Melodies de Chausson : Hebe, 
Chanson d'amour, 0 r a i .s o n, 

L'aveu, Le charme. 
23 h. « Palqche •• 
sketch radiophonique de Pierre 

Tharearu, 
23 h . 15 Jean Yatove 

et son 01 clteatre. 
Petits chocs (J. l'atove) - Selec­
tion sur le film « Le demon de la 
clanse » (Grothe) - Soiree perdue 
(L. Marjane) - La veuve Joyeuse 
(F. Lehar) - La ~hanson des vio­
lons (R. Swi11g) - Monde (Luy­
paerts) , Poeme (Fibich) _ Dcux 
chansons d'amour : Al'amour, je 
t'aime Apres toi je n'aurai plus 
d'amo~r (Scotto) - Sentiment.ale 
(J. Hess) - Je 5'\lis un flemmard 

(J. Yat1>ve). 

24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Les belles pages 

symphoniquea , 
Phaeton (Saint-Saens), ,par Ia Ste 
des Concerts du Conservatolre, 
dir. Piero Coppola. - Rapsodie 
n orvegicnne (Lalo), par I.a Ste des 
Concerts du Conservatoire, dir. E. 
Bigot. - Prelude A l'Apres-midi 
d'un faune (C. Debussy), par un 
onh. symph. - La farce du cu­
vier : ¢ Ouverture > (Dupont), 
·Scherzo (Lalo), par !'Ass. des 
Concerts Lamoureux. - La valse 
(Ravel), par la Ste des Concerts 
du Conservatoire, dlr. P. Gaubert. 
I h . Des airs, de la danse. 
Fantasque (G. Viu11r), IJ),llr Jo 
Reinhardt et son orch. - Serenade 
au clair de lune (Bixio-Solar), 
par Lina Tosti. - Tu m 'as. menh 
(Carrara-Agel), par Emile Car­
rara et son orch. - Fle,urs de lo­
tus (Ohlsen), par Adalbcrt Lutter 
et son orch. - Pam-pam (R. Ro­
ger) par Jo Reinhardt et son. ore. 
- Reste la (d'Anzy-Solar), par 
Lina Tosti. - Ne boudons plus 
(.llordrez-Agel), par Emile Car­
rara ct son orch. - Vlenne joycuse 
(.Ueisel) , p.i:.r Adalbcrt Lutter et 
son orc.h. - Chevere (Louiguy­
Ghamfleury), par le Trio Cubain. 
- l"n chant d'Espagne (Bourtayre­
Syam-Viaud), ,par Jaime Plana. -
Oye Ia conga (Orefiche), par !'ore. 
cubain Lecuana. - Jeune genera­
tion par le Quintelte "du Hot 
Club de France. - La rotacion 
(Louiguy-Bravo), par le Trio_ Cu­
bain. - !\ton seul amour (Scotto­
Coja), par Jaime Plana. - Canto­
caribe (Lecuona-Chamfleury), par 
l'orch. cubain Lecuona. - Ma sere­
nade (D. Reinhardt), par le Quln­
tette du Hot Club de France. -
Nults de PaTis (Rico), .par I'orch. 
Castellanos. - Flots hleus (Barel­
li) . par l'orch. Aime Barelli. -
Dciaissee (Castellanos-Zayas), par 
l'orchestre Castellanos. - Riviera 
(Barelli), par !'ore. Alme Barelll. 

2 h. Fin d " emissio;,. 

VENDREDI 25 JUIN 
7. h . Le Badio-Jo,urnal de Paris. 

7 h . 15 Un quart d'heure 
de culture physique. 
avec Andre Guic.hot. 

7 h. 30 Concert ~atinal. 
Et !es anges chantent (Elman), 
par G<us Vlseur et son orch. -
Valse blonde (Nady-Val), par 
Emile Carrara et son ens. - Ro­
setta (Clark), Pllr Gus Viscur et 
son orch. - Y a rien que toi 
(Cloerec), Le charmeur de ser­
pent, par Emile Carrara et son 
ens. - Jeannette (G. Viseur-Fer­
rari), ,par l'orch. musette Victor. 
_ Dipsy, par le Quartette swing 
E Carrara. - Soir de dispube (Vi­
seur-Morino), par Porch. musettP. 
Victor. - Alabamy (Henderson), 
par le Qual'tette swing Emile Car­
rara. _ Je ne pe,ux vous donncr 
oue de !'amour, par Gus Ylseur 

et l'orch. Victor. 
8 h. Le Radio-Journal de Parle,. 

8 h. 15 Lea vedettes du disque. 
Ln valse de toujours (Vetheui/­
Rouzaud), J?ar Lys Gauty. - Les 
balsers pr1sonniers (J. Tran­
chant), par Jean Trenchant. 
Sur le chemin (Vaysse-Tosti), par 
Linn Tosti. - Dans Jes jardlns de 
Trianon (Tessier-Simonot), par 
Jean Lambert. - O,h ! ma m'aml 
(Poterat-Durand), par Marie-Jose. 
- Ln Saint-Jra, - (Lopez-Llenas), 
par Georges Guetary. - Dans un 
port (Delannay-Solidor), par Suzy 
Solidor. - Quand je pense i\ vous 
(J. llletU,en), par Tino Rossi. -
t:n coin tout bleu (.lf. lllonnot), 
par Damla. - Colombe (J. Resst , 
par Johnny Hess. - La Julie Jolie 
(Daniderff-G. Coute), J)ar E!dith 
Piaf. - Tango ... tango (Juel), par 
Gcorf!lus. - VO<Us et mo! (Lefeb­
vre-Ifosmans), par ·L~o Mar Jane. -
Appclez ca comme vous voulez 
(Boyer-van Parys), par Maurice 

Chevaller. . 
9 h. Le Radio-Joumal de Paris.. 
9 h. 15 Arrft de l'emiaalon. 

• 
II h . 30 Quatuor de soxophon .. 

de Paris. 
Cavaliers andalous (P. V1?1lones) 
• Cache-cache (R. Cltiri•se) - Fau­
nes ct nym,phes (P. Letorl?y) -
Serenade comique (J. Fran~aix). 

11 h. 45 La vie aalne. 
Insomnles. 

12 h. L"orchestre de Casfoo de Ra. 
dio -:!'aris sous l,1 d"ecfion de Vietor 
Par.cal. avec Marcel Breton, Jacque­
line Luc:a.1eau, Georges Mazauric et 

Germaine Feraldy. 
Le devln du village : c Ouvcr­
ture > (J.-J. Rousseau), L'cell cre­
ve : c Va.lse d<u rahot > (Hervl), 
par l'orch. - Les dragons de Vil­
Jars : c Ne parle pas > (lllail­
lart), par Marcel Breton. - Boc­
caccio (Suppe), ,par l'orch. - La 
Mascotte: « Sais-tu que ces beaux 
habits-la >, « Je sens lorsque Jc 
t'aper~ols » (A udran), par Jac­
queline Lucazea,u et Georges Ma­
zauric. - ,Le pays du sourlre, bal­
let (Lehar), par l'orch. - La reine 
Joyeuse : c O troublante volup­
te > (Cuvi/liert, par l'orch. 
Veronique (illessager) : « Ouver­
~nre >, •par l'orch. ; « De cl, de 
la > « L'escarpolette » c La lct­
tTe '» par Germaine teraldy ct 
Georges Mazauric. - Le papa de 
Francine (Varney), par l'orch. -
Frasquit.a : c Ne t'aurai-je qu'une 
fols » (Lelvir), par Mar<,el Bre­
ton. - Selection sur « Phi-Phi > 
(Christine), Le maltre mlncur 

(Zeller), par l'orch. 

13 h . . Le Radio-Journal de Pa:rla. 
13 h. 15 Le progran:m<> aonore de 

Radio-Paris. . 

13 h. 20 1o·orche•lre R'chard Blareau. 
u,•ec Andre Pasdoc. 

Chansons de Pasdoc (divers ) -
Chanson pour elle (Joeguy), par 
Andre Pasdoc. - Pet.ales de fleurs 
(Luypaerts), Chansons de Chris­
tiane Ncrec (divers), par l'orch. -
"Cn soir de f@te (Delannay-Lyses), 
par Andre Pasdoc. - Les airs de 
Ia rue (dit>ers), Route bleuc (J. 
Menyo), B:cn-aimee (Emmerechts) , 
Musiquc de dcmain (R. Scott) , 

p_ar l'orch. 
14 h. Lo Radio-Journal d<> Pari■• 

14 r.. IS le lermier a: I" tlcoute : 
Causerie : ¢ La piroplasmose des 
bovides > ct un re,portagc agrl-

cole. 
14 h. 30 Raymond Verney 

et ■on ens.amble tzigane. 
Czardas en re majcur _ Valsc .en 
la majcur (Brahms) - Romancsca 
(Gave) - Myosotls (Macbeth) -
Czardas de 

0

1' Amour tzigane (F. 
Lehar) - Serenade (P. Kreuder) -
Da capo -(G. Boulanger) - Chan­
son popula!re roumaine et Hora. 

15 h. te Radio-Journal de Pam. 
15 h. 15 Allred Hoehn. 
Concerto pour piano en si bemol 
mincur op. 33 (Tcharkowsky ). 

16 h. Regards sur la poe■ie lran-
~aiae modeTne : 

Armen Lubin, Guillevic, Therese 
Aubray, par Andre Salmon, avec 

Henri Rollan. 

16 h . 15 Un pou de varietea. 
Y a d'la Joie (C. 1'renet), Le bon­
heur n'cst pl us un r@vc (L. Pole­
ra/), par Jo Bouillon et son orch. 
- J'alme ecourer (Metehen-Solar) , 
par le Chanteur sans Nom. - En 
ecoutant l 'ukclcle (Bordin-Doyen­
divers), Rose d'Hawai (Bordin­
Mordrez), par Gino Bordin et son 
orch. h.awa'ien. - Faisons un reve 
(Le Cunfl-Spadale), Je cherc.he un 
peu d'amour (Le Cunff-Spadale)

1 par Rose Avril. - Pot-pourr 
d 'airs de dense n° 3 pour piano, 
par Jean Lutece. - Marlage mon­
dain (Nol!l -Noel), L'aibum de fa­
mille (Nail-Noll), .par Noel-Noel. 
- Soir d'hh·er (Lafarge-Llenas), 
Fille d'uslne (Mareze-White), par 
Anne Chapelle. - A la menagerie 
I>ulard (Boui/lon-E/tl}y-Beaux), 

par Jo Bouillon et son orch. 

17 h. Le Radio-Journal de Paris . 

17 h. OS Art■ et Sciences. 

17 h. 25 L'orchestre Paul yon ll6ky, 
avec Marie Jose. 

Melodie de Llncke, En r~vant 

LES SCEURS ETIENNE 
(Photo Radio-Paris-Baerthele.) 



LUCIEN NAT 
(Photo Harcourt.) 

dans Jes jardins (Canlico), Rosita 
(Edgar), Bal a !'Opera (Heuber­
ger), Mon creur est neuf (lgelhof­
Steimel), Pluie d'cte (Edgar), par 
l'orch. - Zumba (Lara), par Ma-

rie Jose. 

18 h. Le beau calendrier des vieux 
chant■ populairea, 

18 b. or. 
18 h. 45 

par Guillot de Snix. 

Le■ aclualitel. 
Aim6 Barelli 

et son ensemble. 
Chiffons (l<ostaing) Chagrin 
(Borelli) - Songc d'automne (D. 
Reinhardt) - Vieille canaille 

(Palex). 

19 h. Le film invisible, 
un film de Luc Berimont, 

realise per Pierre Hiegel 
ct lnterpete par 

'ielene Garaud, Genevieve Bonnaud, 
Yvette Eti6vant, Michel Delval, Ca­
mille Fran~oia, Jean Gabalda, Pier­
re Vaid•, Piene La.uzach, Yvon Ca-

zenouye e1 Robert Servais~ 

· 19 h. 30 Georges Oltramare, 
IUD neutre, vous parl•. 

19 h. 45 La minute aociale. 

19 h. SO Jeanne Manet, 
nccompagnce 

par \Veeno et Roberto. 
Nuages (D. Ueinhardl) - El chi­
crui-cblqui (A. Orefiche) Wabi­
nce (lloberto) - Couban.akan (de 

Simons). 

20 h. Le Radio-Journal de Paria. 

20 h. JS L• progrcnwne aonore de 
Radio.})mis. 

20 h. 20 La belle muaique 1 
c Albaniz.Granadoa •· 

presentee par Pierre Hlegcl. 
Triana (fragments) : Cordoba, 
Seguedillas (Albeniz), Danses 

(Granados). 

21 h . « La Ch'mere a troi1 titea • 
roman radiophonique de Claude 

Dhercllc. 

21 h. JS La belle muaiq\le 
(sultcJ 

Manuel de Falla. 
Nuits dans !es jardins d'Es­

p,,gne. - L'amour sorcier. 

22 h . Le Radio-Journal de Paria. 

-
-
C 
) 
e 
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22 h. 15 Orch-■tre Bori1 Sarbek. 
Chante avec moi (Grothe)- - Ro 
mance sentimentale (Sarbek) 
Souvenir d'amour (Harry) - C 
n'est pas la fin du monde (Jary 
- Bonsolr (Dauid) - Peter! 
(Kleine) Tout nous par! 
d'nmour (Boulanger) - Chanson 

gitanc (M. l'vain) - L'arbre de 
Noel (Sarbek) - Sous Jes etoilcs 
(Roland) - l\fJlrn'zelle Nicole (Mu­
rena) - Le vagabond (Louiguy) -

Bibelots de cristal (Esposet). 

2 3 h. Au rythme du temps. 

2 3 h. IS Trio Doyen. 
Trio (Smetana). 

2 3 h. 45 Alicia Baldi. 
Au piano: Fernande Ceretti. 

J'ni quclqucfois aim~ (R. Lapar­
i-a) - Pnstorale des cochons roses 
(Cltabrier) - Ils etalent trois pe­
tits chats bluncs (G. Pierne) - II 
est un jardin d'omour (G. Vorel) 

- Bcrceusc (J. Clergue). 

24 h. Le Radio-Journal de Paris. 

0 h. JS De loql un peu. 
Grand pol~pourrJ sur In comedic 
musicale c Giuditta > (F. Lehar), 
par le Grand Orch. de Radio-Pa­
ris. - Les trois valses : c C'est la 
saison d'an1our »> c Te souvient­
il ? >, « Je t1 aime >, c Oui, je 
t'aime, 6 Paris > (Joh. Strauss), 
par Yvonne Printemps. - La flftte 
de Sans-Souci : c Introduction et 
sarabande >, c Gavotte >, « Air >. 
c Rigaudon > (Graener), par 
J'Orch. P.hllharm. de Berlin, dir. 
Paul Graener. _ Elegie (Ma,senel), 
Serenade (Schubert), par Villa­
bclla. - Chanson de Solveig 
(Grieg), Sfrennde (Pierne), par 
Maurice Marechal. _ Rnpsodie 
hongroise n• 2 (Liszt), par Al. 
Bra'ilowsky. - Manon : c Ah I 
fuyez, doucc image » (Massenet), 
Herodiodc : c Ne pouvant rcpri­
mcr !es elans de In foi > (Mas­
senet), par Jose Luccloni. - Un 
poco triste (J. Suk), Zap,,t,eodo 
(Sarasale), par Heinz Stanske. -
Le coin des enfants : Doctor Gra­
dus ad Parnassum, Berce-use des 
elephants, Serenade a la poupt\e, 
La neige danse, Le petit berger, 
C.uke-walk (C. Debus,y), -par 
l'Orch. de la Ste des Concerts du 
Conservatoirc, dir. Plero Coppola. 

2 h> Fin d'emiss,on. 

SAMEDI 26 JUIN 
7 h Le Radio-Journal de Paris. 

7 h. JS Un q,uart d'heure 
de culture phyoique, 
avcc Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal, 
Murmure de llcur (Blon), R~ve 
nuptial de Blanche-Z...-eigc (P/es­
sow), par un orch. de genre. -
Le voyage en Chine (G. Marie), 
par •un grand orch. _ Suite de va­
cances: A In promenade, Vers le 
fleuve, La FHe lllumin~e (Kele/­

bey), par un orch. sym.ph. 
8 h. Lea chanaona que voua aim•z. 
Querida (Alexander - Vandair -
Bourtayre), par Marie-Jose. - Je 
vous al tout donne (Siniavine­
F,·ancois), par Andre Claveau. -
Le piconero (Mostazo-Lemar­
chand), ~ar Marie Jose. - Mon 
chemin n est pas le v6tre (J. De­
lannay-Llenas ), par Andre Cla­
vcau. - Almez-vous !es moulcs 
marlniercs? (Varna - Vaucaire), 
par Damia. - Credo (Scollo-Rodor­
r;ibral), ,par Tino Rossi. - Aux 
quatre coins d'la bunlicuc (Vau­
caire), par Damin. - C'est un cha­
grin d'amour (Bourtayre-Feline), 
par Tino Rossi. - Valse de minuit 
(Lara-Polera!), par Lucienn~ De­
lyle. - Je suls swing (/. Hess­
Hornez), par Jo.hnny Hess. - L'or­
gue chnntalt touJours (Zeppili­
Poteral), par Lucienne Delyle. -
J'nl saute la barricre, hop-la 
(Hess-Vandair), par Johnnv Hess. 
- Tu m'apprendras (Do(y,-Mu­
ray), par Lma Margy. - Chanter 
sous la pluie (Llen11s-Badie-La­
farge), par Armand Mestral. -

La rue de notre amour (Vandair­
Alexander), par Lina Margy. 

9 h. Le Radio-I ournal de Paria. 
9 h. IS Arrit de I' 6m'asion. 

• 
II h. 30 Jacque■ Mamy. 
<.Euvres de Grieg : Ruissea•u, Vi­
. sion, Sylphe, Vers In patrie. 

I II h. 45 Cultivons noire jardin, 

12 h. L'orcheatre de Renne■-Bretagne 
sou■ la direction de Maurice H•n-

derick. 
Semiramis ouv. (Rossini). -
Chanson icossaisc (Saint-Sain,). 
-Petite suite : En bateau, Cortege, 
:lfenuct, Ballet (Debussy). - Les 
Erinnycs ; Danse grecque, La 
Troycnne, Snturnales (Massenet). 

12 h. 45 Andr6 Clanau, 
accompagnc par Alec Sinlnvlne ct 
sa musique dO>Uce. - Tout me rap­
pelle sa chanson (Siniavine). -
Tout en flanant (Pot era I). - Tout 
ce qui me restc (Schumann). -

Rien du tout (Lafarge). 

13 h. Le Radio-Journal de Paria. 
13 h. JS Le progra,mme •onore de 

Radio-Par,J. 
13 h. 20 L'orcheatre Paul Ton Beky. 
Mcxlcana (Pl es sow). • Chanson 
de la pm/ta (Bruhne). - R~ve 
d'amour (Liszt). - Solell etemel 
(Llossas). _ Clair de lune (von 
Beky) - Crepuscule (vo11 Beky). 
- Serenade du bniser (Mickeli). -
Solo pour piano (Mickeli). - Ma-

ria l\farie (l,eruona). 
14 h. Le Radio-Journal de Pari■• 
14 h. IS Le lermier a I' ecoute 1 

c Les lnsectes parasites de la bet­
terave >, c Le Jardin pour t-ous > 

ct un reportage agricole. 
14 h. 30 Harmonie Mariu■ Perrier. 
Marche du Cnlvados (Lhomme). -
Au pays lorrain, ouv. (Balay). -
La fetc des chasseurs (Sel(enick). 
- Fantaisle variee sur Guillaume 
Tell (Rossini-Wellge): cor solistc: 
Jean Devemy. - l\1arche mllltalrc 

fran~aise (Saint-Saens). 

IS n. Le Radio-Jo.urnal de Paria. 
IS h. IS Lea Ondea joyeu1e1 de 

Radio-Paria. 
Accu sc de la semalne: 
Le fumier a 1'6coute. 

Attraction rediophonique : 
Jean Rigaux. 

Sketch : Le fant6me de Judeon. 
Votrc chanson avec 

Mcrn. Bizet, Mari• Laurence, 
Roland Tea1ier, Beryle et Simonet. 

Invite d'honneur : 
Alibert. 

Orchcstre gal de Radio-Paris, 
dir. Raymond \Vraskoff. 

17 h . Le Radio-Journal de Paria. 
17 h. OS La France colon'ale , 

c La chronique colonlale 
de la scmalne >. 

17 h. 20 Mu■iqu• enregi■trh. 
17 h. 30 No, 4cole■ chant•nt, 

realisation de Tante Simone. 
17 h. 45 « RoHini •· 
evocation rndiophonlquc sur la 
vie du composlteur par Luc Be-

ritnont • .avec 
Michel Delve!, H61,n• Garaud, 
Yvette Etievant, Robert Servai1, 
Yvon Cazeneuve et Pierre Lausach. 
18 h. 30 La cauurie de la ■emalne-
18 h. 40 La collaboration. 
18 h. 45 Marcelle Branca. 
Au piano : :llarg. A.-Chnstel. -
Ariette de Richard Camr de Lion 
(Gretry). - Quand le blen-alme 
reviendra (Dalayrae) . - Tiedes 
halelnes (Caccini). - Fur,ez jeunes 
lllles (F. Covelli). - J crre sans 

gtte (S. Rosa). 

19 h. La L6gion des Volontair .. 
Franc;ais contre le bolcheviame vou1 

parle. 

19 h. OS Revue du cin6ma. 

19 h. 30 Le sport. 

19 h. 45 La minute du travail • 

19 h. SO L'accordeoni,ote 
Victor Marceau. 

dans ses reuvres : Lina, 1.fusettc, 
L'oiseau rare, Volupta. 

20 h. Le Radio-Joqrnal de Paria. 

20 h. IS Le programme aonore de 
Radio-Paria. 

20 h. 20 Dnnsea d'hier et d'aujour­
d'hui. avec Raymond Legrand et 

sou orchestre. 
Presentation de Marc Lanjean. -
Bidon V (Demany). - Y a tant de 
boILheur dans tes yeux (Lopez). -
Dans mon refrain y a d'la musl­
que (Coste). - La mer, je l'alme 
(lzoird). - Dans le chemln du 
relour (Bourtayre). - Douce Su­
zanne (Green). - Amazone (Lute­
ce). - Tabou (Orefichel. - llfa car­
riole (Lafarge). - Amour et jazz 
(Deloo/). - Santiago (Durand) . -

Promenade (Bulterman). 

21 h. Noa pri1onniera. 
21 h. IS Rythme et m61odie, ave<: le 
Jazz de Paria. Max Roge, Quintin 
Verdu, Gabelli, Annette Lajon et 

Jes Troia Chanterelles. 
Presentation de !\fare Lanjenn 

(emission diffcrec). 
22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. JS L'Heure du Cabaret : 
Presentation d'Andrc Allchaut. 

23 h. « Lea pereonnagH c6lebrea 
.#acoQ•es po: le1.t.n, deacendCl!lt&: 

Gc-bu:ea" •• 
par Clement Serpeille 

de Goblneau. 

• 23 h. IS AsaociatiOll dH Con­
cerlB Gabriel Piern6, aou■ la di­

rection cte Gaston Poulet. 
Carnaval romain (Berlioz). -

Symphonie (T. Aubin). 

24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Lea 1ucce1 du dieqqe, 
La Paloma (de Yradier), par 
Georges Boulanger et .. on orch. 
tzigane. - Un amour c01nmc le 
notrc (Borel-Clerc), par Lucienne 
Boyer. - Le doux coboulot (Carco­
Larman{al), par Jean Sablon. -
Le cha and qui passe (C. A. 
Bixio), J'airne tes grands yeux 
(C. A. Bixio), par Lys Gouty. -
La petite egllse (Delmel)j Charme 
d 'nmour (Delmel), p.ar can Lu­
miere. - llfndame Arthur (de 
Kock-Guilbert), Le 0ncre (Xanrof), 
par Yvette Guilbert. - Les cloches 
du soir (Delannay-De.,bordes Va/­
more), Chant de la plule (Lancel­
\"erlaine) par Jack ~•lrois. - l\lc­
nuet (Bo}zoni), llfenuet (Beetho­
ven-Riller), par Barnabas von 
Geczy et •on orrh. - Serenade de 
Don Juan (Mozart), Sercnalle 
(Gounod), par Andre Bu,ge. -
Acceleration (Joh. Strau.,s . par 
l'Orch. Philhnrm. de Berlin. - La 
vie de boheme : c On m'ap.pclle 
Mimi » (Puccini), Madame Butler. 
fly : « Sur la mer calmee > (Puc­
cini), par Fanny Heidy. - Fantai­
sie hongroise pour plan'?. ct orch. 
(Liszt) par Edward K1leny,. -
La Damnation de Faust : C Sere­
nade de Mephisto >, c Chanson 
de la puce > (Berlioz), par Vanni 
Marcoux. - Intermezzo (Lalo), 
Berceuse (Faure), par Henry 
111erckel. - Prelude Op. 3 (Rach­
maninoff), Scherzo-vnlse (Cha­
brier), par l'Orch. des Concerts 

Lamoureux. 
2 h. Fin d'6miuion. 11 



MARCEL DE LABORDE-RIE 

C
OMMEN<;ONS, ainsi qu'il se doit, par le 
capitaine : Marcel de Laborderie 
parle maintenant aussi vite q.u'il 

courait autrefois. Trois-quarts du Racing, 
international de rugby pendant dix ans, il 
est reste une des plus grandes vedettes du 
sport francais, et il a naturellement choisi, 
pour rubriq.ue, celle du football... 

I 

- La ditficulte, quand on raconte un 
match, me confie-t-il, c'est de connaitrc et 
de reconnaitre tous les joueurs ! Les aud1-
teurs n'aiment pas l'anonymat. 11 ne faut 
pas dire : l'arriere a degage... l'avant­
centre a shoote ... Non ! Le public ve,ut des 
noms I Je prends done contact avec les 
equipes avant le debut de la partie et m'ef­
force de graver dans ma memoire, non 
point les visages - cela ne servirait de 
rien ! - mais les silhouettes des hommes, 
et leur nom. Raconter une partie de foot­
ball assobation, c'est l'enfance de l'art. 
Les joueurs soot dissemines sur le terrain 
et on lcs suit sans trop de mal. .Mais 
quand il s'agit de rugby, les trente bons­
hommes qui evoluent devant moi s'ing-e-
nient a compliquer ma tache ! La melee, voila un veritable casse­
tete pour le radio-reporter ! En depit de mon experience du jeu 
ct des precautions que j'ai prises, j'eprouve parfois quelque diffi­
culte a mettre un nom s.ur les jambes et les bras qui en emergent 
ca et la !. .. 

« Et puis, il y a l'assistance ! Le public hurlait si fort, un jour, 
a Toulouse, que je fus oblige de lui ceder le micro l Un autre 
jour, pendant le match de boxe Martinez d' Alag·ou-Thierry - je 
so.utenais le second - un spectateur qui trouvait que j'etah 
injuste pour le premier m'inveetiva avec tant de fureur qu'il faillit 
demolir moo appareil. Je ne fus sauve que par le K. 0. du boxeur 
espagnol. Sans K. 0 ., le micro etait en pieces ! 

Le temps n'a d'ailleurs altere en rien l'enthousiasme de Marcel 
de Laborderie. 

- Q.uels sont les souvenirs les plus emouvants de ,·otre carriere 
sportive? 

- Les souvenirs de matches que mon equipe devait perdre et 
qu'elle parvint pourtant a gagner a force de volonte et d'adresse. 
11, en fut ainsi . ~ B~ziers ou, apres avoir ~t_e bouscul_e depuis le 
debut de la parue, Je pus marquer ,un essa1 zn extremis. 11 en fut 
ainsi a Colombes ou, litteralement poursuivis par la meute de­
chaiI?,ee des j<;>u~urs pcrpignanais, mEs camarades marqueretlt sur 
une .1nter.cephon de passe, un essai q,ui retablit miraculeuse~ent 
la ~1tuahon. Volonte. et adresse } C'est pourquoi je recherche 
ma1ntenant chez les Joueµrs les emotions - !llorales plutot que 

physiques - que j'ai 
rencontrees moi - m~me 
autrefois, et que je m'et­
force de faire partager 
aux auditcurs ..• 

Jacques Dutal, qui 'rient, lui ausai ( ( 
de ae lanc•r dana le reportage · 

celui de Routis, le pere Eudeline. 
Et l'arbitre etait Georges Carpen­
tier ! Quand Criqui eut fran,chi 
les cordes, une emotion irresis­
tible - qui temoigne de l'esprit de 
solidarite qui regne dans le mondc 
de la boxe - s'est emparee du pu­
blic et de votre serviteur ! Je n1e 
suia senti emporte a vingt ans en 
arriere. To.ute l'histoire de la boxe 
francaise en un tableau ! 

J'ajoute que Georges Peeters pos­
sede UD souffle etonnant ! En 1933 
- annee oil la France perdit la 
Coupe Davis - il parla sans inter­
ruption, de 14 heures a 19 h. 10 
exactement, devant le micro du 
stade Roland Garros... A lui, le 
Marathon des radio-reporters spor­
Ufs l 

COCHET 

L E troisieme homme de l'equipe 
de Radio-Paris n'est autre que 
l'ancien champion du monde 

de tennis, l'un de ces fameux Trois 
Mousquetaires qui,durant tant d'an­

nees, t,romena It travera le 111onde le ,drapeau vktorieux du sport 
francais et qui, aujourd'hu1 encore, a vile fail de renvoyer du ves­
tiaire, comme on dit, les je1.1nes gens assez presomptueux pour 
s'attaquer a lui... · 

J'ai connu Henri Cochet en 1927, pendant le tournoi de Wimbledon, 
ef; je n'oublierai jarnais les cifCOnstances extraordinaires qui prece­
dere.nt notre reneontre. A mon j~our de vous conter une histoire de 
repo~ers ! Tilden et Cochet jou,:ent la demi-finale du tournoi. Tilden 
mena1t par 2 sets a zero, 5/1 1 t 30/0. Et c'est Cochet qui gagna ! . 
Apres avoir ·aligne 17 points o.r. suite, il ne cessa de dominer une 
~ituation qui paraissait irreme~1ablement com•promise et de promt:­
ner d'un cote du eou-rt a l'autre .un homme qui, !'instant d'avant, 
menait la partie a sa guise. Ou~ se passa-t-il ? Fatigue des efforts 
qu'.!l ven~it. de ~o~rnir, ~rise ~

1
u1-meme par la cadence trop rapide 

qu 11 avait 1mpr1mee au Je,u, 'f1 den s'!,!ffondra d'un seul coup tandis 
Ql;le Cochet jouait a son tour sans commettre une erreur. 'Jamais 
Tilden ne put, par la suite, se remettre du choc qu'il avait re~u ce 

'I jour-la e_t se liberer d'un ascendant moral dont 

N BEL APPART&MENT ensoleille, delicieuse­
ment memble, de belle!! fleurs dans de 
grands vases de cristal, des bibllothe­
ques ge.rnics de vieux livres aux belles 
rel1urcs, des tableaux cte v.aleur aux 
mur.s et dell tapis moelleux aux pieds, 
tel est le cadre dans lequel Jc trouve 
Richard Blareau. 

Je n'e.vais p,a-s vu J~i~luu:.d Blareau <le­
puis trois ans. II n'a p.as engraisse, il a 
conserve sa longue silhouette, mais son 
orchestre, qui comptaH alors d1x-huit 

.musiciens, ,m r.omptc aujourd'hui plus 
de cinquante. C'est llD effectif digne d'un 
chef eleve de Philippe Gaubert et trois 

fois laureat du Consi:rvatoire de Paris. 
Depuis cette derniere rencontre, Richard Blareau s'est 

marie et, s'il n'a pas d'enfants, c'est que ce marie.gc nc 
date que de quelq,ues mois car ii a cllcz lui largement 
la place pour les clever. Et lorsque nous Jui demandons 

qtiels sont ses gotits, nous esperons bien qu'il ne. va pas uniquement nous entretenir de musiquc. 
Rassurez-vous I J'aime la musique et j'asp1re a une evolution q.ui m'aiguillera, prochaine­

ment, vers des ~uvres pl,us classiques que le j.azz, .pour lequel j'a1 con~u µu gofit !ors d'un 
voyage en Amer1que, r.ar il Hait une nouveaute, mais je m 'assagls a mesure que j'ecoutc les 
gran?es. auditions telles celles de r.c Cycle Beethoven qui m'inspire pour :Mengelberg une gran<lc 
adn11ratlon. 

- Ma.is ecartons la m•usique. Ou'est-ce que vous aimez ? 
-. Mes gouts ont change depuis quatre ans. ~utrefois, les grosses voitures rapides me passion-

na1ent, avec 1eurs grandes randonnees. Je les a1 remplacees par le metro. Ce n'est p.as tout a fait 
la milme ,•hosr ! 

« M.aintenant. ,j'aim~ tout "e qui est beau et mon plus grand plaisir est de fouiner a !;a recher­
che d'un jol_i .hihelot, d'un meuble anr.ien, d'un tableau qui me plaira. Cet apparte.mcnt est .plein 
de mes trouv.ailles et j'ai pl.aisir, lorsque mon regard se porl,e sur un objet, a me souvenir de 
l'endroit oil je l'ai ller.ouvert, a la lutte Apre que j'ai livree au brocanteur ou a l'anti<r,taire. Je 
ne marc,handais pas pour mes voitures, rnais un amateur d'antiquitcs doit se dcfcndre, c'est •tme 
de s<.'!I joies. : 

-- Vous l!tcs. alors. deve.nu c.asanier '/ , 
-- Par force, car j'ai adore les voyages et apprecie tous Jes modes de 1ocomotion, s,urtout l'avion. 

J'e.i l'espoir qu'un jour ,prochain, j'aurai le mien, comme j'.avais ma voiture. Le tourisme 
aerien s'organisera ... 

- Mais en attendant 'l · 
- Tennis, natatio11, lecture, sports d'hiver, lorsque Jc h-ouve le temps de les pratiquer. Tout 

est bon pour m'ex'lierioriser. J'aime le grand air. J'aime .aussi mon interieur. Je l'aime bcauc01u.p, 
m.ais il est un sujet de querelle avec ma femme. Elle bait le desordre et j'avouc que j eprouvc 

pour lui sun certain faible. J'aime a laisser trainer des papiers, 
a de-ranger un peu les allgncments des li vres dans le.<1 biblio­
theques. Je voudrais faire un melange des anciens et des mo­
dernes. Mais ce sont des got'lts revolutionnaires et je dois me 
soumettre a !'opposition de ma compagne I Cochet, 1mpert.urbable comme a l'accoutumee 

l,ti avajt, d'une facon si extraordinaire, admi~ 
nlstre Ia 1,i-euve. Ce match pathetique, dont les enseignemenh depassent de loin 
le cadre une simple manifestl\tion sportive, m'est toujours apparu comme une 
sorte d'aPot~eose que la seule raison n'explique pas. Mais Cochet ne l'entend pas 
de cette oi-e11le et me ramene vile a.u present. .. 

- Vous savez, me declare-t-il, 

- Ne croyez-vous pas qu'elle a run peu raison 'l 
- Peut-M'l·e. St\rement rnP-me. 
« Que je vo,us fasse une confidence. Ce goO.t pour le desordre 

.a surtout J>OUr but de cacher ma distraction. Car Je suis terri• 
hlernent distrait. Ne m'cst-il pas arrive, e.utrefois, de prendre un 
taxi au sortir d'unc n1-aison, en O'ubliant que ma voiture ew.it 
le long du trottoir ... Tenez ii es.t cinq heures. J'ai con1pletement 
oublie que j'av.ais un rendez-vous a quatre heures ... 11 serait 

1portif, •t qui er .clonn4 recemment __ 
au micro de Radio-Paris une belle __.;,,, 

peut-~e tentps de m'y rendre I 
Jacques Tilly. 

relation de la course Paris.Tonus·. 
• ~ LES : 20 juin a 16 heures, 

'."~Yi) h. 05, 25 Juin a 13 h 
21 jtuin a 13 h. 20, 

GEORGES PEETE-RS ' 

que mon role est de presenter ct 
de commenter les principaux eve­
nements sportifs. J'aime d'ailleurs 
le micro et il y a longtemps quc 
j'ai fail connaissance avec lui, soil 
comme intervie~e,,ir, soil comme 
interviewe ! C'est done unc joie 
pour moi de pouvoir confier mes 
impressions aux auditeurs et le 
metier de radio-reporter me plait 
infiniment. .. 

f 

• 
Telle est l'equipe de Radio-Pa­

ris. On la voit sur la touche, le 
long des courts et au bord des 
rings, a l'affut des essais, des 
smashes et .des crochets. On la 
voit aussi sur les routes et dans 
les velodromes. On la voit eufin, 
a la recherche de reportages docu­
men taires, dans les petites societes 
de sport et les clubs d'arrondisse­
ment inconnus du grand p,ublic. 

Pierre Malo. 
Phot0$ Rodio-Poris 8aerthele. 
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H/\DIODIPFU.910N N/\TIO~/\LG 
CRAINE DU ]OUR : Jusqu'<i 22 h. 15 : Grenoble-National (514 m. 60. 583 kcs) - Limoges-National (335 m. 20, 895 kcs) - Lyon-National (463 m., 
648 kcs) - Mars.eille-National (400 m, 50. 749 kcs) - Montpellier-National (224 m., 1339 kcs) • Nice-National (253 m. 20, 1185 kcs) • Paris-National 

(386 m. 60, 776 kcs) - Toulause-National (386 m. 60. 776 kcs) - Limoges et Nice emettent a puissance reduite apres 21 h. 15. 
CHAINE DU SOIR : De 22 h. 30 a 23 h. 15, Emission nationale a grande puissance sur 386 m. 60 : Grenoble-National al Montpellier~ational • 

Limoges-National et Nice-National a puiasance r8duite. 
CHAINE DE NUIT : De 23 h. 15 a 24 h. : Emission National• a grande puissance sur 386 m. 60. 

7-30 Radio-Journal de France ; 7.45 ILccon de 
gynmastiquc ; 8-05 L'Agenda spirituel de la 
France, par Adhcmar de )lontgon ; 8. Iii Pro­
gramme sonore des principales Cn1issions de la 
sem.aine ; 8,30 Radio-Journal de .France ; 8,45 
Disque; 8.50 Service religieux protestant; 9-15 

Principales emissions du jour ; 9, 18 Radio-Jcuncsse ; 9-40 Dis­
qucs ; 9-50 Coo.rrier des auditeurs ; Io. Messe celebrec en l'eglise 
Saint-Gervais ; I I. Disques ; I) ,25 L'initiation a la musique, pre­
scntee par Emile Vuillermoz ; 12.25 II nous faut des jardins ; 
12,30 Radio-Journal de .France ; 12,40 R.adio-Lcgion-Actualitcs ; 
)2,45 L'Alphabet de la :Famille: ~ La famille visite le Zoo » ; 
13,25 Pour nos prisonniers; 13-30 Radio-Journal de France; 
13,45 Princ1pales emissions du jour ; I;J.4 7 Transmission de 
l'Opera-Comiquc : « Manon », operu-conuque en cinq actes de 
;\lassenct, avec Georl-Boue, Madeleine Dr01t10t, Christiane Gaudel, 
Jeanne Matlio, Villette, Simon, Albert· Giriat, Roger Bourdin, Jac­
ques Rousseau, Rene Herent, Emile l{ousscau, Dufont, Poujols, Mau­
rane, Gilles, Orchcstre dir. Max d'Ollonnc ; 17,:10 Radio-Journal 
de ].,'ranee ; 17-35 A Lyon : Championnats departementaux d'at!lle­
tisme par Jacques Sallebert ; 17,45 A Grenoble : Championnat de 
demi-fond cyrliste, par Jean Leui11ot; ) 8. )1usique legere; 19,23 
Les emissions de la soiree ; 19-25 Disque; 19,30 Radio-Jour­
nal de France ; I 9-40 Chronique de Philippe Henriot ; I 9.50 
« Dans l'ile deserte », par :11icihel Ferry ; 20.25 Musique variee ; 
20,35 Reportage ; 20,45 .Jazz Symphonique de la R.adiodiffusion 
Nationale sous la dir. de Jo Bouillon ; 21,30 Radio-Jojurna1 de 
France ; 21,45 Causerie radio-municipale, par M. Andre Grisoni ; 
21,55 En feuilletant Radio-National ; ~2. Sports, par Jean Augus­
tin ; 22.05 Reportage ; 22.) 5 Vie1llcs chansons fran9aises ; 
22-30 Concert par l'Orchestre de Lyon, dir. Maurice Babin : Pl"e­
lude (l\achmaninolf), Suite breve (Henri Busser), La source, ballet 
(Leo Delibes), Madame Butterfly, fantaisie (Pluccini). Danses alsa­
cienncs (Charles Levade), Rapsodie cbinoise (Gabriel Marie), Gra­
nada (Albeniz) ; 23-37 Les emissions du lendemain ; 23.40 Dis­
que ; 23.45 Radio-J01urnal de France ; 23,58 « La Marseil­
laise » ; 24. Fin des emissions. 

6-:10 Radio-Journal de France ; 6.40 Informa­
hons paysannes ; 6.45 Principales emissions du 
jour ; 6.48 Disques ; 6,:i.5 L:i-on-1\lagazine (sur 

'.inta Lyon-National et Grcnoble=N°allonal seulement); 
. .,.,,.- 7, Le9on de gymnastlque ; 7-20 L'Agenda spi-

ritucl de la France, par Adhemar de Montgon ; 
7,30 Radio-Journal de France ; 7,45 Ce que vous devcz savoir ; 
7,.; 7 Principales emissions du Jour ; 11. Musique legcre ; 8.1 O 
L'ecole aju foyer ; 8.:10 'Radio-Journal de -Prauce ; 8,45 Sports, pal" 
Jean Augustin ; lJ.50 Folklore ; 9, L'cducation nationale ; 9,45 
L,entr'aidc aux pnsonniers rapatries; 9_55 Principales C111issions du 
jour ; 9,57 Horlogc parlante et arr~t de !'emission ; ) ) .28 Prin­
cipales emissions .du jour ; 11,30 Le style vocal de Leo 1Jciibes, 
par Paul Baslide ct :llichel de Bry ; 11,55 Union pour la d"cfense 
de la race ; J 2.q,5 « La -pe"tite ville », •avec la '.\1usique d'Harmo­
nie, dir. M. Courtade; )2.25 Disque ; )2.30 Radio-Journal de 
France ; J 2.40, Radio~Lt!gion-Actualites ; I 2.45 L'Orchcstre de 
Toolouse, dir. l\:toul Guilhot : Le calife de Bagdad, ouverture (Boiel­
dieu), 4• valse · (A. d'Ambrosio), Le jour et la nuit, fantaisie (Char­
les Lecocq), Suite andalousc (Lucchesi) ; I!J.25 Snorts, par J. Au­
gustin ; 13.30-~adio-Journal de France ; J 3_45-Principales emis­
sions du jour ; · 13,4 7 Suite du concert par i'Orchestre de Tou­
louse : Le passant, prelude (Paladilhe), Les Rosatis, divertissement 
(Massenet), Mon.slour Beaucaire, fantaisie (Andre Messager), Agnes, 
dame galante, extraits, suite d'orchestrr (Henri Fcvricr) ; 14-25 
« A quoi revent !cs Jeunes filles >, par .l\1artlne Regnier ; I A .Al; 
Musique de chambre : 1) Pieces pour piano par Jlllle Simone Petit; 
2) :llclodies, par 11)le, Paule Touzet (au piano : Mlle Simone Petit) : 
a) L'enfant du pechcur, b) Comment dis.aient-ils ? (Liszt), c) La 
grottc. d) Le temps a laisse son mantcau (Claude Debussy), e) Chan­
son d'amoor et de souci, f) Siur l'eau (Georges Hue), p;) Pastourellc 
(Henri Rabaud) ; 3) Trio en la mineur pour violon, alto et violon­
cellc (Guy Ro,partz) : MM. Henri '.\lerckel, :llaurice Vieux ct Gaston 
)farchcsini ; J 5,.!10 Emission dramatique : « Monsieur Ingres ::t>, .par 
Jacques Fouquet, avec Jean Meyer, Jncqucs Berlioz, Emile Drain, 
Jean Clarens, Gaston _Severin, Hifronimus, Maurice Lagrenee, Ca­
mille Bert, Simone Bonelli, Helene Tossy, Lily Siou, Denise Kcrny, 
Maree.Ile Praince, .Jacqueline Sauveur, Yvonne Villeroy ; 17. L'ac­
tuallte musicale, par Daniel Lesur; J 7.15 « La Fontaine », 
par Mary lllarquet; 17,30 Radio-Journal de France; 17.35 
Solistes : 1) Sonate en la mincur pour flftte seulc (J.-S. 
Bach), M. Philippe.Julien Brun; 2) Pieces pour deux pianos : 
a) Rondo (Chopin), b) Trois valses (:\larp;uerite Roesgen-Champion), 
par Mme Helene Pignari et Mlle Ginette Doyen ; IR. Caluscrie pro­
testante ; l 8, 15 Orehestre Pagliano ; 18.40 Pour nos prisonniers; 
l 8.45 Disque ; ) 8,.5:i « La Chanson du Carrefour », avec Edith 
Piaf et Yvon Jean-Claude ; l fl,23 Les emissions de la soiree ; 
l 9.2l't Disque ; 19.30 Radio-Journal de France ; l 9.'10 Radio• 
Travail, par Desire Pue! et Pierre Forest ; J 9,50 L'Orchestre Na­
tional, dir. M. D.-E. Inghelbrecht : « Fidelio », de Beethoven. avec 
)Imes Germaine Lubin, Turba-<I\abier, MM. Georges ,Touatte, Etche­
verry, Lucien Lovano, Camille ;',laurane et Charles Paul. Chorale 
Felix Raup;el ; 2 J .30 Radi()-Journal de France ; 2 I .,t;. Chronique 
des Chantiers de la Jeunesse; 21 .;.5 « La Ronde des )letiers », 

par Armand Meggie ; 22.15 Chreurs ; 22,30 Concert, dir. Julien 
l'revost, avec Mme Mado Maurin ct 111. Pierre Chaban : Toujours 
!'amour, marche (Franceschini), Acclamations, valse (Emile Wald­
teufel), Rever (Roger Jeuvc), duo : Mme Mado Maurin et l\l Pierre 
Chaban ; Cavalerie 1egcre (Suppe), Loin de mon pays (Andr6 Llan­
netJ, Mme Mado Maurm; Romance (lliahieuxJ, La v.alse au clair de 
lune (Aiurelli et Reyne), M, Pierre Chaban ; Lanterne magique ex­
traits de la suite (Benjamin Godard), Si j'aime Suzy (Paul Ba~tia) 
duo : Mme Mada Maurin et M. Pierre Chaban ; Mariki (Ma.hieux) ! 
23-27 Les emissions du lendemain ; 23.40 Disque · 2'S 45 Ra~ 
dio_•J~urnal de France ; 23.58 « La Marseillaise » ; '24, · Fin des 
Cnuss1ons. 

6-30 Radio-Journal de France ; 6,40 Infonna­
l1ons paysannes ; 6.45 Prrncipales emissions du 
jour ; 6.48 Disques : BOlurree fantasque Villa­
nellc des Petits Canards (Emmanuel Ch~brier) 
chant : Jean Plane! ; 7. Le~on de gymnastique ! 
7,20 L' Agenda spirituel de la .France, pa; 

Adhcmar de lllontgon ; 7,:10 !\adio-Journal de France ; 7,45 Ce 
que vous dcvez savoir ; 7,57 Principales emissions du jour · 
U. Disques; 8,10 -L'ecole au foyer; 8,30 Radio-Journal de France; 
U.45 Sports, par Jean Augustin ; 8,50 « A batons rompus » 
par Pain! Demasy ; 9. Education nation.ale ; 9,45 Entr'aide au~ 
prisonnlers rapatries _; 9,55 Prh1cipales emissions• du Jour ; 9.57 
.tforloge parlante, arret de J'em1ss10n ; 11,28 Prmcipales emissions 
du jour ; 11-30 Solistes : 1° Pieces pour <1eux violons : a) Sonate 
en sol majeur (Valentini), b) Duo (J.-S. Bach), Mme Lydie Demir­
gian et Mme J canne Isnard ; 2° Melodies, par M. Jean Plancl : a) Se­
renade, b) Pastorale, c) Ouvre ton creur (Bizet), d) Sur le pont 
d'Avignon, e) Carnaval (Aubanel) ; .12, Disque ; 12.05 Jazz Jo 
Bouillon ; 12,2:i La Milice .Fran9a1se vous par le; I 2. '10 Radio­
Journal de 1-'rance ; 12.40 Radio-L_egion-Acbualites ; 12".45 « Les 
Treteaux de Paris >, par A.-M. Julien, orchestre Richard ~lareau ; 
13,25 Causerie sur le c soja » ; 13-30 Radio-Journal de France; 
I ~S-45 Principales emissions du jour ; 13,47 Enigmes de l'.his­
toire, par 111. Leon Treich : < La prophHie de Cazotte » ; 14.05 
Concert par la Musique de la Police Nation.ale, dir. Comdt Jules 
Semler-Collery : 1° Ouverture de Tannhauser (Richard Wagner), 
2° Scene,s alsacienncs (Massenet), 3° Deuxieme rapsodie .bongroise. 
(Franz Liszt), 4° Marche de ,la Police Natio!\ale (J. Scmler-Col1cry); 
15. L'actualitc littcraire par Andre Therive; Ir,.15 Emission 
folklorique, ,par 111. J. Cante1oube : « Chants populaires du Roussil­
lon », avec Mme Gucnon ; 15,:15 « S'ils avaient survecu » : 
« Mme Duval », par Marie-Louise Bataille, avec Suzy Prim, Simone 
Bonelli, Paula Regier, Raymonde Vernay, Jacques Erwin, Gaston 
Severin, Charles Lem.archand, Jacques Berlioz ; IR. MusiCJ!ue de 
chambre; 17, Le quart d'heure de la po<'sie frnn9>1ise, avcc 
Yvonne Ducos : « Pius Servien »; 17.) 5 Andree !Conti et 
Billy Colson au piano ; J 7,30 Radio-Journal de France ; J 7,3:i 
« Les Sept Jours de Paris », par Jean Precourt ; 18, L'Actualite 
c.at!lolique, par le R. P. Roguet ; 18-30 Reportage ; 18.40 Pour 
nos prisonniers ; ) 8-45 Activites du Secours National ; J 8,5li 
Rapha et son orchestre tzigane ; I 9.23 Les emissions de la soiree; 
J 9 ,25 Causerie, par Paul Demasy ; 19.!IO Radio-Journal de 
France ;_ 19,40 ~uerre et dlplomatie, par Leo_n Boussard ; I fl.50 
Le Studio d'Essa1 presentc : « Ce premier so1r d'cte », une reali­
sation de Pierre Brive avcc .Jacques Dumesnil, Madeleine '.Robinson, 
Alain Cuny, Elyane Celis, Jacques Pills et Jo Bouillon et son orches. 
tre, avec le concours du peintre Wlaminck et de .Robert Beauvais, 
presentation par Madeleine Robinson e! Pierr!' Brive ; 21.30 Radio­
Journa.l de France; 2).45 La question _jmve_; 2),li5 Le Studio 
d'Essa1 presente : Quelques pocmcs de prisonmers, avec Henri Rol­
lan, Jacques Dumesnil et le Qua tu or Leon Pascal ; 22. J 5 Disques; 
22,30 Concert de musique Jegere ; 23,37 Les emissions du Jen­
demain ; 23.40 Disques ; 23.4.!i Radio.Journal de France ; 
2:1-58 « La Marseillaise » ; 24, Fin des emissions. 

~-30 Radio-Journal de France ; 8,40 Informa­
tions paysannes ; 6.45 Principales emissions du 
jour ; 8 .48 Disques ; 6.5:i Lyon-Magazine (sur 
Lyon-National et Grenonle-National seulement) ; 
7. Le9on de gymnastique ; 7-20 L'Agenda spi­
rituel de la France, par Adhemar de Montgon ; 

7.30 Radio.-Journal .de France ; 7,45 Ce que vous devez savoir ; 
7,57 Principales emissions du Jour ; 8. Disqu~s ; 8.1 o L'ecole 
au foyer ; 8.:10 Radio-Journal de France ; 8.4!'1; Sports, par Jean 
Arugustln.; 8.l'iO Disque& ; 9. Education nationale ; 9.45 Entr'aide 
aux prisonnicrs rapntrics ; fl.55 Princlpales emissions du jour ; 
fl.57 Horloge parlante, arrit de !'emission ; 11,28 Princl.pales 
emissions du jour; J J,30 Solistes : t 0 Sonate en sol majeur, 1pi.ano 
et vlolon (Mozart) : Mme Lucette Descaves et Mme Monique Jeanne; 
2° Duos, par Mme Marguerite Pifteruu et Mme Berthe Brega : a) Au 
bois Joli, b) Dans le jardin d'amour, c) La belle Rosamonde (Henri 
Busser) ; 11.55 Dls~ues ; I 2. Radio-JCJ.!nesse : La Je,.messe et 
!'Empire ; 12-05 < C etait le hon temps », avec l'orchestre Chobil­
lon; 12.25 L'activlte du Sccours National ; 12.30 Radio-Journal 
de France ; J 2.40 Radlo-Legion-Actualltes ; 12.45 L'Orchestre 
de Lyon, dlr. Je.an Matras : to Le grand Jllogol, ouverture (Audran), · 
20 La vie d'artiste, valse (Johann Strauss), 3° Au Jardin des f~tes 
galantes (Razip;ade), 4° a) Babillage, b) La lettre de Manon (Ernest 
Gillet), 5° Nuit de printemps, ballet (Auguste Chapuis) ; 13.2:i 



Dis,..e ; ' 13.30 Radio-Journal de France ; 13.45 Principales 
ffitissions du jour ; 13.47 Suite du concert ife musiquc legere : 
6° La chasse du Jeune Henri, ouverture (Mehul), 7° t;n bal a la 
cour (.Francis Thome), 8° Fran~ois Jes bas bleus, fantaisie (Bernicat 
et Messager), 9° Lakme, ballet (Leo Delibes) ; 14.25 Emission lit­
teraire : Les ecrivains ef Jes livrcs : " Le Livre de la Semaine >, 
par Fran~ois de Roux ; 14.45 Dlsques ; 15.] 5 < Differentes ma­
nieres d'aimer >, de Bossuet a Peguy, par Mme M.ary l\1arquet ; 
15-30 L'Orchestre Radio-Symphonlque, dtr. Tony Aubin : 1° Ouver­
ture de Polyeucte (Paul Dukas), 2° Concerto en mi bemol pour piano 
et orchestre (Liszt), Mlle Nicole Hen riot, 3° Symphonic (Ernest 
Chausson), 4° Suite de la Pantoufle de vair (Marcel Dclannoy) ; 
17, Le quart d'heure de la poesie fr.antalse, :par Yvonne Ducos t 
< Les Po1ssons > ; 17,15 Emile Vacher et son ensemble ; J 7.30 
Radio-Journal de France ; 17.35 Mlusique de chambre : 1° Sonate 
op. 31 n° 3 (Beethoven), Mme Aline van Barentzen; 2° Melodies, par 
Mlle Bagard : a) Chanson (Henri Rabaud), b) La belle de Grancey 
(Raoul Laparra), c) Etoiles lllanles (J. Bousquet), d) Pourquoi res­
ter sculette (Saint-Saens) ; 30 Trio pour piano, violon et violoncelle 
(Ayme Kunc), 111111. Joseph Benvenuti, Rene Benedetti et Andre Na­
varra ; 18.40 Pour nos )lrisonnlers ; 18,45 « Le comb.at fran­
\'ais quotidien », par Roger Delpeyroux ; J ll !i5 « Paris qui 
ehante >, presentc par Georglus, orchestre dlr. Marcet Cnriven ; 
10.2!1 Les emissions de la soiree; JB.2l'i Legion des Volontaires 
Fran~als; 19.30 Radlo-.Tournal de France ; 19,40 Le point de · 
politique interieure, par R. Dardenne; J 0,50 f. < IL'amoor mede­
cin >, opera-comlque en 3 actes de Ferdinand Poise, aver. Malvasio, 
Emile Rousseau, Gilbert Moryn, Georges Foix, Paul Ville, Felix Bel­
let, Lucie Thelini..Germaine Parat, Orchestre Radio-Lyrique dir. Jules 
Gressler ; II. « e Jal d' Aristote >, comedic musicale en un acte de 
Godebskl, avec Elsa Ruhlmunn, Lovano, Cathelat, Ronsil, Gilbert 
Moryn, Gueho, Monde, Genio, Orchestre Radio-Lyrique dir. Fran~ols 
1't,lilmann ; 2 J ,30 R.adio-J ournal de France ; 21 .4:; Chronique ; 
2 J .55 Dany Kane et son ensemble ; 22. I 5 Dlsques ; 22,30 
Concert de muslque varlee ; 23.j37 Les emissions du lendemain ; 
23.40 Dlsques ; 23.45 Radio- ournal de France ; 23.58 « La 
Marseillaisf • ; 24• Fin des emissions. 

~-30 Radio-Journal de France ; 6,40 Jnforma­
hons paysannes ; 6,45 Prlncipales emissions du 
jour; 6,48 Disques; 7. Lc~on de gymnastique; 
7,20 L'Agenda splrituel de la Fr.ance, par Adhe­
mar de Montgon ; 7-30 Radio-Journal de 
France ; 7.45 Ce que vous devez savoir ; 7,:,7 

Principales emissions du jour ; 8, Disques ; 8,)0 Radio-J~nesse: 
« La Jeunesse en marche • ; 8-30 Radio-Journal de France ; O.:f5 
Sports, par Jean Au~stln ; 8-ltO Disques ; O. L'educatlon naho­
nale ; 9,45 L'entr'a1de aux prisonniers rapatries ; 9,55 Prlnci­
pales emisslons du jour ; 9.57 Horloge parlante, arr~t de l'emls­
sion ; J 1.28 Principales emissions du jour ; J 1.30 Emission 
enfantine : La volx des fees ; • J .55 Disques. ; 12.05 Le Trio du 
Bell'; 12.25 La milice fran~1se va111s parle; )2.30 Radio-Jour­
nal de Trance ; 12,40 Radio-Legion-Actuali\es ; J 2.4:ji « Le Jour­
nal de Bob et Bobette •• par R.-P. Groffe ; )3.2:'t L'activite du 
Secours National ; )3,30 Radio-Journal de ~ranee; )3.4:'t Prin­
cip.ales emissions du jour ; ,I 3.4 7 Lucch_es, et son ensemble de 
guitares ; )4. Transmission du-Theatre Nallonal de l'Odeon : < Les 
Bouffons >, ae Miguel Zamacois, avec Raymond Vogel, Jean Gobel, 
Blanche Dars, Sacha Tnrride, B.aconnet, Gabriel Sardet, Jacques Gre­
tillat, Renee Dargent, Laurenson.._ Raymond Girard, Lucien Pascal, 
Uo Peltier, Georges Cusln, Rene .uarrel-. Jacques Eyser, M.arsan, Alain 
Gerard ; J 7,3n Radio-Journal de .t<rnnce ; l 7.!l!i Musique de 
chambre : 1° Pieces pour vlolon par M. Roland Charmy : a) La 
folla (Corelll), b) Intermezzo (Lalo); 2° l\Ulodies, par Mne Ginette 
-Guillamat : a) Melancolie (Beethoven), b) Avec un ruban brode de 
fleurs (Beethoven), c) Apalsement (Beethoven); 3° Sonate humores­
que (Jeon Hubcau), pour flute, clarinctte, cor et piano, MM. Fernand 
Caratge, Gaston Hamelin, Louis Courtlnat et Mlle Henriette Roget ; 
4° Melodics, par Mlle Ginette Gtttlllamat : Deux chansons de marlns 
(Marcel Delannoy) : a) La tourterelle, b) Le serpent ; Rose-mousse, 
Nous qui ne le savons pas (Louis Beydts); 5° Sonate pour violon­
celle et ,piano (Boellmann) : l\l. M.aurice Marechal, Mlle Henriette 
Roget; )8.40 Visages de France, par Andree Homps; Ul.4l'i Dis­
ques; J8.5l'i < La balle nu bond • ; 19,2!1 Les em_issions de la 
soiree ; J 9.25 II nous faut des Jardlns ; J ,.30 Rod10-Journal de 
J:rance ; J ~-40 Chronlquc de Paul Creysse ; J 9,50 L'Orchestre 
National, dir. Jean Cler,.ue : Les p~cbeurs de Saint-Jean (Ch.-M. 
\Vidor), ouverture ; Melodies (Henri Dutllleux) : a) Feerie au clalr 
de June, b) Pour une amte peroue, c) Chanson nu bord de la mer, 
d) Les funerailles- de F'antasio : M. Charles Panzera, direction de 
l'auteur ; Plalnte funebre (,Jacques Thierac), Dolly (Gabriel Faure), 
Symphonle pothctlque (Tchaik.owsky) ; 21,30 Ractlo-Jclurnal de 
France ; 2) ,45 Causerie Radlo-Municlpale, par Andre Grlsonl ; 
21,55 Andre Claveau et !'ensemble Afec Sinlavlne ; 22.1:. _Dls­
:rues ; 22.30 Tolles et Yodeles, par Jacques Carton : c Mme V1gfo­
Lebrun et sa fllle », par Mme Vlgee-Lebrun ; 22.50 Concert, dlr. 
Julien Prevost avec Mado Maurin et Pierre Chaban ; .23,37 Les 
emissions du lendemaln ; 23.40 Disque ; 2~.45 Radio-Journal de 
France ; 23.58 c La Marseillaise > ; 24• Ftn des emissions. 

R,30 Radio-Journal de France ; R.40 Informa­
tions paysannes ; 6.4l'i Princlpales emissions du 
jour ; 6.48 Disque•.; 7, Leron de gymnasUque ; 
7,20 L'Agenda splrt~uel de la France, par Adhc­
mar de Montgon ; 7.!IO Radio-Journal de 
France ; 7,45 Ce qu~ vous devez savolr ; 7.57 

Princlpales emissions du jour ; 8, D1sques ; 8.1 O L'ccole au 
rover ; 8 30 Radlo-Journ.al de France ; 8,45 Sports, par Jean 
Augustin ;' o 50 c lllme Le Normand >, 'Par Pierre Chanlalne ; 
f). Education·• natlonale ; B.45 L'entr'alde aux prisonnlers rapa­
trles ; 9.11:5 Prlnclpales emlsslons du Jour ; 9 .57 Horloge parlante, 
a~t de i~mlsslon ; J 1.28 Prlnclpales emissions du Jour ; J 1.!10 
Sollstes : 1• Pieces p®r clavecln, par Mme Challley-Bert : a) So­
nate (Mateo Albenl2), b) Rumores de ,la caleta, c) La Torre Bermega 
(Albenlz), d) Seguedilla (preml~re a,uditlon) (H. C~llet) ; 2° S~nate 
en re majeur, pour vlolon et p1ano (Hamdel) : M. Andre Asselm et 

:If. Andre Collard ; ]2. L'union pour Ia defense de la race ; )2.0:i 
c Les nouveaux de la chanson », par A.-111. Julien, Orchestre Jo 
Bouillon ; J2.25 Disqucs ; 12,30 Radio-Journal de France · 
;I, 2.40 Rad10-Lcgion-Actualitcs ; I :l,45 En fciuilletant Radio-Na~ 
honu.1 ; 12.50 L'orchestre Lapeyronmc ; 1:J.25 Chronique de la 
Cegion des Vofontalres Fran~ais ; )3.30 lfadio-Journal de France; 
)3,45 Principales emissions du jour; 13.48 Concert, dlr. Pierre 
Montpellier : 1° Serenade en re (n° 6) (l\l:ozart) ; 2° a) Canzonetta, 
clarinette et orchestre (Gabriel Pierne), b) Pastorate, clarinette ~l 
orchestre (Henri Busser), soliste : Louis Cahuzac ; 3° a) L'invita­
tion au voyage, b) Testament (Henri Duparc), chant: 111. Le Mar- , 
c'hadour ; 4° Les noces corlnthiennes, prelude (Henri Busser) ; 
5° Fantaisie sur Rigoletto (Verdi-Luigi Bazil, clarinette et orches­
tre, soliste : 111. Lotuis Cahuzae ; 6° a) Ronsard a son ame (Ravel), 
b) Ballade des femmes de Paris (Debussy), chant : 111. Y. Le Mar­
c'hadour ; 7° Slang-Sin, conle-ballet oriental, extraits (Georges Hue); 
14,55 Cl:tronique du langage, "Rar Andre Therive : « Dernieres nou­
veautes > ; J 5.05 Le Banc d Essai presente : « Le chant du roi 
mystcre », par Muse Dalbray, avec Suzanne Rouycr, Raymonde Fer­
ne!, Gern1a1ne Moncray, Mine Etchepare, Rayn1onde Vernay, Char­
)otte Clasis, Jacques Berlioz, Max Pa-lene, Yvonne Kerva ; 15,3~ 
« Les Dicux s'amusent », ,par Henri de Portelaine; J6. L'hQUre ae 
la femme, par J.-J. Andrieu ; 17- Varietes : « Jean Lutece au 
piano > ; J 7. 15 Aux sources du genie fran~ais : c Gerard de Ner­
val >, par P. 1:iarbier ; 17.30 Radio-Journal de France ; J 7 .!J5 
Recital de pocmes, par Mme ~ary Marque! : c La Fontaine • (II) ; 
18. Recital d'orgue, par 11[. Giroud : 1° Fantaisie en sol m.ajeur 
(J.-S. Bach), 2° Seigneur, je sais ta honte (Pachclbel), 3° Piece he­
roique (Cesar Franck), 4° Ver bum Supernum (J. Erb), 5° Adoro te 
(Daniel Lesur), 6° Litanies (Jehan Alam) ; J 8.20 Disques ; 18.40 
Pour nos 1prisonniers ; 10.45 Disgues ; .J8.5l'i Orchestre Jacques 
Mctchen ; 1 B.23 Les emTss1ons cle la soiree ; I f).25 Les reuvres 
du Secours ""National ; J B.:lO Radio-Journal de France ; J B.40 Ra­
dlo-Jeunesse ; )9,50 Emission pour !es jeunes : c Qumze ans >, 
,par A. Rolland, orcbestre dir. Paul Nast ; 20.)0 DisqJue; 20,20 
Musique de chambre : 1° Pi~ces pour piano, par Mme Jeanne-Marie 
Darre : Concerto itallen (J.-S. Bach) ; 2° Melodies, .par 111. Jacques 
Jansen : Trois .poemes de Cecile Sauvage (Daniel Lesur) : a) L'idiot 
rlu village, b) L'empreinte, c) Neige ; 3° Concert n° 2 pour clavecin, 
saxophone et basson (Roesgen-Champion) : l'auteur, :11M. Marcel Mule 
et Fernand Olubradous ; 4° Quatuor a corcles (l\larceJ Delannoy), par 
le Quatuor Loewenguth ; 21.30 Hadio-Journal cle France ; 21.45 
Radio-Travail, ,par Desire Pue) et Pierre Forest ; 2) ,5:; Emission 
artistique yarlee : ¢ Le galant couturier », d'Adhemar de lllontgon ; 
22. J 5 D1sques ; 22,30 Reportage : Le ti rage de la Loterie Natlo­
nale ll la Salle Pleyel, par Alex Surchamp ; 22.45 L'Orchestre de 
Toulouse, dir. Raoul Guilhot : L'ombre, cmverturc (Flotow), a) Noc­
turne, b) Romance (Boellmann), P-remi~re suite d'orchcstre (Gui­
raud), Chant d'amour (Albcntz), Le moissonneur, fragm. symph. 
(Francis -Casadesus) ; 23,37 Les emissions du lendemain ; 23,,_0 
Disque ; 23,4l'i Radio-Journal de France ; 2:l.58 « La ~farse1l­
laisc » ; 24. ~in des Cmissions. 

6-30 Radio-Journal de France ; 6.40 lnfom111-
hons paysannes ; 6.45 Prlncipales emissions du 
jour ; 8,48 Disques ; 7, Le~on de gymnastique ; 
7,20 L' ~!(enda spirilucl de la France, par Adhe­
mar de Montgon ; 7.30 Radio-Journal de Fran­
ce ; 7,45 Ce que vous aevez savoir ; 7,57 Prin­

cipales emissions du Jour; 8. Dlsques ; 8,10 L'ccole au foyer; 
8.30 Radio-Journal de France ; R.45 Sports, par Jean Augustin ; 
8.50 Airs d'operas-comiques ; 9, Education nationale ; 9,45 L'en­
tr'alde aux prisonniers ral'atrics ; 9.55 Horloge parlante, arrM de 
l'emi,.slon ; J 1,28 Princ1pales emissions du jour ; l J .30 Musi­
que de la Garde personnelle du Chef de l'Etat, dir. Cmdt Pierre Du­
pont : Sambre et Meuse, dellle militaire (Rnusky), Suite frantalse 
(Francis Casadesus), a) Valse, b) Danse lente, c) Dellle, Escales 
(Jacques Jbert), a) Tunis-Nefta, b) Valence, l\1arci1e de la Legion 
etnmghe (()ueru) ; 12. Radio-Jeunesse: La .Teunesse et l'A'l'lation; 
] 2,05 Suite du Concert par la Musiq:ue de la Garde personnelle 
du Chef de l'Etat : Ballet du Cid (Massenet) ; I ~-2l'i La Mil ice 
fr.an~oise vous par le ; ] 2.30 Radio-Journal de France ; 12.40 
Radlo-Legion-Actualites ; I 2.4l'i < La scmaine fantaislste >, par 
Robert Rocca; )3.25 Campagne d'entr'aide du Sccours National ; 
13.30 Radio-Journal de France ; )3.45 Prindpales emissions du 
jour ; 13,4 7 La mllle et unieme mtit, par Pierre llfaudru, Illustra­
tions musicales d' Andre Cadou ; J 4,05 Musique de chambre : 
1 ° Pieces pour piano, par l\fme Ninette Chassalng. Toccata sur le 
jeu du eour.ou (Pasquin!). - Sonnie en mi bemol majcur (Haydn). 
- Le tourblllon (Dandrieu); 2° Melodics, par lll. Lucien Lo,,ano. Les 
pelcrlns de la '.\lecque ; I phi genie en Aulidc (Gluck) . - Jphigfole cn 
Tl\uride (Sacchlni); 3° 1•' Quatuor a cordcs (Beethoven), par le Qua­
tuor de Ja Radio di !fusion Nationale Leon Pascal, lfllf. Jacques Du­
mont, Maurice Crut, Leon Pascal Robert Salles; J ~-05 « La con­
naissnnce du monde », par Jean Precourt; 15.:JO L'orchestre radio­
sympbonl(fue dir. Theurer et Challnn. 1° S<'r<'nade en sol (Mozart), 
petite muslque du aoir; 2° Symphonic n• JV (Beethoven); 3° Con­
certo pour viol on et orchestre (Ch.all an). !If. Pierre Fournier, direc­
tion de !'auteur ; 4° Petit(' suite (Debussy) ; 17. Yvonne Blanc et 
son trio ; 17.30 Radio-Journal de France ; J 7.35 Emissions re­
gionales ; J ft. ·Reportage ; I 8-15 La Polinierc du Stade, par_ Geor­
ges Briquet. Orchestre Deprince ; )8,40 Pour nos prisonniers ; 
J 8,4:i Chronique coloniale, par Jean Lefranc ; Jo.:.:; En feuille­
tant Radio-National ; JO. Orchestre Jo Bouillon ; J 9.23 Les emis­
sions de la soiree ; I B.?5 « Echos des Flandres fran~alses », par 
J.-S. Debus ; J 9.!10 Radio-Journal de France ; 1 f).40 Confidences 
au pays, par Andrf Demaison ; J 9.aO « Le Postlllon de Longj,u­
meau >, opera-comlque en trots actes, d'Adolp,he Adatn, avec P.aul 
Derenne; Raoul Girard; Giovanetti; Andre Philippe; Janine Micheau. 
Orcheatre Radlo-Lyrlque, dir. Jules Gressler. Chmurs Yvonne Gou­
veme; 21.30 Radio-Journal de France; 21.45 La question julve; 
21,55 c Le marchand de rhes :. ; 22.15 Disques ; 22.!IO Pro­
gramme sonore ; 22-45 Dl"(lues ; 23.37 Les emissions du lende­
maln ; 23,40 Sports, par Jean Augustfn . 23,45 Radio-Journal 
de France ; 23.l',8 « La llfarselllaise > ; 24- Fin des emlss:ons. 1:'i 
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(288 melrH) 
JR.30 Muslque de chambre. Trois pieces pour 
vlolon et piano (Jean Cras). par Robert Dos 
et Mme Bameulle-Le Trlvldlc ; Habanera 
pour vlolon et piano (Rene Gulllou), par M. 
Magadur, Mlle Sulble ; Luske! Va Bag (harm. 
Maurice Hendericlc); Elegle (Rene Gulllou), 

pour alto et piano : M. Dufresne, Mlle Legault; 19. La 
Haute-Bretagne. La Haute-Bretagne bouge, par Florian Le 
Roy. Chansons de Haute-Bretagne ; JD.JS Fin de !'emission. 

Le quart d'heure de l'Instltut celtlque de 
Bretagne, de 19. a J9.Jl'i : 1° Communique 
de l'Instltut ; 2° Presentation de la Commls-24 JUIN sion de la Marine, par Dre Ar Mor ; 3° Porzh 
l'esketa An Orlant, par Kounaer. 
J0.30 Chants gallols (sur de vleux themes 
populalres) : Po_limes de Roparz Hemon ; Har­
monisation et orchestration d'Andre Vallee, 
avec Louise Beon, Yann · Dahouet et l'orches­
tre de Rennes-Bretagne. sous la direction de 
Maurice Henderlck; 19, Le. langue bretonne. 

Cours de breton par Andre Guellec ; J 9,08 Dre Al Levriou 
Hag Ar C'Hazetennou (A travers Jes llvres et Jes revues), par 
Youenn Drezen ; J ff, Hi Fin d<> !'emission. 

Sur 19 m. 83. de 17 h. 45 lz 21 h. 
Sur 25 m. 24. de 21 h. 15 lz 22 h. 15 

17.45 « Joyeux trompette • : J 7,48 Infor­
mations ; 18. L'orchestre Raymond Legrand. 
presente par Jac<1ucs Dilly ; 18,45 Informa­
tions ; 19. L'heure moghrebfne ; 20• 
« Joyeux trompette • ; 20,03 Causerie ; 
20, IO Emission thea.trale : < La bonne Au­

berge • · comedle d'Andre Karquel et Alfred Tlrard, reallsee 
par Mark Amlaux ; 20.45 Trolsleme bulletin d'lntormatlons ; 
21. ArrH de l'emiss1on; 2).)5 < Joyeux trompette >; 2).)8 
L'orchestre Fud Candrix ; 21,41'i Informations; 22, Muslque 
legere; 22.11' Fin de !'emission. 

J 7.45 < Joyeux trompette > ; 17-48 Infor­
mations; )8. Muslque de danse: 18,Hi 
« Un miracle •· sketch radlophonlque de 
J. Cosa.ln et J. Kolb; )8.30 Un quart 
d'heure avec Jean Sorbler; 18,45 Informa- · 
tions ; )9. L'heure moghreblne ; 20. 

< Joyeux trompette >; 20-03 Causerie; 20,10 Muslque 
legere ; 20,30 Le quart d'heure sport!!, par M. de Labor­
derle; 20,45 Informations: 21. Arr!!t de !'emission ; 21-15 
< Joyeux trompette • ; 2).18 L'heure du cabaret : c 1:;a 
Majeste »; 21 ,41'i Informations; 22, Suite de notre heure 
du cabaret ; 22, J 5 Fl·n de J'emlslon. 

17,45 '« Joyeux trompette • ; 17,48 Infor­
mations; )8. Muslque de danse; JO.JS La 
revue du th€A.tre, par A. Saudemond ; )8.30 
La chanteuse Evelyne May; )8.l'iO Infor­
mations ; )9. L'heure moghr€bine ; 20• 
« Joyeux trompette • ; 20.03 Causefle; 

20,15 L·epmgle d'Ivoire (115° epls.), roman radiophonlque de 
Claude Dherelle ; 20,30 Un peu de « bel canto • ; 20,41'i In­
formations; 21. Arret de !'emission ; 21,15 « Joyeux trom­
pette • ; 21-18 Le coup de patte ; 21-30 Suite d'orchestres ; 
21,45 Informations; 22. Concert en chansons ; 22•15 Fin 
de !'emission. 

1 7.40 < Joyeux trompette > ; J 7.48 In­
formations ; JO. Muslque de danse ; 18. )5 
La revue du cinema, par L.-R. Dauven ; 
18.30 Le chanteur Couzinou ; )8,45 In­
formations; J9. L'heure moghreblne: 20. 
< Joyeux trompette > ; 20.03 Causerle ; 

20.1 o Emission theA.trale : « L'irreductlble M. -:Tobe! •. piece 
de Nora Joeuici, reallsee par Mark Amiaux ; 20.45 Informa• 
tlons ; 21, Arret de !'emission; 2J.Jl'i « Joyeux trompette > ; 
2 J. I 8 L'orchestre Richard Blareau, avec Georges Maza uric ; 
2 .J.45 Informations ; 22. Suite de l'orchestre Richard Bla­
reau ; 22· I 5 Fin de !'emission. 

J 7,45 « Joyeux trompette » ; J 7.48 Infor­
mations; JO. Muslque de danse; 18-ll'i « La 
vie parlslenne •• par J. Dutal ; J 8-30 Les 
grands sollstes ; 18-45 Informations ; 19• 
L'heure moghreblne ; 20- « Joyeux trom­
pette » ; 20-03 Causerie ; 20.Jl'i L'eplngle 

d'Ivoire (116• epis.), roman radlophonlque de Claude Dherelle ; 
20-30 Les nouveautes enreglstrees ; 20-45 Informations ; 
21 ArrH de !'emission ; 21-15 • Joyeux trompette • ; 21-18 
Les grands maltres de la muslque, par F •r. Dervllle; 21-45 
Informations ; 22, Muslque symphonique ; 22-15 Fin de 
!'emission. 

17.45 « Joyeux trompette > ; J 7-48 In• 
formations ; Io. Muslque de danse ; JO,• 5 
Emission lltteraire : < La chanson de Pa­
ris », de Pierre Maudru et Rene Cadou, r6a• 
llsee par Mark Amlaux ; 18-30 Quelques 
orchestres ; 18-46 Informations; 19• 

L'heure moghreblne ; 20. « Joyeux trompette »; 20,03 Cau­
serie ; 20.JO c Ecoutez, mesdames •• revue radlophonlque de 
Ch111rles Clary, mlse en ondes par Mark Amlaux ; 20-45 In­
formations ; 21. Arr!!t de !'emission ; 21-15 < Joyeux trom­
pette ·» ; 21.18 Un dlsque chasse l'autre, realisation de Roland 
Tessier ; 2 J .45 Informations ; 22- Concert en chansons ; 
22.15 Fin de !'emission. 

17.45 < Joyeux trompette > ; J 7.48 lnfor­
matfons; JR. Lola Bobesco ; 18-15 L'eplngle 
d'Ivoire (117• epls.), roman radlop&onlque de 
Claude Dherelle ; IB-30 Muslque de danse ; 
18,45 Informatlon·s; 19. L'heure moghre­
blne ; 20. « Joyeux trompette • ; 20,03 La 

deml-heure du soldat ; 20-30 Muslque legere ; 20.45 Infor• 
matlons; 21. Arrl\t de !'emission; 21-15 < .Toyeux trom­
pette »; 21,18 Le beau calendrler des vleux cha,nts popu­
lalres, avec le concours de Germaine Corney, Gabriel Couret. 
Robert Jeantet et Ia chorale Emile Passanl. Mlse en ondes de 
Gulllot d~ Salx; 21,45 Informations; 22, Quel<1ues chansons; 
22-15 Fin de !'emission. 

Rcidiodiffusion allemande 
Deutsche Europasender WHt 1648 m. (181,8 kc:.) - Stuttgart 523 m. (574 kc:.) - Vienne 507 m. (592 kc:.) - Praque 470 m. 
(628 kc:.) - Cologne 450 m. (658 kc.) • Munich 405 m. (740 kc.) • Leipzig 382 m. (785 kc:.) - Berlin 357 m. (841 kc.) • 
Hambourq 332 m. (904 kc:.) - BrHlau 316 m. (950 kc:.) • JCceni9"aberg 291 m. (1031 kc:.) - Saarbruc:k 240 m. (1249 kc:.). 

522 m. 80 (574 kc:.). 
5. L'6mlsslon du combattant ; 8, Concert du 
port de Hambourg ; 7. Informations ; 8. Va­
rlete, pour le dlmanche matln ; 9. Notre bot­
te a tresors ; JO. Informations ; JO.JO Re­
sonances joyeuses ; J). Emission enregls­

. trt\e ; J J .05 Dt\jeuner-concert ; 12, Melo­
dies ; 12.30 Informations ; 12.40 Concert popufalre alle­
mand, Dlrect1on Fritz Ganas ; 14. fnformatlons et communi­
que de guerre ; 14.15 Pour votre distraction ; 14-30 Paroles 
et mustque ; J 5. Communique de guerre (DS seulement) ; 
I 5, Muslque de films ; J 5,30 Muslqu6 varlee ; HJ. Poste ml­
Jltalre radlophonlque ; I 7. Informations ; J8. Orchestre phll­
harmonlque de Munich, Direct. Oswald ltabasta ; )9. Une 
heure d'actualltes ; 20. Infor,matlons ; 20,15 Mt\lod1ea va­
rlees ; 22- Informations ; 22,30 Mt\lodle : lfne nult d'ete ; 
24, Informations, muslque apres mlnult ; J. Fin d'eml8alon. 

5. Emission du combattant ; 5, Muslque ma­
tlnale : ff.30 Informations ; 8. Concert ma-· 
Una! ; 7. Informations ; R. Lt\ger et gal ; 
9. Informations ; 9,05 Petits rlens sonores ; 
9,30 Muslque popufalre ; 10. Muslque de 
fa matinee , J J. Petit con<;ert ; J 1.30 Et 

vole! une nouvelle semalne ; J J,40 Reportage du front ; )2. 
Joyeuses resonances pour l'heure du repos ; )2.30 Informs.• 
tlons et reportage sur Ia situation ; 14, Informations et com­
muniques de guerre ; J4.J5 Court Instant musical ; JS. Com­
munique de guerre (DS seulement) : 15, Belles volx et lns­
trumentlstes connus . J8, Peu connu, cependant lntt\ressant : 
)7. Informations ; 17,Jl'i Cecl et cela pour votre distraction; 
)8.30 Le mlrolr du temps ; J9. Notre armee ; 19.15 Re­
portage du front ; 19,30 Musfque varlee ; 19,45 Expost\ 
polltlque ; 2~ Informations ; 20.15 Un peu pour chacun ; 
22, Informa,t1ons ; 22-30 Muslque-Muslque ; 24. Informa-
tions, muslque apres mlnuit J. Fin d'emlsslon. 

5. Emission du combattant ; 5-30 Informa­
tions ; 5.40 Concert matlna1 ; 8, Galement 
le Jour commence ; 7. Informations ; U. 
Belle muslque d~s le matln ; 9, Informa• 
tlons ; 9,05 Pour votre distraction ; Io. 
Muslque de la matinee ; I J . Musique varfee; 

J 2. Muslque pour l'heure du dejeuner ; l2-30 Information• 
et aperc;u sur la situation ; )4, Informatlomi et communlqu6 
de guerre ; )4.15 Melodies varlees ; Jl'i, Communique de 
guerre (DS seulement) ; 15. Airs alm6s ; J fi.30 Sollstes ; 

f 
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16- Des operas aux operettes; )7. Informations; )7.15 Pe­
tites melodies ; 18. 0uvrez les portes a la. galte • ; J0.30 
Le mlrolr du temps ; JD. Muslque pour votre pla.lsir ; 19.15 
Reportage du front ; )9.30 Muslque varlee ; 19-45 Cause­
rie de Hans Frltzsche ; 20. Informations ; 20. I 5 Concert ; 
21. Un cholx des meilleurs dlsques ; 22. Informations ; 
22-30 Melodies d'amour ; 23. Tourblllon Joyeux ; 24, In­
£orma.tions ... et nous continuons; J. Fin d'emlsslon. 

5. Emission du combatta.nt ; 5. Muslque 
ma.Una.le ; 5.30 Informations ; 6- P6le-m6-
le matlnal ; 7. Informations ; 8- Muslque 
du ma.tin ; 9. Informations ; 9.05 Court 
Instant musical ; 9-30 Pour votre distrac­
tion ; Jo. Muslque de la matinee ; J J. Pe• 

tit concert ; 11-30 P4!1e-m6le musical ; 12.30 Informations 
et apercu sur la situation ; )2.45 DeJeuner-concert ; )4. 
Informations et communique de guerre ; 14-15 Airs legers ; 
UJ. Communique de guerre (DS seulement) ; JS. Pour votre 
plalslr ; JS.30 Petites choses precleuses ; )6. Muslque de 
l'apres-mldl ; )7. Informations ; 17-15 Joyeux apres-mldl ; 
17.SO Le llvre du temps ; JO. Va.rlt\t~s ; 18.30 Le mlrolr 
au temps ; JD, Guerre maritime et marine de guerre ; JD.IS 
Reportage du front ; JB.30 Muslque legere ; JB.45 ll:xpose 
polltlque ; 20. Informations ; -20-15 L'ecran sonore : melo­
dies almees, de films ; 2). Heure varlee ; 22. Informations ; 
22-30 Petite muslque ; 22-45 Muslque lnlnterrompue ; 
23.1!5 Passe-temps musical; 24, Informations, musique a.pres 
mTnu t ; J. Fin d'emlsslon. 

5. Emission du combattant ; s. Muslque ma­
finale ; S-30 Informations ; 6. Concert ma.­
tlnal ; 7. Informations ; 8, Muslque du ma­
tin ; 9. Informations ; B-05 "Melodies al­
mees ; JO. Muslque de la. matinee : J 1. 
Petit concert ; J J .40 Reportage du front ; 

12. Dejcuner-concert; )2.40 Informations et apercu sur la 
situation; )2.4:5 Musique pour l'heure du rel/R.s; )3.25 Con­
cert germano-ltalien; )4. Informations et ~munlques de 
guerre; 14.)5 Pt'\le-m~le musical; )a. Communique de guerre 
(DS se,ulement); JS. Une heure de melodies variees; JO. Con­
cert d a.pres-midi; )7. Infomations; 17.)5 Galment chaque 
Jour; J0.30 Le miroir du temps; JD- Bonnes varietes; JD.JS 
Reportage du front; )9.30 Intermede musical; JB.45 Ex­
pose polltlque ; 20. Informations ; 20.)5 Anton Dvorak ; 
21. Comme II vous plalra ; 22. Informat1ons ; 22.30 Une 
deml-heure varlee ; 23. Melodies qu'on alme eiftendre ; 24. 
Informations, musique a.pres mlnult; J. Fin d'emlsslon. 

!5. Emission du combattant ; S-30 Informa­
tions ; S.40 Concert matlnaJ ; 6. Concert ; 
7, Informations ; 8, Muslque du ma.tin ; 
9. Informations ; 9.05 Petits rlens son ores; 
D.30 Resonances Joyeuses ; IO. Muslque de 
fa, matinee ; J J, Bonne humeur ; J J,30 

DeJeuner-concert ; 12.30 Informations et apercu sur la si­
tuation ; 12-45 Ecnos joyeux pour l'heure du repos ; J4. 
Informations et communique de guerre ; 14,IS Court Ins­
tant musical ; JS. Communique de guerre (DS seulement) ; 
IS, Petit bouquet de melodies ; JS.30 Muslque de chambre ; 
16, Concert <;1e l'apres-mldl ; J 7. Informations ; J 7.1 S St 
fa muslque n existait p,as... ; JO.:JO ,Le mlrolr du temps ; 
JD. Notre aviation ; JD.JS Reportage du front ; 19-30 Mu­
slque pour Instruments A vent ; JB,45 Causerie ; 20. Infor­
mations ; 20,15 Muslque legere ; 21, Ta melodle ; 22, In­
formations ; 22,~0 Muslque varlee ; 24, Infoi,matlons, mu­
slque apres mlnu1t ; J. Fin d'emlsslon. 

La chanson cru• ••u• aimH •.• demande1-I• 

\m*riUNu••u, 
l@l!!l@£!ii'·• ., -~-
~•igne, ,., m1nd1t tu timll .• J Ir. par chanHn 

MARIAGES LEGAUX 
EXCLUSIVEMENT 

Pour creer ou reconatltuer u11 
FOYER HEUREUX, 

ad.re11u•vou1 ea tou.te coafiuce A 

L'UNION FAMILIALE, 
82, hnul. llanss,nann - PARl!-6 

PLAGE 

s. Emission du combattant ; 5. Musique 
matlna.le ; S-30 Informations ; 6, Musique 
pour le ma.tin de bonne heure; 7. Infor­
mations ; 8, Airs gals ; 9. lnform1ttlons ; 
9.05 Pour votre distraction ; 9,30 Belles 
melodies ; JO. Muslque avant midi ; J J. 

Une deml-heure chez Rio Gebhardt ; J J.3f) Musique nour 
l'heure du repos ; 12.30 Informations et aper1;us sur la si­
tuation ; 12-45 Muslque pour l'heure du deJeuner ; 14. In­
formations et communiques de guerre ; )4.JS Au ft! des 
ondes ; IS. Communique de guerre (DS seulement) ; J!'i. Pour 
votre distraction ; 15.30 Reportage au front ; )6. Aprils­
midi varle ; 17, Informations : IO. Programme ; J0.30 Le 
mirolr du temps ; 19, Atmosphllre prov Incl ale ; I D-15 Re­
portage du front ; 19.30 Intermllde musical ; 19.45 Cause­
rie de Hana Frltzsche ; 20, Informations ; 20, JS Bonne 
humeur en majeur et en mlneur ; 21-30 Muslque dlstrayante: 
22. Informations ; 22.30 Pour votre plalslr ; 24. Informa­
tions, mustque aprlls mlnutt ; J. Fin d'emisston. 

lDe&h.45a7h. 
, De 11 h. 45 a 12 h. \ 

Sur 279. 281, 322 et De 15 h. 45 a 16 h. } Le Joumal Parl6. 
432 

Ill. ......... • 1 De 19 h. a 19 h. 15 / 

De 20 h. 15 a 21 h. 15 ; L'Heure Franeai8e. 

Pro,!ramme de l'Heure Fran~aise 
Sl<etch radlophonique. 
Courrler. 

Salut des Legionnaires. 
Commentalre poJtttque. 
Causerie polittque de M. SchUrgens. 

Interview mllitalre ou Aper,;:u sur Is situa­
tion mllitalre sur Jes dift'erents fronts. 

Le coin ciu ftlm. 
Poste radiophonique et reportage. 
Aper1:u 11ur !es actualltes. 
Commentalre pollttque. 
Causerie pollttque par Georges Pradier. 
Legendes a.Hernandes ou l'Heure enfantlne. 
Causerie polltlque par le Dr. Ma.x Claus. 
Reportage sur !es tra vallleurs. 
Commentalre polltlque. 

H.UCftl ] Causerie polltlque par M. Sr.hUrgens. 
l,m• JllllP.l!!Ur. L,i coin des devlnettes_ 
Messages quottdlens des prisonnlers fran1:ais et des ouvrlers 
francais en Allemagne A leur tamille. 

UNE SAISON DE DANSE A PARIS 
par SER.GE LIFAR. 
(Suite d.e la page 5.) 

D'autre part, !es Cahlers de Comcedla et de la Galerie Char­
pentier ont edlte un magnlftque recuell consacre A la sculpture 
et a la da.nse, oil !'on vo,tt se heurter deux esthetiques, deux 
conceptions opposees - dun cote !es partisans de la danse dite 
llbre, lea c duncanlstes >, et de l'autre !es academlclens purs . 

Ainsl se termlne done le bllan de la salson chor6graphlque 
19U-1942. II y a deux ans, nous constattons deja l'enthouslasme 
du public pour la danse, et cet enthouslasme s'est encore 
aceru. L'art chor6graphlque conqulert un public de ,plus en 
plus nombreux, des domalnes de plus en plus vastes, j'en vols, 
notamment, un symptOme certain dans une realisation des 
monlteurs de la. jeunease, dependant du minlstllre de i'Educa­
tlon, un spectacle en pleln air : La nature et la clvllleatlon, 
a.vec 160 ex6cutants, Noa monlteurs spo~tlfs ont comprls le rOle 
de la. dan"e et l'lntrodulaent dans leurs manifestations. Et par-
tout II en e.st de meme... . 

II Y a deux ans, nous avona promla de nouvelles creations 
.de nouveaux progrlla. Cea promesses ont ete tenues et !'art de 
la danse volt s'ouvrlr pour lul des posslbllltea lm~enses, des 
perspectives cr6atrlces. 

TABLEAUX ARABES 
(8UTKX) 

AUX SOUKS DU HAROC 
12, 80UL. MAL£SHEMES, PARIS (8•) 

A quoi hon a-.oir WI poale de 2.000 
ou 3.000 h.. ai -.o.,. ne aa-.es paa 

lea lcmguH 6tran9,rea ? 

BER LITZ"e:.~i~u~;: 
Yi.ta. b'1en et a pea de lraia. Pro .. 
peel-. :n, lloul. ti" Jtalieu. Paris. 17 



Mara, vu par Henry 
Fournier. 

Elina Labourdette et Char­
les Nissar dans « J er&me •• 

(Croquis Jo.n Mara.) 

11 t,;• His to ire sonore de la Chanson fran~aise " 
Quelle beite Initiative vient d'entreprendre la Maison 
Lumen, sous !'impulsion de Pierre d' Anjou, dont 
les travaux sur la chanson font autorite ! ... Tou& 

!es siecles sont deja representes dans Jes trols 
premieres series de quatre disques qui vlennent 
de paraitre, accompagnees oe petites notices 

substantielles et fort .bien redigees. Je m'eten­
drai prochainement sur le choix hablle et 
eclectique de ces <locuments sonores. Mais au­
Jourd' hui, laissez-moi vous signaler, sans 
plus tarder, quelques chansons, fleurs vi• 
vantes d'une guirlande parfumee : < C'est 

mon a.mi » C.:e Florian et Marie-Antoi-
nette, interpretee d' adorable facon par 
Martha Angelici. « Les Corbeaux >, une 
eau-forte de Maurice Rollinat, bien chan-

. tee par Palerme, ,Maurice Rolllnat. dont 
nous avons tout A decouvrir ! Les curieux 
trouveront des versions originates de I' air 
du Misanthrope et des couplets c!u Mede­
c,n malgre tut. chantes avec gout par Gio­
vanetti; Camille Maurane nous revele 
Charmsnte Gabrielle, dont !es paro1,s, 
d'apres la legende, sont d'Henri IV. f~a11-
cie ·Kernel redonne la vie A deux pastels 

. romantiques : Jenny l'ouvrtere, et Mimi 
Pinson; et, sortie vlvante des Deux Orphe­
Unes, U ma tendre mu.~ette vient jusqu' a 

us par la voix chaude et genereuse de 
rges Berto. Eh bien I je serai tres 
reux de feter un jour le I O()o disque 

'histoire sonore de la chanson fran-

Pierre Riegel. 

BL~ME N° 9 
ent. - 1. D'une facon peu 

le. - 2. On I' est touj ours d'une 
qui nous surprend - Le faire de 

a volture, c'est ttre prevoyant. - 3. 
Ce cri est un symbole de douceur • Drame 
de Victor Hugo - A l'appui d'un caprice. 
- 4. cote liberal pour un cheval - Dieu 
malin et agite - Inverse : nous devons 

tous !'accepter telle qu'elle se presente. -
5 Mefiez-vous des rendez-vous donnes sous 

son oinbrage - Ne~ation - Ce que Dleu fit. -
6 f~mme de Saturne • Mode de transport, - 7. Fin de 

participe • Prenom feminin etranger. -. 8. R_ecouvre d'un 
ertaln metal - Article arabe - Devant lui dehlent b1en des gens. 

_ 9. Leur polds est parfois bien lour4 -; _Yont avec l_a 
re - Le precedent de douleur. - 10. ,Phonetiquement : 11 

en avolr pour faire Jes mots crolses • Sui_vant l'antiquite, ii 
t de ses cendres • Dechiffre. - 11. Nomme de nouveau - Le 

faire fut notre premiere occupation. - 12. II faut etre Indulgent pour 
celles des enfants. , 

Verticalement. - I. 52 fois .!'an. - 2. Ce ,ue 1 on dolt apprendre 
avant de commander • Les cheveux peuvent I etre. - 3. Volonte en­
fantine • Furent pris pour sujet par bien des sculpteurs - Inverse 
,aint des Pyrenees. - 4. Son heure est une ga-
zette parlee - Va avec un roman de cape - Est par- _ 
fois secret. - 5. Ancien nom d'une ile de la 1 2 3 4 6 6 T 8 9 10 11 1:1 

NOS 
MOTS 

CROISES 
Manche - Consonne doublt!e - Tombee. - 6. Ne_~a- 1 
lion _ La n0tre est celle du progres. - 7. 81ere t-+-+-1--+-
- A sa fleur bleue. - 8. Fleuve du 5 vertical (1) Z 
Oemonstratil - S'll est beau, on aime le revolt. 

3 
t--+-­

- 9. Personnel - Volatile amphibie - Debut d'un 
vin espagno!. - 10. Inverse : sert a jouer· , 
Corrections - Tu dans le Nord. - 11. Oraison fu- .--1--4-
nebre romaine - II y a sa gente. - 12. Le tra­
vail 1~ fait vivre. 

SOLUTION DU PROBL~ME N° 8 
H<>rizontalement. - 1. Metrono-.ne. - 2. Oui­

tares. - 3. As • Evite. - 4. Rio - Etisie. - 5. 
Li • Ev - Lr. - 6. Otlile • It. - 7. Numeration. 9 
- 8. Ir • Le sec. - 9. Ose. - 10. Mandolines. --

Vert/calement. - 1. Harmonium. - 2. Si - Dur. 10 
- 3. Eg - Olim - An. - 4. Tue - Iles. - 5. --
Rive - Er - Do. - 6. Otite - Al. - 7. Nativite. - "1--+--+--+--+­
a. Ores - Tison. - 9. Me - II - Oese. - 10. 12 

, 

Esper an ces. L--1......1._.__....__,_.....JL-..L.....1........1_.1.-_._~ 

LE THEATRE ... L E sen.~ rfu trar1iq11e manque generale-
ml'.nl r111x Franrais , enc/in.~ pour Ill 

plupart a la raison el frop fins, trop critiques pour s'aba.ndonner ,i des passions que 
d'ailleurs ils eprouuent rarement. L 'e.~prit, chez eux, commande a la sensibilile, a •!'ins­
t inct , qu'il s'ef{orce encore d' « habiller » lorsq11'il ne peut !es dominer. Cela est particu­
fierement frappant en r-e qui r-oncerne le theritre. A.u.~si doil -on s'etonner q11'11n errivai11 
1/e chez nous, qui est de p_Lus un ph'losophe, puisse, p-our ses debuts, nous offrir une 
tragedie si je puis dire a l etat pur, torride, el d'une originalile qui paruient a renouveler 
un thrmp que ron pnuvnif croire epui.~e. 

l~a reussite de Mourhes ne reviPnt pns tout e11tii>re a J.-P. Sartre; ln purl du metteur en 
.•cene - Charles Dullin - et celle du decorateu1· - llenri-Georges A.dam - y sont conside-
1ubles. Car decor et costumes aggravent le te.xfe et en quelque sorte le materialisent; ils 
•·onstituenl meme, a bien y reyarder, /'element essenliel d1t spectacle. fl faul ici 111e pas 
c·raindre de prendre position. et a/firmer que cette statue de Jupiter quasi s111·realiste ces 
masques precolombiens, ces teles-poslielies eel ensemble tourme11te, hypnolique, remplis­
sent admirablement leur role. lls subjuguent le spectateur et ,efletent t' horrenr. la durete 
in.~ensee du drame. Sans eux, cette piece pe11t-et1·e ne tiendrait pas. Ce/a est particuliere.­
ment apparent au dernier acte: !es mouches occ,ipent ta .Ycene s'attaquant a Electre, puis 
a Oreste, qui finalement les menera loin d'A rg-os. Illa.I cos/u,nees, el/es rappellent desa­
!fl'eablement les ballets de la Lo"ie Fl,llle1·. De dialogue perd alors de sa grandeur, se traine. 
11(, livre a lui-meme, cesse d'emouvoir. L'arnure de J.-P. Sartl'e , en qui 1'011 saluera. aisement 
un auteur dramatique d'a11enir, se distingue encore par sa construction d'une extri!m~ 
habilete. Charles Dullin incarne Jupiter: sans doute est-ii un peu casse, et lourdement 
machiaueli9ue. Mais son jeu est impressimtnant. Jea11 Lanier, excellent acteul" que j'ai 
maintes fo1s apiplaudi, n'a pas l'aisance la fermete voulues. Delia Col, Clytemnestre impo­
sante, douloureuse et cruelle, e.,t la meilleure: Jo{f1·e. parfait a son habitude. Retenons le 
nom de Henri Norbert, Egisthe d'une rare j11.~le.~se. Olya Dominique, dans le persormage 
d'Elect1'e, affirme .,a jeune autorite. 

Pierre Minet. 

LA TECHNIQUE Collecteurs d'ondes et selectivite 

R
ELIER son rccepteur a une antenne quelconque, voila un geste bien courant pour l'audi­
teur. Si courant memc qu'il ne songe pas un seul instant qu'un peu d' attention, en 
ce sens, pourrait tres bien lui procurer une amelioration qu'il attend toujours envers 
et contre tout. 

Peut-etre ne savez-vou~ pas qu'un recepteur quelconque est etabli pour une antenne type. 
Comprenez par IA qu'un fil de longueur determinee par le constructeur donnera de bien 
meilleurs resultats qu'une autre. N'en conctuons ,pa$ que celle-la seule est capable de vou:. 
donner !es auditions convenables attendues. Non. Mais c'est elle qui donnera les meilleures. 
Avouons que cette certitude est tout d<C 1mi!me encourageante. 

Certaines conditions locales et aussi certalnes considerations 1>articuHeres peuvent intervenir 
nour modifier l'antenne-type reclamee par le poste. C'est alnsi que !'on ne dispose pas 
toujours de !'emplacement voulu pour tendre le fil aerlen reve. Ce n'est pas forcement 
un ma!. En effet, la longue antenne, si el~e apporte un grand nombre d'emetteurs, rlsque 
tl'en faire entendre deux a la fois avec wne obstination telle qu'il est Jmpossible d'en evincer 
un. Le premier remede a essayer est ta reduction de I' antenne qui, devenue interieure, peut 
tres bien donner une heureuse solution. 

Tous les usagers croient connaltre leur recepteur bien a fond. Tres peu sont dans le vrai. 
On etonnerait bien !es auditeurs en leur faisant remarquer que cette antenne a deux emplace­
'llents possibles au tlos du recepteur. Mais oui : 
1eux douilles tlistinctes qu'il faut essayer successi­
,ement, afin de savoir quelle est celle qui convlent. 
Bien rares s.ont ceux qui le savent ou qui, du 
rnolns, y pri!tent attention. II est admis que le 
'lleuble muni de ses deux fils d' antenne et de terre 
1'a plus rien a reclamer. Un simole changement de 
place de la fiche d'antenne dans son logement, et la 
qualite cherchee peut fort bien apparaitre a11ssit6t. 
Ainst, on s'ingeniait a Jmaginer des amelio-
rations complexes tandls que le remede ideal 
etait la sous la main I 

La prise de terre a, elle aussi, son mot 
a dire a ce sujet. Mal constituee, elle s'oppo­
sera a la selectivite desiree. Bien faite, elle 
peut faire beaucoup pour elle. Mal consti­
tuee, c' est le fit trop fin et surtout trop 
long. C' est aussl un contact defectu~ux pris 
Sur une quelconque canalisation d'eau ou de 
gaz a pelne propre au point de contact. Bien 
laite, c'est celle d'un gros fit de cuivre ou 
d'atuminium, isote ou non et surtout tres 
co_urt, connecte en un endroit tn:.-s propre et 
lu1sant de la canalisation employee. 

On serait peut-~tre tente d' admettre qu'il 
5' aglt la de repetitions ? Possible ! Mais elles 
paralssent Indispensables, tant d'auditeurs 
!'ignorant encore ou ne semblant pas du 
molns s'en souvenir. 

Geo Mousseron. 

Micheline Francey et Pierre Y,agnier dans 
« La Grande Mamiere ». 

(Photo R. Begne.) 

R
EC~, nous v~ 

recett~a pratiques; eq 
nant les sow ii clozmer lt t(f. 

Si voua avez lea cbev•wc: .,; 
abondants.. f.Qites faire du appbc:uti 
v~ux. Le henne les tomtie. le,'Ur donn• 
voJwne, lea emobe d'une gcrill.e qui au 
aeur, sans bien entendu le• cohnei, en 

Si vo1,1& a.vez l~ chevewc &IM:ll, klil•• 
votr• phurmacien une solution c:l'ellebote 
raQdi d<mB 10 grammes d'cdcool iodi ~ 

....... ·~ ......... , ·• . . . . .. . 
PNJMz 45 grammes de 1,ois de Panama, ecallri ~ 

petitll 11).orceuux dana un litre d'ecill. l.crisuz l>I 
20 m.i11utea et taauaea a fraveri,; un lin9e. Dn:.fltt' 
vo• c:h•vewc. pench• votre tit• a\i;.d9■- <!ti 
cuntte •t vers♦z '\1De pcsrtie de TOtre -dfc.ocdO.-, fr 
tez 6uerglqueme:nt dll bout de vos doigts • ,. •• l 
J)(tttout en rond. lUDCes \Ille preimiere loilt Ii ·• 
ti•d:,. R.commencez aY9C le real• du •chCIDU)OhJ~t • 
mill.ez p<1r deux rin~ges, N'oubliea paa. d'ajoat• • 
~UH 9outte1 d.e maigre a Yotte clernih'e ~· 
r.n~ge. i~ 

Ce scha&QPClhag Oil boia -de Pa.1u1111a. ~t 1lll ~W,\ 
traitement pour Jes cheYeux 1eca. 
• • • ._ .. • • " .. , • • .. ~ • .. • • • .. • ♦ • .. • • 

Si yous caves lea c:he-w.ux grcus, Hrve•YO. 
sc:hampo:-ng a 1,ase cle rcu:ill... de ~ t 

pares \lne decoc:tion a l' aide cbi 75 
cle racitl.• de •apOAGiz-e p uii; 

d'eau et <19isaez co 
ach<gRpoi119 dt 

• 
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J 
E descendais I' autre jour prudemment en 
velo une rue de la butte Chaillot quand une 
silhouette aux larges epaules, plongeant il 
toute vitesse a elite de mol, me lit recon­
naltre Clement Duhour. Clement Duhour se 
dirigeait vers le qllal ll·e Tokio, vers son do­

micile, sans doute ? -
L'occaslon etait bonne pour Jui demander _l'hos-

()italite pendant une heure. Je liichai done Jes 
!reins et ,m'elancai il sa poursulte. 

Quelle pretention I 
Arrive au bas d·e la cOte, Clement Duhour se 

retourna, flaira Je journaliste indiscret et collant, 
et, sans avoir l'air de rien. en !rn'adressant un 
sourlre narquois, se mit A remonter A toute vi­
tesse la rue qui longe le Trocadero. 

Allai-je abandonner mon interview? 
Que non I 
Je rassemblal mes forces pour grimper A mon 

tour. Helas I plus i'avancais, plus Clement Du­
hour s' e!Oil(nait « a tire d' ailes ». 

Lorsque j' arrivait en fin au haul de la cote, a 
bout de souffle et rouge comme un coquelicot, je 
je !us saluee d'un eclat de rire moqueur. 

Tout c~mme le dit Musset il propos de de 
Chavigny, Clement Duhour est mec~ant, mais ii 
n'est pas mauvais. II a voulu me 1ouer un bon 
tour, cela a reussl. Malntenant, ii est ravi et, 
pour se faire pardonner, ii m'attend, pret A 
aflronter toutes mes questions, indiscretes ou 
non. · 

Pour l'instant, !es questions me restent dans la 
gorge, et je ne peux que pedaler, sans mot dire, 
A ses cotes. C'est lul-m!me qui, il batons rom­
pus, me dit ; 

- ]'arrive de la rue de P1mthieu. Yous savez 
que j' al installe la-bas un cabaret que j'ai ap­
pele c Le Cavalier >, en souvenir de tous le 
s:auchos et de tous les cow-boys que i' al cha 
tes . C<>mme j'al ouvert depuis que/ques jour 
vous pensez si j' ai a faire I 

« Ma balte est tres claire et Ires lumine 
avec des couleurs tres franratses, Mon m 
d'hotel est un copatn; c'est un Basque, co 
moi. 

Tandis qu'il soliloque, Clement Duhour c M' . 
mence A !tre etonne de mon silence. 1 

L'allure A. Jaquelle ii me fail rouler en"',esr 
cause. Heureusement que nous arrivons- enfin .! _ 
Clement Duhour continue a 
parler seul. 

- Je m' excuse de vous dir 
Que vous ne verrez rien de sen 
satlonnel chez mo/. Rien qu 
le portrait de ma mere qui es 
touiours la-bas dons le Midi 
et qui me manque beaucoup 

Malheureusem ent . ie ne puis al/er la voir comme Je le voudrais. 
« Te ne fals aucune collection, et st vous voyez un peu trop de viel//es 

chez mot, je suis desole de vous dire qu' elles n' ont pas d' htstoire. 
c Ma distract/cm favorite? La lecture. Je suls un « mangeur de classiques ». 
c Comment j'al debute? Te m'en souviens a peine. /'elais venu cojlnme tant d'autres 

a Paris, pour entrer a l'ecole des Hau/es Eludes c<>mmerclales, tout en chantant a 
propos de tout et le plus souvent possible. Un solr, au Lapin A 0111 oil j'etals 
venu en client, on me fit chanter. Ce ne fut pas, pour moi, une revelation, mais 
en/In, a partir de ce jour, mes eludes c<>mmerciales patirent serieusement. 

« Mes premieres /missions a la radio? le les fis a Los Angeles au cours des 
Jeux Olymplques. Quant a mes debuts a l'ecran, /Is ne furent marques d'aucun 
accident extraordinaire, bien que je n'avais, de ma vie, vu une camera, et que 
j'etf1ls d' une timidite exceptionnelle. 

Un peu remise de mon essoufflement, je m'apprete a poser A Duhour une de 
ces questions betes dont seuls- Jes reporters ont le secret, quand II s ' exclame : 

- Ah I mon Dieu I i' al oublie de dire a X... ~ convoquer tel fournisseur 
pour demain mat,'n. Excusez-moi, je dais retourner au Cavalier. / e vous ramene 
aux Chamns-E/yseeS"? SI vous r"ez le temps nou., prend,ron.< un verre la-ba.,. 

Sans attend're ma reponse, Clement Du hour m' avance mon · velo enfourche 
le slen et nous voi!A repartis, en sens inverse, avec, pour mot, la ' perspective 
de la c0te il monter . et de la vitesse a garder pour ecouter le createur de Nini 
qui continue il parler, aussi a l'alse que s'il roulait a treize kilometres A 
l'heure. 

Un peu ,plus lard, eflpndree dans un lauteull, Jes membres rompus, tandls 
que je pr·ends, la main tretnblante, le cordial que me tenc! Duhour, ie r e peux 
m'empecher de sourire . en pensant a cct i- tcange interview au cours d!.lquel je 
n'al pu prononcer une parole. Clement Duhour, <iecidi\ment, posseue unc bonnc 
recette pour faire taire les jo'urnallstes. 

A 
L"AUTRE bout du• pays, cette 

grande bd:tisse, en.iouie sous 
la viqne vierge, c• est la 

demeure dea Langlois. 
II y a le pere Langlois, J"ancien I lY'·""--"""' 

veterinaire. II y a la lille Langlois. \ 
Annie·, mari8e depuis trois ans et 1 
to.ujours jolie. 11 y a le gars Lau- _ 
bret, son mari, un gar~on dru ef ;..1 
coureur tout de meme Cl ses beure~ \ t/i ,( 
Et puis, ii y a P'tit Louis, le com• • 
xnis q~e le p8te Langlois a toujours. 
voulu garder depu.is ~es temps ou-
blies et q,ui, plus devou8 qu'un 
chien, est partout oU il faut &tre, 

~~ 
i;., -

.. // .,· 'f 

fe,mme, tout aurait p,u tour­
ner tres mal. .. 

dan.a la maison et au jardin. 

Comme un g8nie silencieux. at. 
tenff au moindre detail. P'tit Louis, 
de la cave aux combles, de la 

Conte inedit de 
Robert NEMOURS 

. .. Et ces lutilites ont fini 
par marquer. Mme- Annie est 
plus trisle depuis qu&lquea 
sem.aines. P'tit Louis le voit 
claireme.nt. Mai■ il ne sait 
pas. il De peut pas savoir, 
quel brusque travail s ' e-st 
denoue dans l'&me de la 
je.une femme au long de ces 
derniltres heurea : pourquoi 
done s ' ed-elle conva:incue, 
comma cela , tout de suite, 
su.r la seule foi d'un8 ba­
nale carte fltminine 8garee 
par Pierre, que le 9ar~on 
ne l"aimait plua. q\le quel­
que chose devait absoLu-

grille de la: rue au bout du potager, va, vient. 
bive:r com.me ete, le premier lev8, de dernier 
au lit. II n·a pas d'oge, P'til Lo.uis. Non plus 
ii n'a pas de famille, que celle-d. On ne sa·t 
pas -d'oU il vient. Tous., au moins }es jeunes, 
l'ont toujours connu dana la maison. 

P'tit Louis est plua que « de la mai.:5on ». 
Au fond. c'eat lu.i le maitre, le vrai maitre de 
la maison, une ■orte de lutin .domestiq,ue pdr 
quoi tout prend. vie, chaleqr, couleur, mou­
veme.nt. 

P'tit Louis ne parle pas beaqcoup. Mais ii 
pense tr8s souvent et tr&s longtemps, avec l' ap­
plicafon titue et rectilig'n.e d'un petit mulet 
poitevin q ,ui tire bien droit e,ntre s.es traits. 
P'tt Louis lea connait bien, -ceux de la maison. 
ll .£.ait ce qu'ils sont. mie-ux qu' erux. IJ sent 
bien q,u"il a ete ,m's la, lui, le blalard, J"oba­
c~. pour Jes proteger. 

Ainsi encore. de <c Monsieur Pierre » : com­
me si P'tit Louis ne le conna:ssait pas Cl fond . .• 
Pas mechant. ab I noD, certes, seulement un 
peu Ieger et. malgre Mme Annie. toujours en­
clin a galvauder. D'inatinct P'tit Louis sent que 
le danger pour la illlaiaon est la. La surtout. 
II n'ignore pas qu'Cl deux 0\u trois reprise■ 
deja, Monsieur Pierre a fr618 la grosse b8tise 
et qp.e, a.ans la Iucide indulgence de la jeune 

ment finir enlre eux, 
.::i:u' « elle n"6tait pas faite pour lui », qu' elle 
devail se saerilier noblement ? 

Sottise, immense sottiae 1 Mais allez done 
dire cela a Annie la romanesqu.e, dans ce 
moment de d8aarroi qui la voit qriffonn,er la 
lettre extrava.gallte par quoi elle u libere » 
son Pierre com.me elle ose 1'6crire, et lui dit 
q1u'elle s• retire, pour qu'il aoit haureux 
« puisqua e'eat unG autre qui, ,mieux qU'ell.e 
sans doute. a s,u le m8riter ». 0 ravag-ea d'une 
Jitt8rature trompe~•• qui, oubliant h~er, ne p r &· 
voit pas mime qu'apr8:s aujo.urd'hu.i, viendra 
demain I • 

- Quand Pierre rentrera, tu lui remettra11 
celct, P'tit Louis. A hii. rien qu'a lui. tu as 
compria? 

P'tit Lowa a pria la lettre. II sent que quel­
que chose commence de tr9■ important. 
acquiesce et ■'en va, en fcciaant un grand 
ellcnt de rellexion. 

.. . Le soir eat ven.u. Annie n'a paa pu r8siater 
a la tentation cle dNcendre ju.qu'ei la aall• 
Cl manger o\l . Pierre e■t seul a cette heure •.• 
Car ii doii elr! · rentre ; ii a d(I lire .. , II aait 
a present qu'elle aait et. qu'elle a pris le parti 
de tout dechirer de ses petite■ mains Miles. 
En descendant l'eacalier. le emur d'Annie bat 
tres fort; elle imeaure tout d'un coup 1'6norme 
portee dtt ce qu'eile a lait; elle voudrait bien 
pouvoir reculer... N'ect-ce paa folie? Piene, 
un si brave eatur ••• 

II eat lei, tout seul, qui leve ae■ bons yeux 
confianta : 

- Alors, Annie. ~a ne va pas? 
Toute blcmche, Annie a'cr,ance, parle .d 'une 

lettre que P'tit Lollis aurait d(I remettre ... 
Pierre 1ecoue la t&te. 

- II etait lei ii y a une minute, P'tit Louis, 
ii ne m·a parle de rien ... 

Un indicible aoupir de aoulagement 9onfle la 
gorge d'Annie. µJe s'enluit, annon~ant un 
retour proche. Ou est P'tit Louis? Le voici, 
silencieux. humbl•. des pro'riaiom ,dana lei 
bra1. m'ais tout de mime un pe~ trouble : 

- Je l'ai oublih, celte lettre ••. c ' Ht-il pos­
sible 1 Prena:1•la, madame Annie, prene:1-la •.• 
Et remettez•la voua-m9me ai... · 

Et la voix maint.enant tremblante ; 
- Si vous voule:z !aire votre ,malheur, et 

noire malheur ei tou. ••• 
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/ / t /. n ~,Im',, / 'Mi'': ---,( .RCAoottm:m:rnen:tnaep:oiue~v:eez~- Pierr~ ~~: Ed~~ez //::::ti:ns n:: ::~r~~:'.E:; Ji , j' elle me faisait l'honneur de m'appeler, que 

1 I 
"')!~'rv ~ ~YOUS le . croirc, j'ai Illa migraine et qu'il n1e seraJt penible 

!
/ 14· ft, I m~me un mstant? de quitter cette chambre. 

)l jj / II-'--+-- ---~ ~t prenant dans Insister ? Louise n'y songca memP pas. 

4 !f ________ tite mam qm demoiselle etait de ,plus en plus bizarre; I 
t {' !', sienne, la pc~ Mais elle pensa a part soi que la petite 

t l I~~ ""' s'etait posCe sur que deciden1ent, ii n'y avait ricn a co111-
l:}ff,,. la harpe, il con- prendre aux gens qui viennent des lies. 

tinua : Elle quitta la chambre en levant !es bras 
- C'est exacto- au ciel, tand.is que Clarisse, imperturbable, 

ment le contraire, changeait de laine. 
Clarisse. Vous ne saurez ja111ais t0tut Mais si absorbant que soit un tr.avail de 
le bien que cela me fait Ue vous voir tapisserie, ii n'empeche pas d'entendre ce 
presque chaque jour I Depuis que je qui se passe autour de soi. Dans l'cscalicr 
vous donne ces le~ons, je reprcnds d'honneur de !'hotel particulier, ii y avait 
conliance en la vie. Vous avez ete le · · des pas precipiti's, tandis qu'au vestibt.ile 
rayon de soleil au milieu du p!,us resonnait deja un bruit de sabres et 
opaque des brouillards. Moi qui avais d'eperons. 
perdu tout courage, je me sens capa- Clarisse distingue m@me distinctemcnt la 
bJe, desormais, de faire de grandes voix chantante de Josephine : 
choses. - Comment reconnaitrai-je votrc )lonte, 

Elle Ccoutait, surprise et ravie, in- general ? Vous ici, chez moi ? Jc n'ose y 

I
• capable de repondre. C'etait Ja pre- croire. Alors que la France cntiere est sus-

miere fois qu'elie entendait un tel pendue a votre genie, vous trouvez le tem•ps 
langage. Elle eut toat Juste la force de venir Jusqu'ici ? ... Voyons, Louise, debar-
de repondre : rassez le general et son aide de camp. 

- Je donnerais tout pour que vous - C'est quand je ne suis pas chcz vous, 
ayez mains de chagrin. madame, que je perds mon temps, repondit 

- Helas, Clarisse, cela ne depend nne voix seche, imperieuse qui contrastait 
ni de vous, ni de moi. Mais ipeut-~tre curieusen1ent avec la fadeur des mots pro-

1,'. qu'un jour viendra oil, ma tilchc nonces. 
t, ~}:;> accomplie, j'aurai le drolt, a mo_n Et Buonapartc (ce ne pouvait @tre que 

C.::::::::::.:. tour, de prononcer ,le mot « bonheur ». lui) reprlt : 
.,--"r-- _II me semble, oui, c'est cela... que - II a fallu que mon aide ,de camp, le 

-...; ;;,, lOr)lque Jc suis a•upres de vous, le commandant Marcus Godefroy, m'accom-
lcnlps recule soudain d'une demi-dou- pagne madame. J'attends de graves no,u-

,_91me d'annees, que Je vis heureux, velles des armt\es d 'ltalie et Je serai peut-__ ,:...:...,_..;:=-. ____ -:-_____ -;sans· soucis. Depuis que je vous con- ctre oblige de transmettrc, immediatement 
nais, Jc m'aper~ols quc le monde reste des ordres. Plut au Ciel que des estafettes 

\ 

I 
L faut laisscr 

s'accon1plir le 
Destin, gram-

.....__ meia-t-il. 
Pour se rcprcn­

dre aussit6t, et 
dire, avcc une 
fansse desinvol­
ture : 

Mme d e 
Beauharnais a cu 
trop de bontes 
pour moi po~r 

je n1'immisce dans ses affa1-
D'ailleurs,, 'l>ersonnellement, 

n 'a rien a cratndre de Buona­
parte. Peut-~tre qu'en nouant des 
relations avec une femme s1 d1s­
tinguee, ii s'afllnera. Si, par ha­
sard, ii y avait en lui une lucl!r 
de bonte, Mme de Beauharna,s 
l'aviverait.Allons, ne g!l.chons •plus 
cette belle heure en par,lant de 
Buonaparte, de Robespierre et de 
leurs suppots. Ii faut m~me me 
promettre q_uc tout cela restera en­-+h'_.-, - tre nous. Que penserait Mme de 

' ,, • • Beauharnals si elle apprenait que 
nous nous occupons de ce qui la 

rtgarde strictcment ? Oil en etions-nou,s, 
petite amie, .avant ce malencontreux c Devin 
du Village • ? 

Laturent s'effor~ait d'~tre calme. Mais sa 
pjHeur le trahissalt. Clarisse n'cn etait pas 
d\ipe. EUe avait !'Intuition qu'elle avait, in­
volontairement, touche ·au secret de cet 
hommc ct que, sans le vouloir, ellc avait 
prononce dcvant lui des paroles decislves. 

Rien d'etonnant alors qu'cn cssayant de 
Joucr de la harpe elle accumulil.t !es falusses 
notes et !es erreurs de pedalc. 

- Allons, celn ne va pas ce matln. Que 
se passe-t - il, Clarisse ? 

- J'al. .. j'ai l'inlpression que vous @:tes 
tres malheurenx et que, par tna nwla-
dresse... . 

Aussit6 t, ii protcsta. Et de qucl clan ! 
- Vons ? Me rendre mal,heurcux I Vons 

beau, malgre !es evenements, malgre ne viennent pas abreger ces instants trcs 
!es humalns... precieux. 

11 arpenta de long en large le salon - Soyez le bienvenu, commandant. 
de musiqne. 11 avait repris son visage Comme Josephine de Beauhamais etait 
crispe. tendu. Deux plis verticaux barraient femme du monde ! Pq_u~ le general, !cs 
son front. Son regard se porta sur la ,pen- graces !es plus atTinees, la voix la plus 
dule de n1arbre vert. tcndre. Au commandant, une condcscendante 

- Comme le temps a l?a sse vite ! Deja bonne grace. 
l'heure s'est achevee. A b1entOt, mademoi- A part soi, Clarisse, l'aiguille levee, nc 
selle. put faire autrement que d'admirer. 

Que siitnillait ce brusque changement ~1ais la rancreur personnelle est une 
d'attitude ? II n'y avait plus « Clarisse » chose... la feminine curiosite en est une 
ou « petite amic », mais « mademoiselle ». autrc. Qui l'emportera ? Poser le probleme 
Et, habituellement da ,!e9on se prolongeait serait ignorer que !es petites creoles sont, 
,m qJart d'heure de plus que le temps nor- tout comme !es Europeennes, !cs lilies d'Eve, 
n1al. Clarisse le regardait, toute intcrdite. • la curieuse. 
11 s 'elfor9a de sourlre : Aussi ne s'etonnera-t-on plus que Clarisse 

_ Un ami m'attend. J'aurais scrupuie a s'aper9ut soudain 9,u'il lui manquait un 
lni faire perdre son te!"'ps , tres precieux. echeveau de laine dun certain brun pour 
Mais nous wurons lo1s1r de bavarder un flnir le carquois, motif central de la tapi~-
autre Jour. A bient6t, petite amie... serie. Elle quitta done sa chambre. Vra1-

Elle s'inclina sur une ceremonieuse reve ment, ii lui etait impossible de ,passer 
rence. II Ia releva douccment, en lui pre- ailleurs que sur le palier du pren1ier Ctap;e. 
nant la main : Elait-cc sa fautc si cet endrolt etait un 

- Je c01npte sur vous pour m e ,prCvenir mc-rveilleux observatoire, d1 0U l'on pouva~t 
a chaque fo1s que Buonaparte vicndra ici. voir tout ce qui. se passait dans le vest1-

Et ii estima sans doute qu'il l•ui devait bule, sans ~tre vue. 
une ex.plication : Elle r i sq u e 

- Je ne tiens r,as du tout 1l me rcncon- un coup d'reil. .. 
trer avec lui. S II venait aux heures de un ·seul. En 
m es ie~ons je trouverais un pretextc poUJr faut- il p I u s 
n1'excuser ~upr~s de Mme de Beauharnais. pour apercevoir 

deux inconn,us ... 
X 

Mademoiselle, mademoiselle, venez 
vite... Le general arri_ve. , 

Clarisse de Nanteu1l 1eva a peme !es 
veux de sa tapjsserie. Sans meme poser 
son aiguille, clle repondit a Louise, la 
femme de chambre, avec le ton d e la plus 
p1ufaite indiffe rence : 

- J c vous ai deja dit, ma bonne, que 
ce general Buonaparte ne m'intercsse pas 
du tout, et quc je ne ferai pas trois .pas 
pour le voir. 

ScandalisCe, Louise ouvrit une bouchc 
en 0. Parler ains1 de Buonaparte, de 
l'homn1e en qui la France commen~ait de 
m ettre s es espoirs I 

ct !es jul(cr ? 
A vec son cha­

peau trop !(rand, 
le sabre qui lui 
battait !es jam­
bes et son habit 
ma! coupe, Buo­
naparte n'avait 
ricn qui pftt la 
seduire. Sincerc­
ment, ellc ne 
comprenalt pas 
l'engouement de 
Mme de Beruu­
harnais pour er 
fantoche. 

(A suivre.) 

[ 
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NOUVEAUT~S 

Jean TISSIER 
et Germaine LAUGIER 

L' AMANT DE BORNEO 
Comedle en J act•• et 4 tableaux 
de Rocer Ferdinand e-t Jose Germain 

avec GERMAIN CHAMPELL 

TH. MICHEL-PARISYS 
LES JOURS 
HEUREUX 
Com. en 3 actes et 4 tableaux 

de Claude-Andre PUGET. 

SSOe 
::Ambassadeurs-Alice Cocea:-

0 U O 
de Paul G~RALDY 

d'apres le roman de COLETTE 

Valentine TESSIER 
Marcel ANDRE 

::coUTAN . LAMBERT • PHILIPPE OLIVE:: 

THEATRE DES CAPUCINES 

NE FEMME PAR JOUR 
COMlDIE MUSICALE 

manche et fetes matinee a 15 heures 
s /es soirs (sauf Jeudi) a 20 heures 

Location teleph. Opera 70-2 

APOLLO 
Tous les sol rs 20 h. (sauf merer.) 
Matinees dimanche et rntes 15 h. 

LA DAME DE MINUIT 
Comedie de Jean de Letraz 

ANTOINE 

c'1:a Je,~~tie 
de Jean de LETRAZ 

avec CHRISTIANE DEL YNE 
GERMAINE CHARLEY 

G~O POHEL et GABAROCHE 
Unique mat. : dim. 15 h. IS 

Coucou ll, Boul. 
St-Ha.rtin 

La nouvelle revue de 
R. PAUL et E. WYL 

TRISTES CIRES 
Le nouveau tour de chant 

Sam. Mat. 15 h., Dim. 14 h. JO et 17 h. 15 

CONSEILS POUR LES VACANCES 1943 ° 

I L n'y aura pas, cette annee encore, de bains de 
mer. Mais la campagne et la montagne, fort 
heureusement, restent accessibles. On nous a 

recommande de ne pas trop voyager, Les places 
d'ailleurs sont rares dans les trains, Quand m6me ! 
Le Parisien profltera d e ses quelques jours de 
vacances pour a ller voir dans la Mayenne ou le 
Berri, la tante Ernestine, la paysanne de la famille 
qui, !'an dernier, s'est souvenue de Jui - ii l'y 
a un peu a ide ! II faut bien la remercier de vive 
voix du colis hebdomadalre ; et puis, d'un sejour 
chez elle, ne risque-t-11 pas de ramener quelques 
legumes et provisions pour l'hiver ? Le Parisien qui 
n'a pas de tante Ernestine a presque toujours un 
ami fermier, et s'II n'en a pas, ii compte ,beaucoup 
sur ces vacances pour s'en faire un. Dans ce der­
nier cas, qu'il nous permette <le Jul donner un con­
seil : qu'il evite le train. D'abord parce qu'II est 
bonde. Ensuite parce que tout ce qui se trouve a 
proxlmlte des voies ferreea est prospecte au dela 
du possible. Que notre citadln parte plut0t a bicy­
clette. En trois ou quatre jours, ii aura attelnt le 
creur de Ia France, et la, a l'aventure, par !es petites 
routes departementales, c'est blen le dlable s'il ne 
rencontre pas le fermier de ses reves ... 

• 

AU MAX LIHDERt, (Pholo (;enc/re,) 

ANDRE PIERREL 
dans cc Robin des Bois » remporte 
un grand succ~s au Cirque d'Hi'f'er. 1'0.. ' 

,,--OU 
"'"'" .... , . 7 r .ue . .Louis le Grand .. 

ALHAMBRA-~ 

THEATRE DE LAPOTINIERE 

~ARLES TRENET I ¾f-

L La I DINER D CABARET O MATIN£ES revue SPECTACLE ouvert Dim. IS h, 30 
PARIS Soiree T OU TE Retoes 

en • votre table 
FLEURS 20 h. la n u1 t 1 EJ,.. U-61 

Theatre de la PORTE-ST-MARTIN 
POUR 30 REPRl:SENTATIONS SEULEMENT 

LE CONTROLEUR DES WAGONS-LITS 
LE C~L~BRE VAUDEVILLE-FOU-RIRE DE A. BISSON 
Ts I. soirs 20 h. 30 \sf Merer.). Mat.: Dim. 15 h, Places de 10 l. 60 fr. 

PLACE BLANCHE 

ROBINSON MOULIN ROUGE 
P.RE.SENTE SES VARIE.TE.S DE MONTMARTRE 

avec L'ORCHESTRE COLL~GE RYTHME 
Tousles soirs a 20 h. 15. Dimanche 14 h. et 16 h. 30 

\\\\~!~Q!~~~IHt 
3MltLIONS 

r---TH~ATRE DE 

L'AVENUE 
Suzy PRIM 

et 

Rene DARY 
interpretent 

LA YISITEUSE 
Piece en 3 octes de Steve PASSEUR 

5oirfe 19 h.45 (sf lundi) Mat, Dim, I Sh, 

**CIRQUE D'HIVER** 
* * *GRANDE FtERIE NAUTIQUE* 

! ROBIN DES BOIS ! 
* * * Tousles lours 20 h. (sf. Vendredl) * * Matinees Jeudl, Samedl, 15 h. * * Dimanche et fites 14 et I 7 h. * ** U• llipublique • OhorL1mpf -S•Sibuli11 ** 

_NOCTAMBULES 
MONTCACM. CO•O~ ~ Yvette ANDREYOR 

E BOUT~: ROUTE 
DE JEAN GIONO 

DAUNOU Jean PAQUI 

L' AMANT de PAILLE 
PALAIS-ROYAL, 1ro1 1uccu do J. do Utra.t 

: ON DEMANDE UN MENAGE : I 
♦ Depula « Blchon », Paris ♦ 
♦♦♦♦ n'avalt pas autant rl ♦♦♦♦ 

Bient&t un grand film lran~aia 
LE CAPITAINE FRACASSE 

Ainai que noua l'avona annonc, . 
LE CAPITAINE FRACASSE Hra 
preaenle aux Par!aiena le 19 juiD. 

On assure que c:' eat la .un dea 
plus granda lilma fran~ala qui 
aienl ale lournea depuia dix ans, et 
qu'il .marquera dana la brillante 
c:aui~re d'Abel Gance, au ml.me 
titre que LA ROUE et NAPOLEON. 

Abel Ganc:e, ce pionnier du cine­
ma ourop8en. eat sans conte■t• Ul1 

des plua gra:nda ciDeaatea du mo­
ment. C'eat Gance lul-mf.me qui a 
fail !'adaptation du fameux roman 
et qui r o mis en ■eltne avec "11• 
foi et un lyria.me qui donnenl au 
film un accent aingu)ier, 

C'est Fernand Gravey, certaine­
iment le meilleur jeune premier de 
l'ec:ran fran~aia qui inc:arne le he­
roa apirituel. combatif, chevalerea­
que et char.man! imagine par Theo­
phile Gautier. Et c'est la jolie 't'e­
dette italienne. Aa■ia Noris, qui in .. 
lerprele a s.ea c&tea le r&le de la 
douc:e !aabelle. 
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wrb MME 
tes soins 

par Fran~ise LAUDES. 

V OICI 1·ete ... , la belle saison : vcus vous promenez, mes cheres 
lectrices, en petites robes, jupes paysannes, blouses chemisiers, 
et les cheveux au vent. Tout en vous est riant, frais, pimpant, 

accueillant, vous respirez le renouveau, l'optimisme, la beaute ... Mais 
vos cheveux ? ... Est-ce qu'eux aussi sont a la page ... Est-ce qu'ils •• •• 
sont bien entretenus, lisses, souples, brillants? Vous n'en t?tes pas •••• 
bien sllres .. , car les bons coiffeurs sont tres cher::;, les matieres grasse •~ 
rares. 

Eh bien, mes chE?res lectrices, je suis allee interviewer pour vcus 
quelques-uns de nos meilleurs coilfeurs : M. Louis Gervais, M. Fernand 
Aubry, etc., qui non seulement m'ont remis ces que!ques photogra. 
phies publiees sur cette page, mais qui encore m.'ont indique queiqlles 
soins excellents, peu collteux, que je vais vous transmettre fidelement. 

Un traitement excellent r-ar exemple, et qui ne coU.te strictement 
rien, est de brosser la chevelure matin et soir pendant 10 bonnes 
minutes. C'est 16 1 si vous voulez, une sorte de culture physique de 
la c;hevelure indispensable Cl son aeration, Cl sa souplesse, Cl sa vita­
lite. Brossez done vos cheveux dens tous les sens, rejetes en arriere, 
rabattus sur le visage, ramenes sur l'oreille droite, pu:s sur l'oreille 
gauche. Faites ensuite une raie du milieu du front CI la nuque et 
brossez les cheveux en bandeaux puis Cl l'aide d'autres raies tirees 
sur le cote. Brossez patiemment, brossez toujours I Souvent apres le 
passage de la brosse , les chev~ux. se trouveni ap!atis et plaques 
sur la tete. Cela prouve que vous vous etes mal brossee, car vos 
cheveux doivent etre au contraire mousseux, gonfles, red.eves en 
aureole I Passez done la brosse sous les meches toujours en remon­
tant, en partant de la racine pour arriver aux pointes. Ce brossage 
a deux effets 1mmediats : d'abord il pennet de repandre sur toute 
la longueur des cheveux le sebum secrete par le cuir chevelu ; il 
provoque une sorte de massage qui active la circulation et decer­
mine un meilieur fonctionnement des glandes qui se trouvent dens 
l'e'pmsseur du cuir chevelu. 

Une chevelure ainsi entretenue peut se passer de frequents lavages, 
car les shampooings repetes ne valent rien aux cheveux. 

Le massage du cuir chevelu est un moyen excellent qui devrait 
toujours suivre le brossage. Trop de femmes se croient qu.ttes avec 
un coup de brosse actif. Pourtant si les · soins du Visage sont . 
amusants, nen n'est aussi reposant, apres une journee _?'acbvite . 
fievreuse, que le massage du cuir cheveiu; ii est ~eme une 
sorte de mal de tete dU Cl la crispation nerveuse que le massage 
dissipe completement. 

Dans la plupart des cas, ce massage peut etre eHe tue simple• 
ment en appuyant bien la main st:.r tout le crd:ne et en frcttant 
v1goureusement du bout des doigts. Ce massage aura entre autres 
l'avantage de vous aider ct obtenir un sommeil bienfaisant. 

Je ne veux pas manquer de vous parler en­
core d'une i:hose essentie!le : la coupe dc-s 
cheveux. 11 faut en ellet les faire ep:>inter une 
lois par mois. Les cheveux sans vigueur en 
poussant se separent en deux, quelquefois en 
trois, formant fourche et se retournant, si b1en 
que, !'endus plus tragiles encore, ils se cassent 
et ne repousser.t plus. 
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On ne nait pas toujours avec une belle che-­
velure, ma.is avec de la patience et du co1:1-
rage, on peut l'am8liorer beaucoup 1 Vcu5 n Y 
manquet'ez don::: pas, mes cheres lectnces, car 
vous savez toutes combien est grand le pou­
vo~r expressit de la chevelure qui, seule partie 
vraiment mobile, vraiment plastique du visage, 
peut en changer entierement l'express1on. 






